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Mgr Labrecque, évêque
de Chicoutimi se retire
CHICOUTIMI, P. Q., 12.—Sa

s Grandeur Mgr Michel-Thomas ‘
Labrecque, évêque de Chicou-
timi et dont la santé était
chancelante depuis quelque !
temps, vient d’être autorisé par |
le Saint-Siège à abandonner

 

ses fonctions, © vant un ca-
blogramme reçu ici aujourd’-
hui Il devient évêque {itulai-
re d’Helenopolis. Mgr Lapointe
administrera le diocèse jus-
qu’à ce qu'un successeur de l’é-
vêque démissionnaire ait été
nommé.
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UN JUGEMENT
- SUR LA MORT

~ DELESSEPS
Certains de ses amis l'attri-

; buent indirectement à la
résistance du gouverne-
ment de Québec à recon-

. naître le contrôle du gou-
vernement fédéral en fait

d'aviation.
——ee

/ ENVOLEE RETARDEE
MONTREAL, 12. — Si l'on en croit

ses amis demeurant en cette ville, le
comte de T.esseps a probablement

perdu la vie indirectement à cause
de la résistance opiniâtre du gou-
vernement de Québec à reconnaître

c contrôle de l'air par le gouverne-
ment fédéral. De J,esseps, fait-on re-
marquer, revenait d’une excursion fo-
restière de (iaspé, dans l’intérêt de
lu cartographie, lorsque l'accident se
produisit. Des photographies de la
machine détruite, en possession d’un
itoyen de Montréal. semblent prou-
ver que ce ne fut le moteur qui fit
défaut, mais le terrible choc de l'aé-
toplane avec l'eau, qui déplaça le
moteur. i * -

\ Voici ce qu'on raconte. L'envolée
du comte de Lesseps aurait été re-

  

.tardée de deux semaines, parce qu'un
certain homme ne ‘se conforma pas
aux règlements du .département de
ia défense relativentent à l'aviation
commerciale, Comme résultat. l'a-
viateur fit son cnvolée dans des con-
ditions défayorables pur suite de ce
délai, Ta question était la suivante.
En vertu des règlements du gouver-

nement fédéral, l'aviation commer-
rinle doit se faire. par des citoyens
aunadiens, s£uf en cus d'entente spé-
viule.uvec le département de ln dé-
fense. Le comte do Lesseps était un
itoyen francçuis, et le xouvernement
Fe Québec contestu le droit du gou-
\éernement fédéral à imposer des
tonditions aux pilotes d'aviation dans

« province de Québec.
; M. J. Fichet, de la Cie de courtage
tGeoffrion, était l'ami intime du com-
«de Lesseps et Un de ses exécuteurs
* stamentaires. M. drfichet ne veut
pus affirmer que le défunt a trouvé
t. mort par suite du retard apporté
cans l'envolée. mais il ne nie pas que
} > faits justifient cette assertion. 11
ttnet que de less-ps fut forcé de
turtir deux semaines plus tard qu’il
re Vavait projeté. M. lfichet a des
pronves, paraît-il qu l'accident
het pas dû à des troubles de lon-
sue date dans le moteur. T1 possède

tne copie du rapport du comte di-
cant que le 10 octobre le moteur
éiuil en parfait état et qu'il fonction-
nait mieux que jamais. M. Fichet
alla à Gaspé et prit connaissance du
testament, des autres documents et
se chargen des cffets personnels du

défunt. Ie testament n'est qu'un bref
document de deux parcs. M. Kichet

«© veut pas faire de déclaration
maintenant, puisque Je comte n'a
ses été déclaré légalement mort.

LES VAINQUEURS DU
. CONCCURS NATIONAL

DE CHANT AUX E.-U.
" NEW-YORK, 12, — Dix jeunes
chanteurs américains (cing gar-
‘ons et cing filles) ont voncouru
Mier soir. au radio. aux épreuves
nales du grand concours national.

(es dix jeunes artistes étaient les
ragnants de concours régionaux te-
nus en novembre dans cinq en-
droits des Etats-Unis. Les deux pre-
tiers. dans l'épreuve finals. de-
aient recevoir chacun $5,000. une
aédaille d'or et deux années d'é-
‘ude dans un conservatoire.

y Les premiers prix ont été accor-
dés à Mlle Agnès Tavis. sopranu,
le Denver, Colorado, et à M. Wil
hur Evans. basse chantante. de Phi-
ladelphie.

Les deuxièmes prix. $2.000 et
une année d'étude ont été adjugés
a Mlle Emilla Da Praco. soprano.
do San Francisco. et Ted Ray. ha-
ton. de Cornwallis, Oregon.

UN HOMMEESTTUE EF
| DEUX AUTRES BLESSES
\ PITTSBURGH. Pa.. 12. — (S.A

~+ Ur portefaix a été tué et le mé-
‘anicien ct le conducteur du Balti-
Wore and Ohio's Detroit, Ltd, ont
(té blessés hier soir, alors que le
tfain dérailla à la station de Garrey.
* trente milles av sud-est d'ici. di-
nut des personnes qui ont visité les
aux. Tiois wagons, dit-on, déraillè-
int et tombèreut du côté gauche da
A voie. Du côté droit se trouve Ia
‘ivière Youghiogheny.

Le dernier voyage
de I'“Agawa”

No
== ==

MANITOWANING, Ont, 12— .
D’après les déclarations des
membres de l'équipage de l’Aga-
wa, de la compagnie Algoma
Central Steamship, qui s’est bri-
sé sur les récifs au large de l’i-
le Manitoulin, mercredi dernier,
on a pu dresser le précis suivant
de l'accident: .
Pimanche: départ de Fort Wil-

liam pour Port McNicoll; dernier
voyage de la saison.
Mercredi: On touche au large

de l'île Manitoulin, pendant une
tempête de neige -aveuglante.
L’équipage se transporte à la
proue. .

Jeudi: Emission du dernier
message par sans fil. Un vent
terrible jette sur le navire d’im-
menses paquets de mer.
Vendredi: L'équipage réussit à

gagner le pont et lancer des si-
gnaux de détresse. Il retourne
ensuite à la proue.
Samedi: Une petite embarca-

tion se hasarde de la baie Mi-
chel et réussit à transborder un
membre de l'équipage de l’Awa-
a.

5 Dimanche: Cinq autres mem-
bres de l’équipage sont transpor-
tés sur la rivage, par la même
petite embarcation. Le remor-
queur
autres
Sainte-Marie.

FEVRIER

 

 

 

“General” transporte les
(14 en tout)

13
au Sault

 

L’A. C. J. C. lance une cam-
pagne pour perpétuer son
Congrès de St-Hyacinthe.
— L'épargne et l'indé-
pendance des Canadiens
francais.

BUTS-ET MOYENS

Pour perpétuer les résultats de
son Congrès fédéral du début de juil-
let cette année a St-Hyacinthe, IA.
C.J.C. du Canada invite tous les ci-
toyens du pays et particulièrement

ses memirc: à faire du mois de fé-
vrier 1928 Je mois de l’Epargne.

Ke Comité Central de l’A.C.J.C.
prépare ce mois de l’épargne en or-
ganisant une vaste campagne d'édu-
cation par les moyens suivants:

1, Publicité abondante. méthodi-
que, en faisant appel aux journaux,
aux revues, aux rutres périodiques
tels que bulletins paroissiaux, ctc.

2. Conférences organisées par les
banques, les sociétés financières. les
sociétés catholiques et nationales,
les Unions régionales, les cercles d'é-
tude et les avant-gardes de l'A.C.J.C.
soirées cinématographiques.

3, Campagne en faveur de l'épar-
gene dans les écoles, les collèges, les
universités ct les familles.
Le mouvement lancé par I'ACJ.C

2st une campagne nationale qui de-
mande la coopération générale. Tous
voudront donner leur coopération
enthousicsic au Mois de l Epargne,
surtout de nes jours où l'on parle
tant de In désirabilité de Vindépen-
dance économique des Canadiens-
Francais. Ce mois produira à n'en.
pas douter. des résultats pratiques,
s'il est bien observé comme tel. En
définitive. ce sont. tous les citoyens
du Canada qui en bénéficieront.

Cette campagne a été préparée par
une enquête. Un congrès national de
'A.C.J.C.—le 13¢—a en juillet der-
nier saisi l'opinion publique de cette
question. T| s’agit maintenant de
passer des paroles aux actes. Com-
ment? Par les moyens suivants:

T. Faire connaître ce que sont l'é-
pargne cet l'économie (défini-
tion).

11. Faire comprendre la nécessité
de l'épargne.

111. Montrer les facilités de l’épar-
gne (Vouloir c'est pouvoir).

IV. Indiquer divers moyens d’épar-
gne:
a) préparer son budget indivi-

duel. familial,
b) tenir une comptabilité,
c) ouvrir un compte de banque

ou de Caisse Desjardins.
d) voir Questionnaire sur l’épar-

Zne pour autres moyens à
suggérer.

V Illustrer par des cxemples les
bienfaits de l'épargne et de l’é- conomie.

. Modes de placement:
à) achat d'obligations

repos,
b) achat

lières,
c) prêts hypothécaires,

! 4) _assurance-vie, etc.

dz tout

de propriétés immobi-
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Echoué depuis mercredi dernier sur les rééifs,

LEa
LE

 

SEUL QUOTIDIEN FRANÇAIS D'OTTAWA ET DE HULL
 

L'EQUIPAGE0 “AGAWA™ EST SAUVE
Les marins du navire échoué

sont trente-huit heures
sans nourriture. — Récits
de l'aventure par des
membres de l'équipage.
— On espère que person-
ne n’ait péri pendantcet-
te terrible tempête.

L“ALTADOC”
DETOUR, Mich, 12.—(S.P.C.)—Un

récit émouvant des aventures de l’é-

quipage du vapeur Agawa a été fait

par J. T. Armstrong, le second, trans-

porté 2 Detour, Mich. avec quatorze

compagnons, par le remorqueur Ge-

neral”. J'Agawa s'est échoué sur les

récifs Advance, près de l’île Manitou-

lin. Il resta échoué pendant quatre-

vingt-treize heures, et les hommes

passèrent trente-huit heures sans

nourriture.

D'après ce que dit Armstrong, le

navire chargea à Fort William envi-

ron deux cent mille boisseaux de blé,

et partit le 5 décembre. La tempête,

l'obligea à jeter l'ancre près de l'Île

Pie, dans la bie du Tonnerre. .

Ie temps fut assez beau jusqu’à

Mud Lake. Ce fut mercredi à 11 h. 40

am. que le bateau s'échoux sur les

récifs Advance. Ta profondeur était

de trois À sept brasses. Le vent allait

augmentant graduellement. Jeudi ma-

tin, vers huit heures, l’eaus pénétrait

dans le compartiment des moteurs.

es vagues envahissaient les ponts.

Vers onze heures du soir, l’eau com-

menca à envahir nos quatiiers, et le

capitaine Jordan nous dofina l'ordre

de transporter nos effets zpersonnels

et la literie au compartiment d'obser-

vation et à ses quartiers. Un chauf-

feur perdit ses vêtements et les mem-

bres de l'équipage durent lui en four-

nir d’autres. Jusqu'à samedi matin,

il n'y avait rien autre chose à man-

ger que quelques chocolats, des pom-

mes et des figues. I! y avait cepen-

dant du tabac. ;
La mer devenait graduellement de

plus en plus mauvaise. Le vent chan-

gea un peu jeudi.
Vendredi matin, une partie du pont

fut tordue. Pendant toute’la jour-

née, lcs vagues furent terribles, quel-

ques-unes s’élevant à plus de qua-

rante pieds au-dessus du pont.
Vendredi soir, nous aperçumes une

lumière au bord. puis un feu, et ja
nuit se passa beaucoup moins anxieu-

se que la nuit et le jour précédents.

. Au milieu de toutes ces miséres et
ces anxiétés, un des hommes a bord,
William Johnston, ressentit des dou-
leurs qu’il prit pour une attaque d’'ap-

—

remèdes disponibles afin® de calmer
ses douleurs. ‘Au cours de la matinée
de samedi arriva une embarcation qui
avait été transportée sur un traineau
Au phare de South Bay, une distance
de quinze milles Le malade s’em-
barqua sur ce bateau. Les sifflets de
deux vapeurs furent entendus same-
di matin, mais le temps était bru-
meux, il neigeait, et les bateaux ne
furent par conséquent pas aperçus. -
Dimanche matin, Ja mer plus cal-

me, de sorte qu'il était possibie de
traverser les ponts. Les lumières du
General pouvaient alors être aper-
cues. Vers neuf heures, le bateau ar-
riva près de VAgawa. les naufragés
apprirent alors des membres de l'é-
quipage du General que celui-ci était
venu pour les ramener au bord. Les
naufragés ne prirent pas même le
temps de déjeuner.
Armstrong déclare que le navire

subit un terrible choc en s’échouant.
L'EQUIPAGE DE J.“ALTADOC”
On espérait hier soir qu'aucune

perte de vie n’était survenue pendant
les tempêtes de la semaine dernière
sur les Grands Lacs, grâce aux ef-
forts héroïques des gardiens des côtes
et autres. Les vingt et un membres
de l'équipage du vapeur Altadoc,
échoué au Jarge de Keweenaw Point,
Michigan. ont été sauvés, après avoir
un combat acharné dans les eaux
glacées, par le garde-côte Crawford.
Le remorqueur General sauva égale-
ment les 22 membres de l'équipage
de l'Agawa, échoué au large de l’île
Manitoulin.

DETRUIT PAR LE PEU
Le E. W. Oblebay, échoué au large

de Shot Point, prés de Marquette, fut
détruit par le feu, mais l'équipage
l’abandonna et se sauva. Les débris
du vapeur Lambton furent découverts
sur un récif, au large de l'Isle Pari-
sienne. On croit que-les. 22 hommes
de l'équipage ont réussi à gagner la
terre ferme. Un certain nombre de
bateaux canadiens chargés de grain
sont arrivés heureusement dans le
port du Sault Ste-Marie. T.e vapeur
George M. Humphrey, de Cleveland,
échoué i Bar Point, Lac Erié, fut re-
morqué à Buffalo.

L''AGAWA”" PERTE TOTALE
TEKUMMAH, Ont. 12—Cinq des

hommes de l'Agawa furent amenés à
Tehkumma et les 14 autres au Sault
Ste-Marie, ces derniers par le remor-
queur General.
L’Agawa‘ appartient à l'Algoma

Central Steamship Lines du Sault,
Ont. Tes membres de ‘l'équipage dé-
clarent que des centaines ‘de tonnes
de glace le recouvrent et que sa proue
touche le fond, à un endroit où la
profondeur n’est que de,14 pieds. Il

portait une cargaison de blé qui,
croit-on, sera une perte totale. On
craint qu'il n'en soit de même pour
le. vaisseau.
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pendicite. On fit usage de -tous-]es:

en facedeI'llManitoulin, l'*Agawa”

 

OTTAWA LUNDI 12DECEMBRE 1927

 

 

   

! Age +

mtr=~ rmtp=

DEMAIN

BEAU FT DOUX
MAXIMUM HIER ...

‘ MINIMUM (NUIT) .
A 8 H. CE MATIN

 

 

Il

 

 

 

 

LA DIVISION“A”
DEMANDE UNE
AUGMENTATION

Les membres de la division
“A” de la Gendarmerie a che?
val canadienne, qui formaient
autrefois la police fédérale,
ont demandé au ministre de la
justice des augmentations de
salaire, et l’hon. Ernest La-
pointe portera leur requête au-
près du gouvernement. On éta-
bliera l’échelle de gages payées
aux membres de cette division
qui sont à Ottawa et celle des
gages que reçoivent les hom-
mes de l’extérieur, afin d’éta-
blir une comparaison qui au-
toriserait la demande des hom-
mes d'Ottawa. :
Aujourd’hui les gages mini-

mum de ces gendarmes sont de -
$3.70 par jour, mais elles va-..
rient suivant la position du sa-
larié et ses années de service.
Les gendarmes ont des vacan-
ces de trois semaines, travafl-
lent huit heures par jour et
reçoivent leur soins médicaux
gratuitement.
Dans certains milieux on fa-

vorise grandement cette de-
mande d’augmentation de ga-
ges. Le devoir de ces gendar-
mes est de garder l’ordre dans
les endroits publics.    
BATAILLE FT
PILLAGE FONT

    

Les services sont paralysés.
— La banque générale de
Chine aurait été détruite.
— Tchang ordonnele dé-
sarmement de certains
partisans de Li-Chai-Sun.
— La bataille éclate.

>

GREVE DE MATELOTS
—__—

HONG KONG, 12 (S. P. A.)—Des
nouveiles de Canton parlent de com-
bats et de pillage en ceste ville,
apres une venuative du général
Acnang #ak-Wei de désarmer cer-
taines’ de ses troupes. Le service de
vapeurs et de chemin) de fer a Hong
Kong a éte paralysé et les lignes
de telégrapne coupees. On dit meme
que la banque générale de Chine cr:
aétruite. ‘l'enans, dictateur actuel ae
Canton, récemment dénoncé comme
traître par les nationalistes de Nan-
Kin, soupçonne certaines nouvelles
recrues d’être des partisans du gé-
néral Li Chai-Sun, ancien dictateur
de Canton. Il a ordonné qu’on les
désarme. Cette tentative de désarme-
ment fut cause du combat dans une
banlieue de l’est. L'union des mate-
lots déclara une grève qui paralysa
les services des bateaux et de chemin
de fer a Hong Kong.
.Un seul vapeur est arrivé ce ma-

tin à Hong Kong: le Siaon. Les mem-
bres de l'équipage sont des matelots
anglais et il se trouve aussi à bord
deu: cents passagers chinois qui
fuient de Canton. ’
Les fauteurss de discorde de Can-

ton en ont profite de la confusion
pour se livrer au pillage. Les ou-
vriers “rouges”, au nombre d’envi-
ron cing mille, occupent les bureaux
du gouvernement; les quartiers du
Kuomintang. le département des fi-
nances et des affaires militaires, les
bureaux du téléphone et du télégra-
he et les stations de chemins de
er. Tous les magasins sont fermés.
D’autres nouvelles, disent que 2,000

communistes ont profité de l’absen-
ce des troupes pour prendre le con-
trôle de la ville.

——

2 HOMMES SE NOYENT,
BUFFALO, N. Y,, 12—Deux hom-

mes se sont noyés et quatre autres
ont été blessés, dont deux grièvement,
alors qu’un caisson sur lequelils tra-
vaillaient. dans le canal Welland, à
Welland, Ont., céda samedi soir. Les
morts sont: Achille Besson et Henry
Nealis, et les blessés J. Adams, R.
Burke, R. Lethbridge et BE. Geradi.

 

 
Le corps de Besson a été retrouvé.__ MCCOIDS de Lesson a Cie 1 UT
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, transport de

grain, cst maintenant une perte totalc. On n réussi copendant à sauver l’équipage.
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RAGEÀCANTON

LE PRÉSIDENT
“DE HYDRO SE

DITSATISHA
Le nouveau contrat avec la

Gatineau Power Co., se-

ra d'un grand bénéfice à

l’est de l'Ontario. — Le
président de la Commis-
sion d'Energie Hydro-
Electrique, M. Magrath,
fait une déclaration à cet-
te fin.

 

——2merrrm ===

$15.00 POUR OTTAWA

TORONTO .12—M. C. A. Magrath,
président de la Commission d'wner-
gie Hydro-klectrique, a déclare qu’il
etait satisfait du contrat que le gou-
vernement a passé avec la Gatineau
Power Co. L’est de l'Ontario a béné-
ficié de ce contrat. Le prix convenu,
dit le président est de $15.00 par che-
val-vapeur pour l’énergie qui sera
fournie à Ottawa et de $14./0 pour
celle qui ira à Smiths Falls. Le nou-
veau contrat pourvoit à un approvi-
sionnement d'energie de 60 cycles s’a-
daptant aux systemes de lest de
l'Ontario qui ne sont pas mis en ope-
tation d'après le système de 25 cy-

 

| êles.Cette énergie -de 60 cycles, dit
on, est une économie distincte. Sur
un tstal de 100,000 chevaux-vapeur
pendant ure période de dix ans,
Smiths Falls en aura, dit-on, 75 pour
100 et Ottawa 25 pour 100.

. Voici la substance de la déclara-
tion faite par la Commission: La
Commission négocie depuis quelques
mois en vue d'un approvisionnement
suffisant d’énergie pour les systèmes
de l’Outaouais, du Rideau, du St-
Laurent et de l'Ontario central, dans
le but de remédier à la rareté d’é-
nergie de ces systèmes et de satis-
faire aux demandes des diverses mu-
nicipalités. Par suite du délai appor-
té dans le développement d’énergie
dans l’Outaouais et le St-Laurent, la
population de l’est de l'Ontario s’est
vue à court d’énergie hydro-électri-
que. Il fut décidé d'acheter la som-
me d'énergie nécessaire pour remé-
dier à la situation, ‘à condition qu’il
fut possible de se la procurer à un
prix raisonnable en attendant de
plus grands développements dans la
région. On peut dire en général que
l’énergie employée dans l’ouest de
l’Ontario est de 25 cycles, tandis que
dans le centre et l’est de la provin-
ce elle est de 60 cycles, d'où la né-
cessité de contrats séparés et de sys-
tèmes de transmission séparés. On
estime qu’environ 25 pour 100 des
100,000 chevaux-vapeur iront a Ot-
tawa et 75 pour 100 à Smiths Falls.
La Commission accepta l’czfre de

la Gatineau Power Co. — l'offre la
lus favorable en chaque cas — re-
ativement à un approvisionnement
minimum de 6,000 chevaux-vapeur
par année pendant une période de
dix ans, soit un total de 60,000 che-
vaux-vapeur, avec option d’augmen-
ter cette somme & 100,000 au cours
de cette période de wix ans. ke prix
pour Ottawa sera de $15.00 et de
$14.70 par cheval-vapeur à Smiths
Falls, pour le bénéfice des systémes
du Rideau, du St-Laurent, et de
l'Ontario central.
La Commission estime qu’elle a

conclu un contrat satisfaisant en
vertu duquel on pourvoira pendant
quelque temps aux besoins de l'est
d’Ontario. Les municipalités pour-
ront se procurer de l’énergie à des
prix raisonnables et le résultat sera
le rapide développement des régions
concernées.
 fra=

ETATPRECAIRE DU
CARDINAL DE LAI

ROME, 12.—L’é¢tat du cardinal de
Lai qui a été stationnaire depuis plu-
sieurs jours. a montré aujourd'hui
des signes de faiblesse après une re-
chute hier soir, causée apparemment
par ‘une attaque pulmonaire.

OSTEOPATHIE
>

Dans la section des annonces
classées de ce journal, le Dr Spar-
ling "Beach, médecin ostéopathe, fi-
gure sous la rubrique ‘“‘Ostéopathie”.
L'Ostéopathie est une méthode de

guérir ne faisant usage d'aucun mé-
dicaments comme agents curatifs.
Les ostéopathes considère le corps
humain comme une merveilleuse ma-
chine qui, lorsqu'elle ne fonctionne
pas bien, n’a besoin qu’un ajuste-
ment. Son splendide succès dans le
traitement des maladies nerveuses et
chroniques lui & valu una réputation
mondiale.
En page 6 de ce journal, le Dr

Beach publie un article qui mettra

 

 

des caractéristiques de cette nouvel-
le science de guérison.

LA RECEPTION DE RADIO
——— ~~

Rapport officiel du département
de làmarine et des pêcheries:
Bonne samedi et dimanche.

  

\ L'équipage de I'“*Altadoc”, transport de minerai, qui s'est échoué sur lc lac Supérieur pendant la terrible tempête de la semaine der-
nière, a été sauvé. On voit dans les médaillonsle capitaine R. D. Simpson,de l‘‘Altadoc’’, et son épouse. Au centre, le navire.

LA CHINE NATIONALISTE
MENACE DE ROMPRE RYEG
LARUSSIE

Le général Tchang avertit la
Russie qu’elle aura à ces-
ser ses activités antichi-
noises. — Une enquête
américaine en Chine se-
rait bien vue.

BLOC EUROPEEN
pee

SHANGHAI, 12. Le général
Tchiang Kai-Shek, chef nationaliste,
a déclaré hier que, si 17 Russie so-
viétique ne mettait fin à ses intri-
gues contre la Chine, le gouverne-

ment nationaliste se verrait forcé
de rompre ses relations. Nous se-
rons forcés, ajoute le général, de fer-
mer les consulats soviétiques en ter-
ritoire nationaliste chinois.
“Le Kuomintang, dit-il, m’a chargé

de la tâche de réunir les factions de
partis et de réorganiser le gouverne-

ment national dans l’intérêt de la
révolution. Je compte faire tout en
mon pouvoir pour amener la paix
dans le territoire nationaliste et fai-

 

tre Tchang-Tso-Lin,: de l’éliminatien
duquel dépendla paix de toute la na-
ticr chinoise.”

mais Tchiang semble être le person»
|nage le plus apte à l'aceomplir.
“J'ai éntendu dire; contitte

Tchiang, . “é le président Coolidge
a l’intention d’envoyer une ‘commis-
sion en Chine pour faire enquête-sur
la situation. La Chine nationaliste

amicale”.

que le Japon ait en vue une expé-
dition militaire à Chan-Toung. 11
croit plutôt que le Japon, la Russie

le but de former un bloc politique,

dant de mentionner les nations euro-
péennes concernées.

 

La caisse populair
de Saint-Hyacinthe

ST-HYACINTHE, 12 —La Caisse
Populaire de St-Hyacinthe, organisée
il y à quelques semaines, a commen-
cé ses opérations régulières depuis
lundi dernier, 5 décembre. Ellc comp-
te déjà près de cinquante membtés
sociétaires et tout laisse croire que
la Caisse d’ici peu aura grand suc-.
cès. Je conseil d'administration se
compose de MM. Jean-Baptiste St-
Pierre, président: Ovide Bertrand.
secrétaire; Eugène Allard, Adélard
Richer et Christian Phaneuf, conseil-
lers. le conseil de sarveillance a
pour membre M. l'abbé J.-B.-A. Al-
laire, archidiacre du diocèse; MM.
Nap. A. Delorme, président; Ernest
Chartier, secrétaire; I A. Beaure-
gard, Maxime David, notaire et Ca-
mille Hubert, conseillers. Le scoré-
taire gérant est M, Wilfrid Château-
neuf. La Caisse tient: son: bureau
d’affaires dans la Maison des Oeu-
vres Catholiques, au No 199 rue Gi-
ronard.
Le bureau sera ouvert chaque se-

maine aux heures suivantes: l’après-
midi, de 1 hre 30 à 3 hres; les mardi
et samedi; le soir, de 7 hires 80-à 8
hres 30, les mardi, vendredi et sa-
medi. A mesure que le nombre de
membres augmentera, de nouvelles
heures de bureau seront ajoutées.

Un ancien président du

 

un grand retentissement.

Belgique:—Un grand événement qui
aura pour l'avenir de 1'iglise catho-
lique en Chine un grand retentisse-
ment, s’est passé il y a quelques jours
à l’Abbaye de Saint-André-les-Bru-
ges. Au cours d’une cérémonie qui
eut lieu dans la salle capitulaire, M.
LOU a été rcvétu de l'habit bénédic-
tin pour y commencer ensuite son
noviciat afin d'être moine et prêtre.
Présidée par Mgr Nève. Abbé de
Saint-André, entouré de toute sa
communauté, la cérémonie réunit une
assistance extrêmement distinguée:
NN. SS. Périéra Ribeire, évêque de
Funchal (Ile Madère) et van Caloen,
abbé fondateur dc Saint-André; LL.
exc. Wang king ki, ministre de Chi-
ne à Bruxelles, cheng Loh, minis-
tre de Chine à Lisbonne, le Lieute-
nant-général Pontus qui fut attaché

nos lecteurs au fait de quelques-unesä la personne de M. Lou, lors de son
ambassade à Bruxelles, M. Tai Ming
Fou. chargé d'affaires de Chine à la
Have. et le narsonnel de la Légation
de Chine à Bruxelles. Enfin un grou-
ne très nombreux de chinois mem-
bres de l'Association catholique de la par le Père Lebbe.

re recommencer l'état de guerre cou--

Une unité réelle paraît difficile,|:

 

BOLCHEVISTE

Les dangers du patin
sur !e canal Rideau |

_

La police avertit les parents
et les enfants qu’il est cange-
reux actuellement de patiner
sur le canal Rideau. ll est vrai
que la glace est solide a plu-
sieurs endroits, mais par con-
tre la couche est mince dans
certains autres,
M n’est pas toujours possible

pour des enfants qui s’amucant
de rester dans des zônes sûres.
Chaque année, aux premières
glaces, il se noie un bon nom-
bre de jeunes. Un peu de pru-
dence éviterait de pareils mal-
heurs. Le canal est d'autant
plus dangereux que présente-
ment la glace fond. Que les in-
téréssés voient donc à ce que
les enfants attendent à plus
tard pour se livrer à leurs
ébats sur la g'ace du canal.

-

 

 

 

    
 

 

S.-MINISTRE ADJOINT
DU RETABLISSEMENT

M. JW. McKee, qui avait la
directièæ du bureau de Toronto
du ministère fédéral du rétablis-
ment civil des soldats de retuar
du front, vient d’être nommé
sous-ministre adjoint de ce mêé-
“me dé à Qttawa: J8a 

regarderait cette démarche comme .

. . 1
Le chef nationalide ne croit pas

et l'.llemagne sont à négocier dans?

afin de contrebalancer certaines al-
liances européennes. Il refusa cepen-

; e 9 e » » LJ ®

de Chine prend l’habit Bénédictin
— =ETES

Un événement qui aura pour l'avenir de l'Eglise catholique en Chine

————>L"——_

SAINT - ANDRE - LES-BRUGES,

nomination a été provoquée par
a répreanisation au mnistére du
r Ning, |
M. McKee a été soldat outre-

mer dans les armées impériales,
et depuis son retour au Canada

! il s’est ageupé du rétablissement
civil des soldats, dans la Colom-
bie-Britannique d’abord, dans Iz
Saskatchewan ensuite puis dans
l'Ontario, à Toronto. Avant de
s’oecuper des soldats M. McKee
était employé de banque.
Par suite de la réorganisation

du département il y a trois mi-
ses em retraite importantes: lc
major Parkinson, le major Flex-
man ei M. R. M. Stewart. Au
lieude deux sous-ministres il n’y
en aura au'un, le Dr Amyot, qui
aura pour assistant H. McKee,
qui entre incontinent en fonction.

ert

La ville de St-Hyacinthe
donne 5,000 dollars pour

la reconstruction
—i———

SAINT-HYACINTHE, 12. — D.N\.
C. — La Cité de Saint-Hyacinthe, à
sa séancerégulière de mercredi zoir.
7courant, a décidé de faire un octroi
de $10,000 aux autorités du Séminai-
re de cette ville, pour aider à la re-
construction de leur établissement.
La somme sera versée eu cinq verse-

ments. Ce don est sujet, toutefois. à
ratification par la Législature pro-
vinciale. L’octroi fut recommandée
par’ l’échevin Paul Richer, appuyé
de l'échevin Jéseph Godbout, et re-
cut l’approbation unanime du con-
seil, que présidait son honneur ie
maire T.-D. Bouchard. L'échevin Ri-
cher a aussi donné un avis de mo-
tion relativement à la cause de la
Cité. de Saint-Hyacinthe vs L'Oeurv-e
du Patrondge de Saint-Hyacinthe.
Il est proposé dans, cette motion que
la cause, actuellement entre les par-
ties, chacune devant. payer 50 pour
cent des frais encourus jusqu'à date.

 
 

 
Conseil en

 

Monsieur Lou Tsang Tsiang dé-
buta, dans la carrière diplomatique
commesecrétaire de la Légation de
Chine à Pétrograd; en 1906, il fut
nommé ministre de Chine aux Pays-
Bas ét en 1911 à Pétrograd. C'est là
que lc premier parlement de la Ré-
publique Chinoise l’a choisi à l'una-
nimite comme ministre des affaires
étrangères Il le fut durant sept ans
et fut même quelque temps prési-
dent du Conseil.
En 1914, ambassadeur extraordinai-

re à Paris et à Bruxelles, il vint re-
mettre au Président de la Républi-
que et au roi des Belges, le grand
cordon du grand Mérite de Chine,
lui-même reçut le grand cordon de
la Légion d'honneur. En 1919, il fut
le chef de la Légation chinoise au
traité de Versailles, puis ministre de
Chine à Berne. En 1926. âgé de 55
ans, il perdit sa femme de nationa-
lité-beige qui l'avait converti nu cr-
tholicisme. Ce sont les relations de
l'Abbaye de Saint André avec les 

Jeunesse Chinoise fondée en Europe |

évêques chinois et la fondation d'vn
monastère bénédictin qu'il apprit par
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AVANT NOEL
Est-ce vrai que, d'après les rensei-

gnements que nous uvons reçus, au
moins 85 pour cent des Canadiens
français qui envoient des cartes de
bons souhaits à l'occasion des fêtes,
emploient exclusivement des cartes
anglaises”
H y a, en ce sens, une éducation

à faire parmi nos amis ct nos pa-
rents. L'unglomuanie
toutes parts. C'est le calendrier an-
glais, c'est la carte de soulinits ré-
digée en anglais, C'est lu carte: de

visite anglaise, c'est le Sania Claus
colossal et burlesque,
Conservons nos belles traditions

qui en valent bien d’autres, Les nou-

veauids ont une attirance compré-

hensible, mais qui ne dure pas. L'i-

méricanisme ne peut-être chez nous
qu’une vague. On s'entiche d'une car-

c anglaise pendant quelques années,
mais on revient infailliblement,
quand on a un coeur vraiment pa-
triote, à la vicille et catholique for-
mule “d’une bonne, heureuse et sain-

te unnée.”
La Librairie du Droit offre à secs

clients et à nos lecteurs, JN CHOIX
COMPLET DE CARTES AVEC DES
SOUHAITS d'heureux Noël et de
bonne année, SOUHAITS REDIGES
EN FRANÇAIS et en BON FRAN-
ÇAIS. Nous en avons nn choix con-
sidérable et vous ne pouvez faire unc

nous étreint du

-
—

| démarche inutile si vous vous adres-
sez à lu Librairie du Droit. Vous v
trouverez certainement Ce que vous
cherchez,
Ajoutez à cela que NOUS POU-

VONS IMPRIMER VOTRE NOM
SUR LA CARTE; nous prenons des
commandes à partir de la douzaine
jusqu'à deux cents si vous le désirez.
Nos prix sont attrayants. Vous au-

rez ici satisfaction, sûrement et :
bon marché. D'autant plus que vous

| [aurez des cartes françaises.
Maintenant, tout le monde envoie

des cartes. C'est la mode, ct devant
Madume, il faut ployer le genoux,
(cette phrase n'est pas de nous....!

ll faudra donner vos commandes d>
bonne heure, surtout si vous voulez
que votre nom soit imprimé, afin
que Vous soyez certains d'avoir vos

cartes en teinps. Si vous venez de

bonne heure, vous ne screz pas d--
sappointé.

* * -

Un cadeau toujours très appréci-
est une plume-réservoir Waterman
ou Wali, avee le crayon assorti.
Nous avons toutes les dernières

nouveautés en fait de PLUMES ET
DE CRAYONS WAHL ET WATER
MAN, AVEC OU SANS ETUI.

C'est un cadeau, joli, agréable, 1
ce qui n'est pas à dédaigner, très
utile. :

ea © a

Si votre ami ou votre
quelque correspondance, Il aime
~écrire! vous ne pouvez pas vbus
tromper en Jui offrant un nécessai-
re d’écritoire, Un graud buvard avec
cartable en cuir, porte-plumes ave:
base en onyx ou en verre,
A ce propos, un mot d’explication.
Ces porte-plumes se composent de

TROIS MORCEAUX. 11 y a d'abord
ln BASE, en onyx ou en verre de
couleur, pesant, pouvant tenir solide-

ment sur Ja table; encavé dans cette
base, :9 1rouve le PORTE-PLUME
véritable, fuit de telle sorte qu’il pro-
tège lu pointe de la plume. En troi-
sième Neu, lo PLUME-RESERVOIR.
ressemblant aux plumes ordinaires.
Nous avons les deux marques les

plus populaires: Waterman ot Wahl.
Ces nécessaires ne coûtent pas

bien eher ct vous aurez un beau ca-
deau à prix modique.

e =. +

parent à

Plusieurs personnes ont l'habitude
de sceller leurs lettres. l.eur présen-
ter un SCEAU DE FANTAISIE, por-
tant leur. initiales ( nous nous char-
geons si vous le voulez d’y faire ins-
crire les initiales que vous désirez),
leur sera une marque sensible d'at-
tention. Nous en avons «de divers
prix.

e © à

Toutes ces recommandations pour
cadeaux de Noël ou du Jour de l’An
portent sur des articles qui font toue
jours plaisir et d'une utilité quoti-
dienne qu’on ne peut mettre en dou-

te. * * °

ADRESSE POSTALE: La Librai-
rie du “Droit”, case postale 554, Ot-
tawa, Ont...
ADRESSE LOCALE: No 370, rue

Dalhousie, Ottawa. ,
Téléphone: Rideau 516.

AVALESON RATELIER
- ET SUCCOMBE

QUEBEC, 12 — M. Adalbert Jobin,
de la Tuque, a perdu la vie après
avoir avalé ses fuusses dents. Il fut
transporté dans un hôpital de Qué-
bec, où on rénssit à extraire plusieurs
denis, muis cfforts pour remédier

~
-

aux mauvais effets de l'accident fu-
rent vain,
 

 

TORONTO, 12—La pression est,
élevée au sud dos Grands Lacs, tan-
dis qu'une dépression modérée se
transporte vers le sud-est en pas-
sant par le Montana. Le froid s'a-
price un pou dans l'ouest, et Ÿ1 fait
doux à l’est de l'Ontario, Il a nei-
gé légèrement dens Québec ct les
Provinces Maritimes.

PRONOSTICS
Vallée Ce l'Outaounis

Saint-Laurent: Beau
jourd'hui ef demain,

TEMPERATURE °
Mazimum hier . 2. 2 2 + + + 32
Minimum durant la nuit . . . . 32
A 8 honres cr matin: Prince Ru-

peit. £3; Victoria, 34; Kamloops. 12;
Cclgory. 10: Edmontcin. 4 sous zéro;
Prince Al*a+t, 6 sous zéro Winnipeg,
4: Qoult Gtr-ITarie, 4; Toronto, 36;
Fingrtan. 23: ftiv:a 32: Montréal,
6: Oude 23; St-Jran. NB, 36:
Halifax. 38: St-Jean, T.-N.… 16; Dé-

et  Haui-
ct doux au-

—
—
—
a

a le Bulletin des Missions, qui le dé-
cidérent à demander son admission.

r

troit. 34: New-York, 46; Jasper, 0; <
Charlottetown, 32; Mon j Re

" / É.
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LES ACADEMICIENS OUVRENT LEUR
CAMPAGNE EN PRENANT LA MESURE
DU MONTAGNARD QUI LUTTE FERM

 

 

L’OUVERTURE DU CIRCUIT
LOCAL SE FAIT SOUS LES
PLUS HEUREUX AUSPICES |

rlOB

La bande savanie offre aux amateurs du spori vraiment impressionnant.
— La défense est plus solide que jamais. — De rapides avants sur
lesquels on peut compter. — St-Amand se distingue en ricochant‘
deux points. — Verdon donne de quoi songer aux critiques. — La-
douceur débute dans la cage du Montagnard. — Une foule immen-
se au poste.
 nasil

Je hoquet amateur est solidement
installé dans la Capitale. Plus de
7,000 spectateurs de tous les àges et

de toutes les classes envahirent I'Au-
ditorium, samedi soir, pour être té-
moins de l’ouverture officielle de la
course annuelle dans le circuit local
“que préside avec tant de sagesse le
commissaire Frank H. Plant.

Tl n’y avait pas de fautenil libre et
longtemps après la mise en jeu. la
foule s'augmentait sans cesse de ceux
qui arrivaient en retard et qui cher-
rhaient vainement un coin où se lo-
ser.

Si l'enthousiasme se maintient, la
ligue de la Cité est destinée à établir
un record qui ne sera probablement

-pas égalisé de sitôt. Elle n’a qu'à don-
ner du jeu comme celui de samedi et
les amateurs accourwrront de tous les
voins de la Capitale et de Hull pour
voir les jeunes gladiateurs à l'oeuvre.

CEREMONIE D'USAGIS
C’est le chef de gare Arthur Ellis,

récemment élu maire d’Ottawa, qui
mit la rondelle au jeu -ct déclara of-
ficiellement ouverte la saison ama-
leur dans nos parages.
M. Ellis était escorté au centre du

sulon par MM. Frank Plant. prési-
dent, et Raoul Mercier, vice-président
de la ligue, et, tandis que la foule
pvationnait ces personnages, M. I©llis
dit. quelques miots aux joueurs et lnis-
su Lomber la pilule dans la pipe.

les autorités municipales avaient
Joulu réhausser de leur présence' l’é-
Pat de la fête et l'on vovait, dans lu

ge vice-royale, MM, Balharrie, La-
fortune, McElroy et Tulley: ailleurs
ont vit la plupart de nos échevins qui
ont toujours suivi avec un bel inté-
rêt' les agissements des amateÜfs lo-
GAUX.

1.A SALLE TRIOMPHE
i Les Savants de l’Académie La Sal-
fe. qui étaient a l'affiche avec le Mon-
‘tagnard, dans le premier combat de
Ha saisen, n'ont pas déçu leurs mil-
fliers d'admirateurs, car ils ont rem-
Porté une victoire éclatante, après un
tonflit des plus intéressants.
Ce fut une affaire très serrée, com-

me l'indique le pointage de 3-2. mais
vers la fin de l'engagement, les Aca-
démiciens passaient plus fréquem-
ment la défense des Grimpeurs. En
ait, ils comptèrent un point au mo-

Jnent où la cloche sonnait et on ne
fe leur accorda pas.

BELLE TROUPE
Nous n'étions pas dans l'erreur

quand nous disions, au cours de la
semaine dernière, que le La Salle se*
rait formidable. Tous les joueurs ont
‘Gémontré leur talent, samedi soir:
fantôt. les vétérans brillaient, tantôt
Jes recrues paraissaient dans l’arène

Hour enlever à leurs aînés l'éclat du
triomphe. févesque. Lavigne et Ver-
don sont un trio insurpassable aux
portes de ln citudelle et les deux
points que firent le Montagnard fu-

rent le résultat d'efforts quasi-surhu-
mains.
- St-Amand, vétéran de nombreuses
Luampagnes, s'est surpassé et les jeu-
Hhes devront se multiplier pour lui en-
jover sa place. Non seulement a-t-il
Drillé défensivement. minis il a été un
Ééros à l’attaque. ‘av il enfila deux

les points de son club.
AVANTS RAPIDES

RMockburn a aussi contribué sa part
fu succes. À l'attaque, les mousque-
taires ont donné du jeu rapide et
scientifique, qui a plu grandement.
quoique la saison ne soit qu'à ses
débuts,

Pelletier. Pilon, Robertson et Mer-
cier ont repris leurs combinaisons ad-
mirables du printemps dernier et s'ils
ne faiblissent pas durant Ja campa-
gne, les autres clubs n'auront que de
maigres chances.
Jodouin et l.eclair ont tout l'air de

vouloir se tailler une réputation et la
wérance a eu ln main heureuse lors-
qu'elle les enrôla.

MONTIES SONT BONS
le Montagnard a aussi droit aux

félicitations des amateurs, car il a
donné une remarauable exhibition qui
fait entrevoir de magnifiques succès
dans un avenir rapproché.
Jümmett Morris na bien frappé lors-

qu'il enrôla Ladouceur pour suer dans
res buts, car le jeune homme a des
ällures de vétéran qui déjoue avec
aise les efforts de l'ennemi.
: Tubby Moore. Shields, Manners,
Jugram et Goodfellow se sont tous
comportés comme des vrands HguUeurs
at les amateurs ne :ers ont pas mé-
hagé les applaudissements.

LA PROCESSION
les létudiants ne furent pas lents à

prendre la tête. Verdon descendit,
poussa un rude coup que lLadouceur
arréta et quand la rondelle bondit de-
cant la cage, Wash Pelletier la saisit
ot la hissa dans le panier en 1.45.
+ Le jeu reprit de plus belle et co
‘est que vers la fin de la période que
t-Amund tangoa son chemin à tra-

Yers In défense ennemie nour donner
4 son club Une avance de 2-0.
Les Grimpeurs eurent l'avantage
ns la deuxième période: Moore. un

des piliers de la bande, descendit de
out en bout pour secouer le filet
lerrière Lévesque et la situation était
errée.

PHILIAS UTILS
=:Les Montles égalisèrent les chances
a début de la troisième s¢ance.
wodbdiellow Intercepta une passe au

centre, monta sur le côté et glissa la

quelques pieds des buts. Lévesque
n'eut pas l'ombre d'une chance.

plus d'ardeur que jamais et la fortu-
ne leur sourit grâce au vieux Philias.
Le vétéran démarra tranquillement,
passa le centre et risqua un long coup
truqué qui se fit un chemin sous le
bras de Ladouceur et la partie était
gagnée.
Comme le grelot sonnait, Verdon

enfila la défense, attira Ladouceur et
compta, mais le point ne fut pas ac-

cordé.
JOUTES MARDI

Des billets ont été laissés chez Ro-
dans la ligue de la Cité: les Shams
et les Artilleurs seront aux prises
dans l'engagement initial et le La
Salle s’attaque au Rideau dans l'au-
tre.

Des bilets ont été laissés chez Ro-
bertson frères, rue Dalhousie. et de-
main tous nos amateurs pourront
s'en procurer au Jieu d'avoir à se
rendre à l’Auditorium.

ALIGNEMENTS
LA SALLE. Tévesque, Verdon

et lavigne; Robertson, Pelletier et
Pilon; subst.: Mercier. Rockburn, St- Amand, T.eclair, Jodouin.
MONTAGNARD—Ladouceur, Moo-

re et A. Shields: Manners, Gouwdlfel-
low et Ingram: subst.: Draper, Kil-
rea, Henry, White, McRostie.
Arbitre—Doc O'l.eary.

| SOMMAIRE
| 1ère Période.
1—-Lu Salle, Pelletier . . + « . 1.45
2—La Salle, St-Amand . . . . . 16.45

22 Période
8—Monties, Moore . . - + + + . 6.30

3e Période
4—Monties, Goodfellow . . . . 7.15
5B—la Salle, St-Amand . . . 2.00

l’inal—Ta Salle, 3; Monties, 2.
PUNITIONS

1ère période — Goodfelolw. Moore,
Verdon, Lavigne—2 minutes.
2e période—Verdon, Lavigne, % min.
3e période—Jodouin, 1 minute; A.

Shields et Moore—2 minutes.
rren

FLY HAWK A
DEJOUE UN
BON CHAMP

QUATRE SOLIDES CONCUR-
RENTS DANS LE HANDICAP

 

BILOXI — BIG SWEEP VAIN-
QUEUR.

gps

NOUV.-ORLEANS, 11 — 11 n'y
avait queq uatre partants dans le
handicap Biloxi, de 1 1-16 mille, l’é-
preuve principale de la séance de sa-
medi an parc Jefferson et c'est Fly
Hawk, un troisième choix qui con-
duisail Horn, qui enleva la palme
en 1.52 3-5, sur un tracé lourd.
Step Along courut à la place, suivi

de Frank McMahon et Harass com-
plétait le champ. Une autre assistan-
ce fut témoin du sport et chaque
épreuve fut chaudement contestée.
Les favoris en ont arraché cependant
et plusieurs négligés firent sursau-
ter le talent.

BIG SWEEP PASSE
Big Sweep, avec Leyland en selle a

gagné le handicap Oachita, ouvert
AUX chevaux de tous âges et disputé
sur les six furlongs. Le vainqueur fit
la distance en 1.13 1-5, pour battre
McTinklo et Adios.
Pigeon Winæ Il, Crystal Domino,

Serajevo et Florence Mills ont aussi
couru. Florence Mills perdit son joc-
key.

LES RESULTATS
Première course

1--lolygamia, Chalmers, $49.60,
21.60, 11.00; 2 —George Groom, Bow-
den, $5.80, 3.40; 3—Rival, McCabe,
$6.60,

_ Deuxiéme course
1—Hilary, Stretton, $26.40, 11. 60, 9.-

20; 2—Jack Horgans, Emery, $22,00,
10-80: 3—Miss Chiniquy, Meyer, $7.-

Troisième course
1—Doc, MeDermott. $3.40, 2.60, 2.-

!60— 2, Tommy Tickle, Moser, $7.20,
5.00; 3—Homewood, Long, $6.60.

Quatrième course
1—RBig Sweep, Leylgnd, $10.80, 4.-

40, 3.20; 3 —MeTinkle Whitaker,
$3.00, 2 8—,Adios, Workman, $2.60,

Cinquième course
1—lly Hawk, Horn, $8.80, 4.00, xx;

2--Htep Along. M. Meyer, $8.80, xx:
8—Frank MeMahon, Stretton, xx.

Sixième course
_1--Mollie Myhill. Benham, $80.00,

27.60, 11.20; -—Try Again, Emery,
Sela 6.00; 3—Candy Rock, Chileut,

Septième course
1—-tirand Dad, landoit, $16.40, 3.60

ot 4.40; 2—Up-and-Down, Root, $3.00,
3,40; 3—A tol,

_tol,

Leyland, $4.00.

BROWNBATTU
PAR A. ROUTIS

PARIS, 11. — André Routis, ancten
champion poids-plume de France, a
battu Al Brown. du Panama, danssm
combat de dix assauts. samedi soir Une assistance fort distinguée fut té-
moin du combat.

rondelle à Ingram qui se trouvait à |

les Académiciens travaillèrent avec |

{

|
F

!
!

  
arm

Phit 57-
piles campagnes, qui fut le héros de
sa victoire du La Salle.

prete

AMAND, vétéran de multi-

L'OUVERTURE
À LA HAVANE

LA REUNION D'HIVER AU PARC
ORIENTAL EST INAUGUREE
SOUS D'HEUREUX AUSPICES.

_—__..
Queen Towton, avec Mann en selle,

a gagné le handicap Inaugural, de
5% furlongs, I'épreuve principale de
la séance d’ouverture au parc Orien-
tal, à la Havane, samedi après-midi.
Le vainqueur fit la distance en 1.05
4-5. Reputation fut deuxième et Zu-
ker troisière, cependant que Hobcaw
et Downcast fermaient la parade.

Voici les vainqueurs de samedi:
Tommy Foster, Fisher, 3—1, au pair,

1K“Skipaway, Churchman, 8—5, 1—2,

Belascoin, Horwath, 3—1, au pair,

‘Bedford, Saint, Fisher, 15—1, 6—1,
“Queen Towton, Mann, 8—5, 1-2,

*Hanky Rice, Fisher, 7—10, 1-3,

Great Luck, Gwynne, 2—1, 4—5,

RESULTATS DE DIMANCHE
Premiere Course

1, Lemnos, Ccabo, 4—1, 8—5, 4—5;
2. Handclasp, Fisher, 2-1, au pair,
1—2; 3. Sindora, Kingsland, 20—1,
8—1, 4—1.

Deuxième Course
1, Erin’s Bride, Noel, 6—1, 5—2,

6—5; 2. Cut Bush, Robertson, 12—1,
5—1, 3-2 3. Polycatp, Guerra, 10—1,
4—1, 2—

| rroisième Course.
1. Miss Torch, Noel, 10—1, 4—1,

2—1; 2. Full Speed, Woodstock, 13—5,
8—5, 4—5;>Phillips First, oeller,
3—1, 8—5,

Quatrième Course.
1, Northern Rass, Hoheinstein, 4—],

T—5, T—I10; 2. Estin, Clelland, 45
1—3, 1—; >.Changing Moods, Noel,
4—1, T—5, 10.

Cinguième Course
1. Bethlehem Robertson, au pair,
—3, XX; 2. Dynamo, Clelland, 5—1,
5—2, xx; 3. Bill Hare, Fort, 3—1, T—5,
XX,

Sixiéme Course
1. Dr John Kenny, Smith, 5—2,

T—10, 1—3; 2. Aresacid, Fisher, 2—1,
1-2, 1—4; 3. Bear Grass, Lauscher,
4-1, 7-5, 7--10.

Septième Course
1. PalatineHad Gwynne, 5—1, 5—2

au pair; 2. Gay Parisian, Cogan, 8--5
4—5, 2—5; 3. Milord, Hilley, 3--1;
8—5, au pair.
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LES NOTRES
DENORTHBAY
DANS LE SPORT

L'ASSOCIATIONATHLETIQUE
CANADIENNE EST FONDEE.
—

NORTH BAY, 11. — M. J.-Emile
Bédard, élu échevin aux dernières é-
lections, a été élu président de I'As-
sociation athlétique Canadienne, à
l'assemblée d'organisation aujour-
d'hui.

L'Association se propose d’encoura
ger le sport sous toutes ses formes
et C: monter une couple de solides é-
quipes de hoquet dont les couleurs
seront celles du Canadien, de la ligue
Nationale.
Le Selkirk, géré par Steve Bédard.

s'est affilié a la nouvelle organisa -
tion. Une patinoire moderne a été
construite dans le voisinage de l’é-
glise St-Vincent de Paul et "Asso.
ciation la met a la disposition de
tous les clubs locaux.

LES DIRECTEURS
Président: M. J.-Emile Bédard: vi-

ce-président, M. J. Vanier; secrétaire,
M. |, E. Régimbal; trésorier, M. Wil-
frid Aubry.

Comité: M. l'abbé J. A. Chaplean.
Dr Bécard, MM. H. Marleau, Harry
Marleau, J. Blanchet et autres,

CANADO-AMERICAINE   
 

 

 

PECK AUX INDIENS

CLEVELAND, 11.
Peckinpaugh, brillante étoileBie
la ligue Américaine, a été nom-
mé gérant des Indiens, de Cle-
veland, pour la saison 1928. Il
sera le bras droit de Bill Evans,
administrateur du club.
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CONACHER SE
| TAILLE UNE

BELLE NICHE LE JIOURD COPAIN DES YAN-
| KEES BRILLE D'UN VIF ECLAT
CONTRE LES CORSAIRES.| ES CORSA

| PITTSBURGH, 11. — Le digne gla-
\diateur qu'est le copain Lionel Cona-
| cher a été le héros de la victoire des
Yankees sur les Corsaires, au jardin

, local, samedi soir.
| Connie joua de temps à autre au
centre et son travail fut vraiment
remarquable car il bloqua attaque
sur attaque et réussit à compter les
deux points de son club, qui gagna

par 2-0.
Le combat fut chaud et plus la

partie avançait plus les copains s'ou-
bliaient. Les arbitres infligèrent de
nombreuses punitions surtout dans
les deux dernières périodes.
Les Corsaires n’ont pas encore ga-

gné une seule partie; ils furent bat-
tus six fois et annulèrent deux fois.

PREMIERE PERIODE
MeCurry tira, dès la mise en jeu.

un long coup que Miller arrêta faci-
lement. Ies deux équipes attaquèrent
ensuite à tour de rôle une demi-dou-
zaine de fois. mais les gardiens de
buts étaient aux agguêts et aucun
point ne fut enregistré.
Simpson fut le premier à se rendre

réellement menaçant, lorsqu'il enfon-
ca la défense locale et poussa un coup
terrible que Worters stoppa. Langlois
attaqua avec Rothschild, mais Miller
arrêta le coup. Bill Boucher, passa
sur l'aile, contourna Smith et eut
compté sans l’arrêt sensationnel de
Worters.
Les deux équipes donnaient du jeu

rapide, sans réussir à secouer les fi-
lets. Les seules punitions de la séan-
ce furent infligées à Smith, des Pira-
tes, pour avoir bloqué illégalement,
et à Simpson, des Yankees, pour avoir
frappé du bâton.

DEUXIEME PERIODE
Red Green se faufila à travers tou-

te l'équipe locale, mais il manqua un
coup facile directement à l'entrée des
buts. C'était Un bel arrêt de Wor-
ters. Miller dut sauter pour arrêter le
coup de Milks qui avait reçu la passe
de Darragh.
Smith terrassa Simpson qui s'ap-

prêtait à tirer. Peu après, à la suite
d'une mêlée devant les buts Yankees,
Miller eut juste le temps de mettre
son patin devant la rondelle que Mc-
Curry avait poussée rapidement.
Conacher jouait au centre des Yan-

kees et son travail fut bon, car il
bloquait dans cetts zone la plupart
des poussées locales. C’est aussi lui
qui compta le premier point sur la
passe de Green.
Dès lors, les Américains eurent l’a-

vantage du jeu, car les Corsaires
semblaient faiblir.

TROÏISIEME PERIODE
Duke McCurry réussit une belle

course individuelle, mais Miller sortit
de ses buts pour arrêter le coup. Dar-
ragh faillit compter, quoiqu’étendu
sur la glace.
Milks descendit. comme un météore

à travers toute l’équipe des Yankees,
mais Miller gaspilla le plaisir.
Canocher s'illustra de nouveau en

comptant, sans aide. le deuxième
point des vainqueurs. Les Américains
jouèrent surtont défensivement pour
le reste de la partie et les Pirates, en
dépit d'efforts exceptionnels qui fri-
saient le sensationnel, ne purent faire
sombrer l'ennemi.
Quand leurs avants réussissaient à

contourner la défense, ils rencon-
traient en Miller un mur infranchis-
sable,

. ALIGNEMENTS
AMERICAINS —Miller, Reise, Co-

nacher; Himes, McKinnor, Green;
subst.: Bouchard, Simpson, W. Bou-
cher. C. Boucher.
PIRATES. — Worters. Langlois et

smith; Darragh, Milks et McKinnon;

-

subst.: McCurry, hite, Dryry. Mec-
Guire.
LC SOMMAIRE

1ère Période.
Pas de point.

2e Période.
1. Américains, Canocher . . . . 5.48

3e Période.
2 Américains, Conacher . . . . 9.48
Final—Américains, 2; Pirates, 0.

, PUNITIONS
1lére période—Smith, obstruction il-

légale; Simpson, rudesse,
2e période—Drury, obstruction illé-

gale; Drury. croc-en-jambe; Green,
croc-en-jambe: W. Boucher. croc-en-
jambe: Canocher. obstrution illégale.

3e période— Simpson, obstruction;
Green, croc-en-jambhe; W. Boucher,
obstruction; McKinnon, obstruction
illégale: Canocher, croc-en-jambe;
Reise, White et Smith, rudesse.

SOUTHWORTH GERANT
DU CLUB SYRACUSE

——

ST-LOUIS, 11. — Billy Southworth
voltigeur du St-Louis Cardinal, a é
nommé gérant de Syracuse, dans la
ligue Internationale, en remplace-
ment de Burt Shotton, qui vient de
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nombreuses punitions.

TORONTO, 11 déc. (Spécial).—Ot-
tawa et Toronto, deux adversaires
formidables, se sont livré un combat
des plus intéressants en présence
d'une foule considérable réunie à
l’'Aréna, samedi soir. C’était la suite de cet autre bagarré acharnée de
mardi soir, dans la Capitale, ct. en-

les équipes travaillè-
rent pendant soixante-dix minutes
sans réussir à compter.
De part et d'autre, il se fit de la

besogne supérieure, quoique les
avant des deux clans aient manqué
de belles chances de secouer le filet.

Clancy. Nighbor, et Kilrea ont joué
comme des possédés chez les Séna-
teurs, tandis que Bailey, Keeling.
Carson et Cox s? distinguaient au
compte des Leafs. Connell et Roach
ont fait des arrêts sensationnels dans
les buts.

PREMIBRE PERIODE
Les Ieafs eurent l'avantage du jeu

dans la première moitié de la session
et les attaques de Bailey et de Kee-
lig causérent de vifs ennuis a Connell.
Carson laissa s'évaporer une chance
exceptionnelle de compter lorsqu’il
manqua une passe parfaite à l’entrée
du filet sénatorial.
Clancy se rendit dangereux à plu-

sieurs reprises grâce à ses courses
effrénées en territoire des Leafs,
mais Roach bloqua les coups que
l'on dirigeait contre lui.
Cox descendit sur Connell mais il

manqua le filet libre à la suite d'une
mêlée devant les buts. Kilrea courut
sur la gauche, contourna la défense
locale et poussa un coup terrible qui
faillit renverser Roach.
Finnegan et Nighbor attaquèrent à

leur tour; Dutch enfong¢a la défense
des Leafs et passa la rondelle à Fin-
negan qui porta un coup quasi-incon-
trôlable. Roach s’étendit sur la glace
pour sauver sa cage.

DEUXIEME PERIODE
Le jeu était à peine repris que

Keeling descendait sur l'aile gauche
et forçait Connell à ses genoux pour
arrêter un coup difficile. Broadbent
et Kilrea organisèrent plusieurs
poussées qui semblaient menaçantes
mais la défense locale n’ouvrait pas
la porte.
Ottawa s'affaiblit par une couple

de punitions, maisles l.eafs ne par-
vinrent pas à tirer profit de cet
avantage, tant les Sénateurs en scène
tenaient ferme et balayaient tout au
centre ou dans la zone défensive.
Clancy faillit pousser la rondelle

dans ses propres buts à la suite d'une
mise en jeu près de la cage.
Les locaux faisaient de temps à au-

tre de belles combinaisons, mais Con-
nell avait les yeux ouverts et rien ne
passait.
Te jeu était très serré, les adver-

saires se bousculant sans pitié, sur-
tout dans Jes environs des défenses.

TROISIEME PERIODE
Les attaques devinrent plus pro-

noncées des deux côtés. Keeling et
Carson se firent une trouée jusqu'aux
buts de Connell, mais leur manque
de précision annula leurs efforts.
Nighbor monta au centre, déjoua
Duncan et manqua le filet.
Le jeu se faisait plus rude et quoi-

que plusieurs punitions aient été in-
fligées, les arbitres ignoraient de
nombreux incidents qui auraient dû
être châtiés.
Connell brillait d'un vif' éclat dans

les buts d'Ottawa. De splendides cour-
ses de bout en bout se succédérent
quelques minutes durant et les mé-
lées qui se produisaient devant les
buts jetaient la foule dans le délire.

Il ne restait que deux minutes de
jeu quand Keeling se fit un chemin
à travers la défense d'Ottawa, mais il
perdit coritrôle de son bâton au mo-
ment où un point paraissait inévita-
ble et une dernière chance: s'évanouit.

SUPPLEMENTAIRE
Quoique fatigués, les joueurs re-

prirent la lutte avec une énergie fa-
rouche. Deux minutes après la mise
en jeu, Keeling fut blessé et il lui
fallut se retirer. 1] revint cependant
en scène. Ottawa et Toronto n'en-
voyaient qu'un ou deux hommes a
l'attaque, préférant étendre un fort
cordon défensif devant ’leur citadelle.
Les cinq dernières minutes furent

les plus sensationnelles de la soirée:
moins prudents qu'auparavant,
gladiateurs attaquaient sans répit
pour briser l'égalité, mais c'était pei-
ne perdue et une autre joute nylle,
 

 

 

Traitez Extérieurement les
Rhumes des Enfants

Les mères modernes préfè-
rent le Vicks parce qu’il ne
dérange pas les estomacs déli-
cats—lorsque la gorge et la poi-
trine en sont frictionnées, il
agit immédiatement de deux
façons: passer à la gérance des Philties.

VICTOIRE DES
NOUV. GALLES
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1 (i. PN. Pts LONDRES, 14 — La.joute de rug-
Boston... «oo... 6 8 1 13] by qui devait. avoir lleu samedi en-
Sprinafield ...........0. 1 3 1 9, tre les Nouvelles Gallen du Sud et
New Haven  .........0 3 3 1 7|{ I'Beosse, n été contremandée. Les
Phlladatd®ed ooo3 A1 21 touristes rencontrérvent alors une
Providence ......ec0ve0e 1 5 2 4 équipe de Lancashire et de Cheshire,
Québec ..…..….…............ 0 VU 3  2qu'ils battirent par 29-11.

(1) Ses vapeurs salutaires,

| corps, sont inhalées tout droit
dans les voies respiratoires.

(2) Il soulage les douleurs
comme un cataplasme. *

VIERS

 

 
les |

| dégagées par la chalèur du

OTTAWA EST ENCORE CONTENU
: PAR LES RUDES OUVRIERS QUI

LUTTENT POUR LES LEAFS
Les deux adversaires terribles de la zone canadienne font encore

combat nul sans point. — Du jeu serré et enlevant. — Les
gardiens de buts donnent une remarquable exhibition. — De

——#Ammm_—__—_

la dix-neuvième de la saison,
inscrite sur les listes de la Nationale.

ALIGNEMENTS
OTTAWA. Connell, Boucher ei

Clancy: Nighbor, Broadbent et Kil-
rea; subst: A. Smith, Finnegan,
Denncny, Halliday.

TORONTO. Roach, Day et Gor-
man; W. Carson. Bailey et Keeling:
subst.: Duncan, Patterson, Cox, Ram-
say.

Arbitres.—Bell et Mallinson.

SOMMAIRE
Pas de point.

PUNITIONS
1ère période.——Brondbent.

Carson.
2e période—Nighbor,

can, Broadbent.

Gorman,

Keeling, Dun-

3e période—Clancy, 2; Carson, Kil-
ea, Bailey.
Supplémentairee — Duncan, Clan-

cy.
ARRETS

Connell . . . . . .8 11 7 4-30
Roach . . . . . 9 8 7 2—26

———————lf} ain.re

LA 2¢ RONDE
DE LA GOUPE

était

 

    
Hec LEVESQUE, solide gardien de

buts, dont le travail a été tout-à-
fait supérieurconcontreMonties.

ROY TRIOMPHE
DE ’AMERICAIN

OSCAR CORNEAU VICTIME DE

 

LEBRUN. — BELLE SOIR£ZE A
SHERBROOKE. Co

SHERBROOKE, 11 déc: — Léo
“Kid” Roy, champion poids-plume
du Canada, à enregistré un knockout
technique sur Kid Henry, de Cleve-
land, au deuxième assaut d’un com-
bat qui devait durer dix rondes. Les
seconds de Henry jetèrent l'éponge
dans l'arène.
Dans la mi-finale, Wilfrid Sage,

190 livres, de St-Johnsbury, Vermont,
a aussi compté un knockout techni-
que au troisième assaut de leur com-
bat de huit rondes.
Oscar Comeau, de Hull, a essuyé PLUSIEURS VICTOIRES DECISIVES ;

SONT ENREGISTREES AU COURS DE,
LA MATINEE

ell en
LONDRES, 11. — Voici les résultats‘

des parties de hallon jouées sumedi après- !
midi dans In deuxième ronde du tournoi
annuel pour la coupe anglaise:
Gainshorough 0; Lincoln 2.
Bradferd City 2; Rotherham 3.
Bradford 0; Southport 2.
Crewe Alexandra 2; Stockport Couniy 0,
Wrexham 1; Carlisle 0.
Darlington 2: Rochdale 1.
Tranmere Rovers 3: Halifax 1.
New Brighton 7; Rhyle 2.
Bournemouth et Bescombe 6; Bristol Rov, 1
Gillingham 2; Southend O.
Luton 6: Norwich 0.
Charlton Athletic 1: Kettering 1.
Swindon 0: Crystal Palace 0.
Peterborough et Fletton U. 2; Aldershet 1.
Northampton 1: Brighton et’ Hove 0.
Exeter 5; Tford 3.

une autre défaite aux mains de Kid
Lebrun, qui le mit hors de combat

j au troisième assaut. Kid Gosselin a
succombé sous les coups de Kid
Brooks, à la deuxième ronde.: Young
Leclerc, de Sherbrooke, a obtenu la
décision sur Kid Rousseau, de Sher-
brooke.

DEUX COMBATS
POUR JOE DUNDEE

INDIANAPOLIS, 11 — Max Wax-
man, gérant de Joe Dundee, cham-
pion welter du monde, annonce que
son protégé rencontrera Jèe Simo-
Dich dans un combat décisif de dix
assauts à Wilkesbarre, Penn. le 19
décembre.

 

 Il rencontrera ensuite John Cecoli, London Caledonian 1; Bath 0.

DFEcmechoses

ce unacier spécial
spécial. Les lames C.C.M.

de

tranhchants. Le procédé spéc

leur secret

 

rendent possible
vitesse vertigineuse que

at atteindre sur Patins
et un

sont faites d'acier aunickel chromé
Shefficid-e même qui sert à

la fabrication des autosles plus
dispendieux et des outils les pr

consiste en untraitement à la cha-
qui donne à cet excel-

lent acier la dureté du silex, saus
toutefois le rendre cassant, car il
reste, au centre, d’une extrême
solidité. Il en résalte une lame
très dure et qui garde son tran-
chant, dont la solidité est assurée

à Scranton, le 30 décembre,
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7 par un surcroit de force intérieuire,

C-C-M. Extra
C-C-M- Spécial -

LE CANADIEN
À TRIOMPHE
SUR RANGERS

GAGNE ET LEDUC SONT LES
INSTRUMENTS, D'UN BLAN-
CHISSAGE DE 2—0. 3

tg

NEW-YORK, 12, —Le Canadien a
pris la mesure des Rangers, au poin- *

tage de 2—v, ca
spectateurs réunis au jardin
son, dimanche soir, Ce fnt
plus rapides combats de l'année.
Art Gagné compta le pr.mier point

dans la session initiale, sur la çasse

de Morenz et Leduc fit l'antr: vers

présence de 17,500
Madi-

la fin de 1. joute,
ll se faufila enire Bourgeault et

Jubnson el attira Chabot por se-
couer facilement le filet.

ALIGNEMENTS
Canadien: iluinsworth, Gardiner et

Mantha: Morenz Joliut et Gagné:
subst.: Ledue, Jarochelle, Lafrance,
Gaudreauit, Hart et Burke.

Rangers: Chubot, Bourgeault el.
Johnson; F. Boucher, W. Cook et F.
Cook: subst: Gray, Murdock, Boyd,
Scott, Thompson, Callighen.
Arbitres: Marsh of O'Hara.

SOMMAIRE
1ère période

1.—VCanadien, Gagné . se dood
2ème période ;

Pas de point.
3èm: période

2—Cunadien, Ledne 221 + + 4 1,52
 

JACK JOHNSON
SUR UN COMITÉ

LES DEMOCRATES COMPTENT
SUR LEX-CHAMPION POUR
RALLIER LES NEGRES A LEUR
CAUSE. ; .
Jack Johnson, ancien champion du ’

monde à la boxe va bientôt entrer
dans la politique. Les chefs démo-
crates considèrent sérieusement l’i-
dée de nommer Johnson chef de co-
mité d’un quartier, dit le “Dally
News” de Chicago. L’on se propose
de mettre Jack Johnson à tête
des forces démocratiques du deuxiè-
me quartier, peuplé de nègres et de,
le faire travailler pour le gouverneur
Al Smith alors que se fera l'an pra-
chain la lutte pour la présidence.
Les démocrates veulent s'assurer le

vote nègre et, pour obtenir ce ré-
sultat ils veulent mettre Jack John-
son à la tête d’un comité d’organi-
sation. Le succès obtenu par Al
Smith, qui a conquis à sa cause les
noirs de ‘New-York, a porté les dé-

- moorates de Chicago à faire un ef-
fort pour s’acqürer le vote nègre. La

: bopulation nègre dans le comté de
* Cook est de 100,000 à 125,000.

>

   

  
  

Correctement courbée pour done

ner la vitesse voulue au x. ;
Soudure à etre.1
rivetage. Force, rigi

 

 

 

 

 
 

 
 

 

 

 

 

   
  

Les Magasins suivants d’Articles de Sports vendent et recommandent
les Patins et Supports de Chevilles C. C. M.
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CALENDRIER
MARDI, 13 DECEMBRE 1927 — 2:47. JOUR DE L’'ANNEE

Lever du soleil 7.26 — Lever de la lunc 9.29

Un Etat composé de vrais croyants donnerait d'autant plus À la
patrie qu’il croierait davantage à la religion. Les principes du christia-
nisme seraient infiniment plus forts que le faux honneur, les vertus
humaines et la crainte servile des Etats.

MONTESQUIEU.

SESESSrmorras”

a

eeaapa

Journal indépendant en politique et totalement dévoué aux intérêts
. de l'Eglise et de la patrie.

Fondé le 27 mars 1918

Publié pâr le Syndicat d’Œuvres Sociales (Ltée)
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Le dispensaire Bruyère

 

Une ceuvre qui n’est pas assez connue. — Fondée en 1845, elle
. continue d’accomplir le bien. — Le caractère de la charité ca-

“ tholique.
—< 

La charité catholique s’ignore elle-même. Comme son divin
modèle qui a passé trente années de sa vie humaine dans la plus
complète humilité et qui, malgré sa toute-puissance, se cache dans
les tabernacles de nos églises sous les apparences d’une fragile
hostie. elle ne fait pas de bruit, elle fait le bien sans le dire, même
sans le savoir. C’est sans doute à cause de ces mérites que les ca-
tholiques ignorent d’ordinaire les oeuvres charitables qui se font
parmi eux.

1! en résulte une indifférence dommageable, parfois une pi-
lié méprisante pour les institutions catholiques, et d’autre part
une admiration déconcertante pour des organisations étrangères
dont la principale supériorité consiste à coûter très cher, à faire
beaucoup de bruit, et à absorber en frais d’administration le plus
clair de leurs revenus.

Cependant, de même qu’il est évident que Notre-Seigneur,
du sein de son tabernacle, répand sur le monde ses bénédictions
infinies de même, pour qui veut regarder, la charité catholique ac-
complit un bien immense.

Il serait trop long d’énumérer les oeuvres de charité eatho-
lique qui foisonnent dans notre ville. Nous avons déjà parlé des
orphelinats, des hospices, de la St-Vinecent de Paul qui soulagent
les misères humaines sans qu’il en coûte un sou, ou presque, à
l’Etat.

Nous voulons parler aujourd’hui d’une institution de charité
qui est peut-être la plus vieille établie dans la capitale, qui conti-
nue toujours son oeuvre admirable et dont la plupart ignorent
sans doute l'existence : l’oeuvre de la Société Ste-Elisabeth et du
dispensaire Bruyère des Soeurs Grises de la Croix qui a son siège
an numéro 9 de la rue Water.

Le dispensaire Bruyère et la Société Ste-Elisabeth ont été
établis en 1845 par Mère Elisabeth Bruyère afin de visiter les ma-
iades ct de soulager les pauvres de Bytown.

Liu vénérée fondatrice des Soeurs Grises de la Croix s’asso-
cia plusieurs dames qui, accompagnées d’une soeur, se partagè-
rent la visite et le soin des pauvres et des malades.

De 1845 à 1855, 2757 personnes furent visitées, nourries, ha-
hillées au moyen des quêtes et des aumônes des Soeurs Grises et
es dames de la Société Ste-Elisabeth.

Depuis 1855, on conserva les noms, l’adresse, la nature de la
maladie des personnes visitées ou assistées.

En cette année 1855, il y a 200 noms d’inserits au registre ; en
1865. 420; en 1885, près de 800.

En 1925, i] y eut 893 visites faites à domicile et environs 1066
personnes secourues.

Au-delà de quatre mille paniers de nourriture ont été don-
nés au cours de l’année 1926.

De plus, chaque année, environ 150 diners, pour familles de
cinq personnes, sont distribués à l’occasion des fêtes de Noël et
(le Pâques.

Tous les jours de l’année, la Société Ste-Elisabeth distribue
vêtements et chaussures aux familles pauvres. Le dispensaire
Bruyère donne la nourriture, des remèdes ct des secours divers.

Ce qui se fait dans la paroisse Notre-Dame, les sociétés Ste-
Elisabeth l’accomplissent dans les autres paroisses de la ville avec
le même admirable dévouement.

Ces oeuvres de charité et d’autres du même genre font l’ad-
miration de ceux qui n'appartiennent pas à notre religion parce
qu’elles sont vraiment animées de l’esprit chrétien. Que leur hu-
milit* et leur désintéressement soient done pour nous une raison,
non pas de les ignorer et de les mépriser, mais de les aimer et
le les encourager davantage. 7

_ Charles GAUTIER

VERS LA BATAILLE?
À présent que l’ouverture de de milles de voies ferrées dans

—dem

la prochaine session a été offi-| ces mémes provihees. De sorte
ciellement annoncée pour le jeu-jque la réduction obtenue dans le
di, 26 janvier prochain, c’est-a-| transport affecte surtout le Na-
dire dans un peu plus de cing tional et laisse indifférente ou a
semaines, les grands débats par-|peu près l’autre réseau cana-
lementaires qui se dessinent à’ dien.
l'horizon de la politique pren- . *. .

“ nent un intérêt qui ira toujours tant FRApointsmors
. de plus en plus grandissant à Ii d Nati al sell d
, Mesure que les semaines s’écou- Don u National et celles du

" loront. | Pacifique, l’un à la jonction de
! Diamond, près de Lévis et un

,  L’hon. M. Baxter, premier mi-' autre à Sainte-Rosalie. Comme
I nistre du “ Nouveau-Brunswick, ; c’est l’expéditeur qui peut tra-
: dans une déclaration qu’il vient;cer l'itinéraire des marchandi-
de rendre publique, a laissé en- ses qu’il envoie ailleurs, il peut

“tendre très clairement qu’à la arriver et de fait il est très sou-

ter

 

 

prochaine session la question
des taux des chemins de fer re-

‘viendrait encore une fois sur le

parquet des Commuues, mais
‘sous une aspect entièrement
neuf. On se souvient que les
provinces maritimes, qui avaient
«déjà confié leurs nombreuses ré-
clamations à une commission
‘royale dite Duncan, du nom de
son président, avaiens en p'u-
sieurs gains de cause auprès de
notre réputation. Par exemple
cette réduction de 20 pour cent
‘dans les taux de transport à
Jdong parcours des. marchandises.
+ Or c’est le National qui a le’
contrôle des voies de ces provin-
“ces, et on peut dire que le Pa*i-
fique-Canadien n’a que très peu pour ,cent que

=

vent arrivé que cet expéditeur,
des provinces maritimes, don-
nait des ordres au National à
l’effet de remettre ses marchan-
dises au Pacifique à l’un ou
l’autre de ces deux endroits de
raccordement. Dans ce cas le
National, après avoir fait pro-
fiter son client de taux consi-
dérablement réduits, remettait
à une compagnie qui lui fait
:beaucoup de concurrence les
marchandises qui lui avaient été
confiées jusque-là. Et le Pacifi-
que bénéficiait de cette partie
du parcours aux taux réguliers.
Devant cette situation le Na-

 
tonal à pris le parti de ne faire
bénéficier de la réduction de 20

ceux de ses

 

 

clients qui gardaient ses services
le plus longtemps qu’ils le pou-
vaient. Aux autres, c’est-à-di-
re à ceux qui voulaient profiter
des passages à niveau de Dia-
mond et de Ste-Rosalie, il a’ dit
non, et leur a imposé les taux
réguliers, qui sont de 20 pour
cent plus élevés que les pre-
miers. °

L'affaire est allée devant la
Commission des Chemins de fer.
Le Pacifique-Canadien a soute-
nu devant cette commission que
la réduction devait être caleu-
lée sur le parcours entier des
marchandises; la Commission
lui a donné gain de cause. Mais
le National soutient toujours
qu’il a droit de garder les mar-
chandises qu’on lui a confiées
dans les provinces maritimes
jusqu’à l’endroit de destination,
ou au moins jusqu’à l’endroit le
plus rapproché de ce dernier. En
conséquence le réseau national
à arrangé ses taux pour fermer
équivalemment les ‘‘barriéres’’
de Diamond et de Ste-Rosalie!
Pour cela il n’a eu qu’à considé-
rer non comme à long parcours
un envoi dirigé par l’expéditeur
sur ces deux points, et comme
la réduction de 20 pour cent
n’affecte que les envois à long
parcours, l’expéditeur se trou-
vait en face de déboursés beau-
coup plus considérables. Ces
frais supplémentaires wmodi-
fiaient forcément l’itinéraire
qu’il aurait tracé autrement, si
les circonstances avaient été au-
tres.

Tei les provinces maritimes
entrent en jeu. Elles n’aiment
pas ce procédé du National.
Elles l’accusent de violer la loi
des taux de fret des provinces
maritimes. La Cour Suprême
du Canada sera appelée à se
prononcer sur ce point de loi.
Elles n’ignorent pas que la dé-
cision de la Commission des Che-
mins de fer, qui condamnait le
National à tenir ouvertes ses
barrières de Diamond et de Ste-
Rosalie, n’a pas été unanime.

Ces deux disputes, la premié-
re devant la Commission des
chemins de fer, et l’autre de-
vant les plus hauts tribunaux
du pays, ne seront que les pré-
ludes d’une bataille qui aura
pour arène les Communes elles-
mêmes. Nous savons quetous
les membres du cabinet sont du
côté du National, et que l’hon.
Charles A. Dunning, ministre
des chemins de fer, se propose
de plaider la cause de ce même
réseau, si le débat s’élève sur
cette affaire à la prochaine ses-
sion. On explique l’attitude du
cabinet par ceci, que le trésor
du pays devra honorer tous les
déficits des lignes dites de l’est
du Canada qui souffriront par
suite de la réduction de 20 pour
cent accordée au transport à
long parcours. Le gouverne-
ment ne paraît pas -disposé du
tout à creuser un vide qu’il lui
faudra combler à même des re-
venus provenant d’autres sour-
ces. Les subventions n’ont pas
l’heur de lui sourire, ordinaire-
ment du moins, surtout celles
qu’il pourrait facilement éviter.
Qui l’en blämerait? Et à cause
de la très grande disproportion
dans le nombre de milles de
voies ferrées du National et du
Pacifique dans les provinces ma-
ritimes, c’est le National qui
aurait à porter le fardeau de
ces pertes!
La bataille, en Chambre, se

fera donc entre les conserva-
teurs qui y représentent les pro-
vinces maritimes, et les autori-
tés du National-Canadien. Les
parties en présence et l’impor-
tance de l’enjeu font prévoir un
débat de première valeur.

Charles MICHAUD
+re

Au Jour le Jour

  

Fonctionnaires bilingues.

M. P. E. Séguin, député de
l’Assomption, reviendra à la char-
ge. Il a déclaré, la semaine der-
nière, à un journal d'Ottawa,
qu’il proposerait à la prochaine
réunion des Chambres un amen-
dement à la loi du Service Civil.
On sait que, durant la première
session du Parlement actuel, M.
Séguin présenta une résolution
demandant que les candidats aux
emplois du Service Civil possé-
dant la connaissance de l’anglais
et du français soient préférés à
ceux'qui ne connaissent que l’une
ou l’autre de ces deux langues.
Il donnait comme principale rai-
son que le fonctionnaire bilingue est en mesure, de rendre justice

 

 
 

LE DROIT
“L'AVENIR EST A CEUX QUI LUITZNT»

L’Orient contre l'Occident
-—-—l-<Gr

“L'attention de univers, à
l'heure actuelle, se porte, avec une
vive anxiété, sur les premiers dé-
ploiements de la lutte engagée en-
tre l’Orient et l'Occident. De cette
lutte la Révolution Russe fut une
sorte de prélude. Sur le monde pla-
ne la menace d’un péril mortel, uns '
menace que l'on signale, en s'ap-:
puyant, non pas sur de vagues con-
jectures, mais sur des faits pré-
cis, sur des symptômes qui ne
trompent pas. Des forces destruc-
trices sont, d’ores et déjà, à assail-
lir les fondements mêmes de la c:-
vilisation chrétienne.”

Ces paroles sont de l’honorable
M, Rodolphe Lemieux.

Il les prononçait, à Ottawa, sa-
medi dernier, devant les convives
à un banquet donné en l'honneur
du Consul-Général de France au
Canada.

Elles fournissent, dans de vas-
tes perspectives, de hauts thèmes
à notre méditation.

Le deuxième millénaire de l'ère
chrétienne s’achèvera-t-il,
il a commencé, par un belliqueux
déplacement de masses humaines,
par une croisade, mais à rebours,
cette fois, si je puis, sans trop le
profaner, désigner par ce mot de
‘‘croisade’’, l'ébranlement des mys-
térieuses puissances barbares qui
viendront peut-être de l'Orient ten-
ter de détruire notre civilisation?

Ce serait, pour nos ultra-moder-
nes neveux, une bien grosse sur-
prise.

Il y a une trentaine d’années.
Melchior de Vogüé révélait à ses
compatriotes certains des caractè-
res de l'âme russe, leur faisant par-
ticulièrement connaître Tolstof,
l’un des prophètes de l'immense
nation composite, européenne et a-
siatique, qui depuis dix années, re-
tient l'attention inquiète du monde
occidental. .
Un autre écrivain francais. Ro-

main Rolland. nous faisait naguère
connaître, lui. un nouveau con-
tempteur de la civilisation moder-
ne, un second Tolstoï dont l’apos-
tolat, plus rapidement effectif que
celui du premier, a déjà, du vivant
même de son prosèlyte, soulevé
trois cents millions d'hommes et é-
branlé un empire, le ‘‘Messie de
I’Inde, Mahatma Gandhi.
Aux regards de ces deux ho»n-

comme a celui de langue anglai-
se; et que de ce fait méme, il mé-
ritait en plus un meilleur traite-
ment que le fonctionnaire unilin-
gue. La résolution de M. Séguin
provoqua alors une tempéte de
protestations. Les orangistes n’en
voulaient croire leurs oreilles. Ce-
pendant il n’y avait rien de plus
raisonnable ni de plus juste que
la résolution de M. Ségun. Car le
Canada, étant un pays bilingue,
il importe que les services publics
le soient également. Et alors
qu’y-a-t-il d’étonnant que le fone-
tionnaire qui possède également
bien l’anglais et le français soit
mieux apprécié et mieux rétribué
que celui qui ne possède que l’une
ou l’autre de ces deux langues?
Nous souhaitons que le député de
l’Assomption réussisse
adopter sa résolution. Elle rendra
justice à bon nombre d’employés
civils qui ne sont pas rétribués
comme ils devraient l’être.

Capitaux étrangers.

L’hon. L. A. Taschereau a fait
la déclaration suivante, au cours
d'un discours prononcé devantle
2lième congrès de 1’Association
des présidents des tompagnies
d’assurance-vie: ‘‘Parmi nos
vieilles gens, il
parfois pour s’imaginer qu’une
surabondance de capitäux améri-
cains est de nature à américani-
ser le Canada. Je présume que
c’est la dernière chose à laquelle
vous (les Américains) songez, et
je ne vois, pour ma part, aucune
raison de redouter une telle éven-
tualité.”” Il est peut-être vrai que
la dernière chose à laquelle son-
ge les Américains soit de nous
américaniser; il n’en reste pas
moins constant que les Améri-
cains obtiennent un résultat qui
dépasse leurs visées. La rentrée
au pays de capitaux étrangers
nous tient dans une véritable dé-
pendance économique et par sui-
te nous oblige à nous plier aux
habitudes et aux exigences de
ceux dont nous dépendons. Il
n’est pas la chaîne plus forte que
celle de la finance. Les chefs
d’état doivent en savoir quelque
chose. Elle obligera l’ouvrier ca-
nadien à travailler le dimanche;
et s’il s’y refuse,elle le remercic-
ra de ses services. TSlle donnera
sa préférence à tel ou tel ou-
vrier parce qu’il parle l’anglais
ou même uniquement !’anglais.
Nos ressources naturelles nous
échappent pour passer aux
mains des étrangers. Pour celles-
là, on ne niera pas qu’elles soient
américanisées. C’est à nous qu’il
reviendrait d'exploiter notre hé-
ritage national et d’en tirer tou-
tes les richesses qu’il est suecep-
tible de produire, au lieu d’être
les serviteurs de nos voisins qui
se pavanent avec des millions
amassés et accumulés chez nous. au public de langue française R. F.

comme .

a faire,

s'en trouve!

——

,1nes, l’un des premières Marches de
l'Orient, l’autre de l’Extrême-Ori-
ent, que lui manque-t-il done pour

| 52 totale excellence, à notre civili-
sation? Cete dernière, Mahâtma
Gandhi, nourri de Tolstoï, l’appel-
le: ‘‘le grand vice, l'âge noir, l’à-
go de ténèbres, qui ne s'occupe
point de l’âÂme =t fait du bien-être
matériel le but unique de l'’exis-

| tence."

i
“La Grande Guerre de 1914 a

1918 , dit-il encore, a montré la na-

 

ture satanique de la civilisation qui
domine l’Europe.... L'Europe

Elle adoren’est pas chrétienne.
| Mammon....”

L'on nous ohserve donc aussi de
là-bas.

L’animateur à l’action si puis-
sante sur ses congénères “hindous

{ Qu'est Gändhj--possède passable-
y ment de cette culture dont les peu-
"ples d’Occident prisent si fort l’a-
panage. Il n'est pas du tout un ê-

tre de race inférieure. De même
que nombre de jeunes Asiatiques
appartenant à l'élite de leur pays
et actuellement inscrits aux gran-
des universités européennes. Gand-
hi a, jeune homme, parfait, à Lon-
dres, ses études de droit et véen,
trois années durant, au sein de la
société anglaise. Il a tradnit en lan-
gue hindoue une oeuvre de Platon,
ainsi qu'une oeuvre de Ruskin, et
c’est la lecture du Nouveau Testa-
ment qui lui inspira le rôle par lui
tenu, avec une infatigable constan-
ce, depuis plus de trente ans, au-
nrès de ses compatriotes ou, comme
in les nomme, de ‘‘ses frères refou-
és.”

Que des Orientaux de cette qua-
lité puissent venir s'assimiler no-
tre culture et nos moeurs et que,
retournés au milieu des leurs, mé-
contents ou irrités, il leur prenne
l’idée de réveiller le subconscient,
d’activer le nationalisme d'agglo-
mérations humaines plus nombreu-
ses, la plupart, que celles d'Occi-
dent, n’y a-t-il pas là de quoi jus-
tifier, chez nous, une plutôt vive
alarme? -

Avant-courrières de ce qui s’éla-
bore de plus malfaisant, là-bas,
contre notre civilisation, les idées
les conceptions sociales distilées, en
Russie et en Orient, réussissent as-
sez fréquemment à franchir le bar-
rage et à capter des disciples, en
Europe occidentale et en Amérique.

Certaines de ces idées nocives
dont, selon un mot célèbre, l'on a
voulu faire, en Occident, des arti-
cles d’exportation, nous sont ren-
voyées de là-bas et reviennent à
leur foyer d'origine ou quelque
peu modifiées ou même intégrales.

“Vers gui, poursuivait, dans son
discours de samedi dernier, l'ho-
norable M. Lemieux, l'humanité en
détresse se tournera-t-elle pour la
défense des trésors à elle légués
par la Grèce et par Rome et pour
la défense de la civilisation chré-
tienne? Vers l’Angleterre, foyer de
la loi, de l’ardre et de la liherté, et
vers la France, incomparable foyer
d'idéalisme.” *

Il n’y a certes humainement rien
de plus sage que “‘l’empirisme or-
ganisateur'” avec lequel ont été fa-

—mre

(Suite)

A six heures du soir, souper au

Fort-Garry, le splendide hôtel du

Canadian National Railway, élevé

sur l'emplacement du fort do mê-
me nom où coureurs des bois et

1870, vendre leurs pelleteries à
l'agent de la Compagnie de la Baie
d'Hudson. Au dessert, les discours,
où sans cesse est repris le thème
essentiel: la lutte pour la défense
de la langue maternelle. Puis, une
charmante

=

réception chez les

soeurs, dans le beau jardin qui en-
toure leur école, à St-Boniface, an-
cien faubourg de Winnipeg deve-

nu une ville et un diocèse sépa-
rés. (3)

A TRAVERS LA PRAIRIE.
1er juillet.

Nous nous réveillons en pleine
Prairie: le nom fut donné par Jes
Français qui la parcoururent pour
la première fois au XVIIIe siècle,
à une immense région de plaines
herbeuses qui s’étend sur une su-
perficie de plusieurs milliers de
kilomètres carrés, entre le lac Win-
nipeg et les abords des Montagnes
rocheuses. Pendant des heures. le
regard y cherche vainement un
monticule, une ondulation de ter-
rain, un arbre, un arbuste: c’est
un océan figé, une mer de verdu-
re.

Lebret. — Midi. Le paysage se

transforme: un oasis de collines
et de lac surgit doucement à l’hori-

zon. C'est Lebret, paroisse fondée
par les Pères Oblats sur la rive du
lac des Missions, déversoir de la
rivière Qu’Appelle. Nous pénétrons
là dans le secteur de ‘l'heure des
montagnes’, d’où un nouveau re-
tard d’une heure imposé à nos
montres. De nombreux  Oblats et
Canadiens francais nous atten-
daient à la gare avec leurs automo-

biles décorés de drapeaux et de
banderoles. Plusieurs ,compatriotes
du vieux pays s'attendrissent, dès
qu’ils m'ont découvert dans la fou-
le. L’un d'eux est un Breton du Fi-
nistère, M. Dole, établi dans Ie
pays depuis vingt et un ans. sa
vieille femme, que je vois près de
lui, n’a pas voulu abandonner sa
coiffe de paysanne bretonne. Il est
le jardinier-chef du Collège indien,
qu’il me montre à un kilomètre de
la gare; il a huit enfants, dont les
aînés sont ingénieurs agricoles ou
forestiers.
Nous grimpons au sanctuaire du

Sacré-Coeur, chapelle . devenue un
lieu de pèlerinage pour les milliers
d'indiens qui habiteût la région. Du
sommet de la colline, la vue s'é-
tend sur un magnifique panorama
de lacs, de rivières et de forêts. Je
remarque dans l’assistance de nom-
breux Indiens des deux sexes, pres-
que tous de belletaille.

Le déjeuner nous attend dans
l’ancienne église, remplacée par un  connées. au cours de huit siècles,

Jeg institutions britanniques. Que
l'Angleterre ait tenu à étendre le |
plus largement possible. au dehors, |

;le bénéfice de ces dernières, ce fut
là du prosélytisme qu'inspira sans
doute, dès l'abord, un très sincère
amour des hommes.

Serait-il arrivé toutefois aux
missionnaires de l’expansion saxo:-
ne d’oublier un peu souvent, dans .
leur travail, l’inspiration première.
de n'avoir pas eu toujours en po-
che ls manuel des Actes des Apô-
tres, impressionnant mal, de la sor-
te. sur notre compte, certains peu-
ples d’Orient? D’aucuns le préten-
dent. |
La France, elle, a édifié, en A-|

frique et en Asie, un admirable
empire colonial, y montrant aux
races où elle pénétrait de beaux ex-
emplaires de la meilleure civilisa-
tion occidentale, faisant alterner
sous leurs regards, de nos jours en-
core comme jadis, de- grands sol-
dats pacifiques et créateurs d'oeu-
vres solides et d’incomparables mis-
sionnaires, un maréchal Lyautey et
un Père Charles de Foucauld. Se-
conde-t-elle toujours suffisamment
l’oeuvre de ses missionnaires là-
bas? Ce sujet, comme l’on sait, fai-
sait, lors de sa mort, l’un des no-
bles soucis de Maurice Barrès.

Emilien BEAUCHAMP,
avocat.

Ste-Rose de Lima, Qué. 7 déc. 27.
Pres

HAWKESBURY.

"7710 décembre 1927.
Naissance
M. et Mme Oscar Charbonneau ont

le plaisir Ce faire part à leurs parents
et amis de la naissance d’une fille.
Portée au baptême par Mlle Georges
Charlotte Charbonneau et nommée
Marie-Jeanne-Murele.
En visite.
Kécemment nous avions le plaisir

d'avoir parmi nous de jeunes mariés,
M. et Mme Zéphyr Levac, de Mont-
réal. À cette occasion il y eut ré-
ception chez monsieur le maire M.
Omer Laurin, son beau-frère. Le
mardi soir un groupe se réunit chez
M. et Mme Thomas Gougeon. Parmi
les invités: M. et Mme Zéphyr Ievac.
le maire, M. et Mme Omer Laurin,
M, et Mme J. D. I,evac, M. et Mme
Tho. Belisle. M. et Mme Art. Lafram-
boise, M. et Mme Gustave Gougeon
et Arthur Gougeon, M. et Mme J.
Edw. Gougeon, Mlle Gilberte et Lio-
nel Gougeon, M. et Mme Napoléon
Parisien ,M. et Mme Eugène Parisien,
M. Omer Fauteux, Mlle J. Bruneau,
Mlle Adèle Pharand, M. et Mme Tu-
cien Parisien, M. et Mme Joachim
Goren, MM. rt Mme Albert Ievac et
leurs deux fils.
—M. P. Emile Ouimet, de Montréal,

rendait visite à M. Lucien Parisien et
Jos. Ranger, la semaine dernière. |
—Mme Joseph Charbonneau est de

passage à Montréal.
smart

COUR MONDIALE.
NEW-YORK, 12—On a demandé

hier au président Coolidge, dans un
mémoire signé par 432 citoyens de 48
Etats, de faire connaître les dispo-
sitions de la nation à continuer les
négociations en vue de l'adhésion à

 

 

‘nadienne: \
 radrent un drapeau tricolore et un

 la cour mondiale.

bel édifice de pierre. Je note sur
la muraille de bois du temple dés-
affecté, qui sert maintenant de sal-
le paroissiale, la fière devise ca-

Je me souviens, qu'en-

Les allocu-
retracent

drapeau fleurdelysé.
tions du dessert nous
l'historique de la colonisation de |
cette partie du Far-West, que les
Oblats commencèrent à évangiliser
en 1868; l’ancienne église où nous
venons de faire un délicieux repas,
late de 1864, ce qui fait d'elle le
plus vieux monument de ce pays
neuf! Depuis une vingtaine d’an-

 

Etabli en 1889
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Services à Thé

Services à thé de 22 mor-

ceaux, six attrayants modèles

au choix, Spécial,

le service $3.95

on

Théières
Un gros assortiment de

théières de fantaisie, poterie

anglaise cn toutes les teintes

et formes 65c à $5.00Prix de

Services à Diner
Services à diner de 97 mor-

ceaux de porcelaine ct semi-

porcelaine, en dispositions au
choix. Prix $24.00 et plusde vente à

seer eens.
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Peaux-Rouges venaient encore, cn!
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nées, toutes les nationalités de
l’Europe ont envoyé ici des émi-
grants, et, comme nous l’apprend

un orateur, les curés devraient par-
ler courramment dix ou douze lan-
gues pour exercer comme ils le dé-
sireraient leur ministère.
Nous traversons en radeau le

grand lac pour aller visiter la Sco-
lastica, ie séminaire des Oulats. Un
canot automobile nous remorque.

et la fanfare des séminaristes nous
accueille. J'y fais tout de suite la
connaissance d’un jeune Français.
le P. Maurice, de Bretagne. Il me
promène dans Ce spacieux édifice

de quatre étages, surmonté d’un

élégant belvedère, et vaste vomme
une caserne, dont la construction
ne fut mise en train qu’au prin-
temps de 1926, et qui est déjà ha-
bitable et habité! Je mettrais en
doute les dires de mon compatrio-

,tes si je ne connaissais pas l’éton-
“ nante activité des Oblats.

Nous revenons bientôt sar l'au-
tre rive. Pour rien au monde je ne

| voudrais manquer de visiter le Co!-
lège-Indien, qui fut Iondé en 1834
par un missionnaire francais, le P.
Joseph Hugonard, l'intrépide évan-
gélisateur des Peau-rquges aux-

! quels il consacra quarante années
“de sa vie, de 1874 à 1917. Une
| souscription publique qui a réuni
les offrandes des protestants an-
glais comme celles des catholiques
de langue franaise a couvert am-
plement le coût d’un monument à
sa mémoire: on l'inaugurera dans
quelques jours en présence des au-
torités provinciales et de M. Su-
zor, l’actif et sympathique consul
de France à Vancouver.... Mais
de bienveillantes complicités font
tomber à notre intention les voiles
qui entourrent la statue, placée
dans les jardins de l'école sur un
beau piédestal de pierre, afin que
le photographe attaché par le Ca-
nadian National Railway à notre
mission puisse eu prendre quelques
clichés: elle montre le vénérable a-
pôtre serrant contre lui un jeune
Indien ct une jeune Indienne.

La région est fertile en légendes
jet souvenirs des anciens posses-
seurs du sol. Exemple: le lac
Qu'Appelle doit son nom à un ré-
cit que les coureurs des bois, pion-
niers de la colonisation francaise,
recueillirent au XVIIIe siècle de la
bouche des Ingiens. Je ne puls que
résumer en quelques mots cette lé-
gende pathétique. Un jeune guer-
rier de la tribu des Saulteux vou-
lut prouver son courage en passant

la nuit sur la rive du lac, considéré
comme le séjour des esprits. Tan-
dis qu’il y montait la garde, il en-
tendit une voix de jeune femme qui
appelait au secours. De leur côté,
ses paren ; poussaient de loin des
cris pour l’engager, à revenir au-
près d'eux; mais la voix mystérieu-
se l’emporta: il se jeta à l'eau où il
se noya. Depuis lors, on entend
chaque nuit, d’après les Indiens,
l'âme du jeune homme qui gémit

- et ‘‘qui appelle”.
C'est dans la région de Lebret

que la confédération des Dakotahs
(ou Sioux) tenait ses assises annu-
elles, après la chasse aux bisons

: dont les troupeaux, qui se chif-
fraient par millions de têtes, re-

! montaient la vallée de la rivière
Qu’Appelle au cours de leurs mi-
grations; et ce fut à Lebret que se
féfugièrent les débris de la nation
des Sioux, décimée par les Améri-

| cains qui avaient à venger la défal-

 

 

Coucher du soleil 9.29—Coucher de la June 11.43

QUARANTE-HEURES — Embrun, 12, 13 et 14 décembre.

FETE_DUJOUR—Ste-Odile,vierge.

AVEC LALIAISON FRAN-
CAISE AU CANADA

Ralation de voyage de M. Victor Forbin, collaborateur de la
‘’Revue des Deux-Mondes”'.
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lonnes....
Trop rapidement à mon gré, je

visite l'école, qui compte 350 élè-
ves des deux sexes, séparés dans
deux des trois grands batiments a
quatre étages dressés sur la cive du

Lac, La soeur supérieure veut bien
répondre à mes questions en me

guidant à travers l'établissement.
Elle a douze soeurs sous ses Or-
dres, toutes Conadlennes, el les é-
lèves sont conservés jusqu'à dix-

huit ans. Les Sioux se montrent
très intelligents, beaucoup plus que
les Saulteux et les Cris. Les élèves
restent très uttachés aux Soeurs;
rentrés daus leurs tributs, ils leur
<nverront leurs enfauts en pansion,
Quatre Indiennes sont devenues re-
ligieuses; la race rouge compte

aussi trois prêtres cutholiques.

J'apprends encore qu'une oeuvre,
fondée par le Père Hugonard, fonc-

tionne en vue de provoquer des ma-
riages entre Indiens convertis.
A la gare, où la population cst

venue en foule nous faire ses a-
dieux, je fais la connaissance de
plusieurs compatriotes venus de
Montmartre, un Montmartre créé
au fond du Far-West par d'énergi-
ques Parisiens qui ont lâché la vie

citadine pour se mettre à la cul-
ture....

Nous roulons depuis plusieurs
heures à travers la prairie sans fin
.., .Brusquement surgissent, à l’ho-
rizon de la pleine herbeuse, les tol-
tures de maisons géantes . c’est Ré-
gina, la très jeune capitale de la
Saskatchewan, fondée en 1882,
promue au rang de bourg en 19083,
et qui s'est développée avec une
rapidité remarquable: 34,432 ha-
bitants, 28 églises, 12 lignes de
chemin de fer, précise un guide é-
dité par le Canadian National Rail-
way.

Victor FORBIN.
(La Revue des Deux-Mondes.)

(A suivre)

(3). C’est plutôt Winnipeg. fou-
bourg de St-Boniface, qui est d:-
venue une ville.

LA PAIX COUTE QUE COUTE.
GENEVE, 12—La détermination

des puissances, grandes et petites, y
compris la Russie soviétique, de
maintenir d'une façon permanente la
paix européenne: voilà ce qui semble
à tous les délégués la note caracté-
ristique de la session de décembre
du conseil de la Société des Nations.
C’est aujourd’hui que ce conseil ter-
mine ses séances. Lu.
L'accoru au sujet du différend po-

lono-lithuanien est regardé comme
l'expression du désir de paix de
l’Europe. Le premier ministre Wal-
demeras. de Lithuanie, et M. Zales-
ki, ministre des affaires étrangères
de Pologne, ont avisé hier des meil-
leurs moyens à prendre afin d'amo-
ner des relations normales entre les
deux pays.
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3 Pour la GORGE
@ Pour les BRONCHES
& Pour les POUMONS

LES

PASTILLES

VALDA
SONT SANS ÉGALES

wi En Vente partout

M Les Exiger EN BOITES
ol portant le nom

VALDA
Agent Général pour le Canada 3

a J. Alfred OUIMET
BE 23 est, ruo St-Paul — MONTREAL te et le massacre d’une de leurs co-
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“Le Magasin de Satisfaction d'Ottawa”

Cadeaux Idéaux du Rayon de la Vaissellerie
Verres à Sorbet

Verres à sorbet de

Garnitures
de Consoles

Garnitures de consoles, en
trois attrayantes teintes,
orange, vert et jaune, avec
bordure paisley. 1 95

3 morceaux pour °

Tasses - Soucoupes
Tasses et soucoupes de fan-

taisie, en porcelaine anglaise
fine. Douze différents modè-
les ct formes. Spécial, 5

le complet 6 C

Cadeaux
pour Bébés

Articles spéciaux pour bé-
bés, assiettes à nutrition,
pots, tasses et coucoupes, ser-
vices à gruau, etc. Prix di-
vers.  

 L.-N. POULIN, Ltée
‘Trente-huit ans de service fidèle’

une disposition de raisin. La douzaine ..

Plateaux à Servir
Plateaux à servir à monture nickeklée, en qua-

tre différents modèles, fleurs, paon, bateau ct ntas-

querade. Dimension 12 pes x 18 pes.
Prix de vente, chacun ..

 
     

Queen 5400

verrerie fine, en $3.00

4

$1.59
Tables Spéciales
Tables spéciales de Vais-

sellerie de Fantaisie, Vases,
Services à Mayonnaise, Ser-
vices Sucrier cet Crémiers,
Assiettes à Gâteaux, Services
à Salade, Plats à fruits, Bon-
bonnières, Plateaux à Sand-

ee +. es. +.

 

wich, Porte-fleurs, Pots à
bonbons, etc.

Pyrex
Les articles de Pyrex

comme cadeaux de Noël
seront très prisés,. Vous
pouvez choisir dans notre
assortiment un service
comrlet pour la cuisson.
Théières, Plateaux, Casse-
roles, Plats divers usages,
Assicttes à tartres, Plat a
gAteau, I.égumier, Tasscs
à mesurer, Plat à pouding
etc.
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Le journal qui a le plus fort tirage

dans Hull et la région.
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Ainsi que nous avons déjà eu l’occasion de le faire remar-
"quer, l'histoire de notre ville, qui est relativement très jeune et
» doit avant tout son origine à une entreprise industrielle, n’offre

pas encore un grand nombre d’anuiversaires à commémorer, C’est
… pourquoi il importe de n’en laisser passer aucun de quelque im-
“portance sans le célébrer comme il convient,

En 1925, nous avons fêté le cent vingt-cinquième anniversai-
- re de la fondation de la ville et le cinquantième de son élévation
au rang des cités. Nous n’avons pas non plus ignoré, l’année sui-
vante, le troisième centenaire du passage du Bienheureux Père

“. de Brébeuf au portage des Chaudières, à Val-Tétreau.
Les démonstrations publiques qui sont déroulées en ces deux

. circonstances resteront à jamais gravées dans les souvenirs, grâ-
ce à une plaque commémorative du fondateur de Hull placée à

- l’extérieur de l’hôtel de ville,
7 première ; grâce à un modeste
l’Ontaouais, ponr évoquer constamment la seconde.

“ Il est bon, pour nous attacher davantage à notre ville, pour
- eo.éduquer notre esprit civique, pour la meilleure édification et ins-
1m -truction des générations hulloises que des anniversaires de cette
“77 importance ne restent pas dans l’oubli et soient marqués de mo-

-mumeaits qui demeurent.
x

Et si notre histoire est relativement jeune et peu épique, il
n’en reste pas moins qu’elle s’cm ws

  

pour rappeler perpétuellement la
Monument érigé sur les bords de

x Xx
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DENONCIATION DES
CONCERTS - BOUCANE

OU “BOUQUETS”
CES ORGANISATIONS SERAIENT
DANS BIEN DES CAS DEs Mo.
YENS DETOURNES DE VEN.
DRE ILLEGALEMENT DE LA
BOISSON.

Pointe-Gatineau, et M. T. Purcell,
Pointe-Gatineau, et M. T P.urcell,
percepteur du Revenu Provincial
dans le district, ont reçu plusieurs
plaintes relatives à la façon dont
certains groupes de personnes pas-
sent chaque fin de semaine en fai-
sant un usage immodéré de bois-
sons enivrantes. A ure date rappro-
chée on s'attend à ce que les cons-
tables de la Cimmission des Li-
queurs visitent certains supposés
concerts-boucane, couvrant de ce
titre des réunions où la boisson est
illégalement vendue. , Co
Du haut de la chaire de l’égli-

se St-François de Sales de la Pte- allonge d’année en année et que
(A“d’autres anniversaires à commémorer se retrouvent dans ses pa-

sde

Bo!

wir

arid eb

--— niversaire de l’arrivée ‘des

, es.
C’est ainsi qu’on célébrera

are
notre ville.Lar

 

l’an prochain le cinquantième an-|
Frères des Ecoles Chrétiennes dans

A L’événement ne manque pas d’importance et il mé-
“ Titait certes de ne pas rester dans l’ombre.

Il permettra de refaire l’histoire entière d’une institution
, d'enseignement déjà très vieille ici,dans-laquelle ont passé la

* plupart des citoyens de Hull ; de souligner les services rendus par
‘ces clévoués éducateurs que sont les Frères des Ecoles Chrétien-

,, Ne, services vingt fois décuplés, puisque ces Frères se sont suced-
“ “dés ici depuis un demi-siècle et qu’ils ‘ont étendu leur labeur à

,deux autres écoles de garçons de chez nous.

PE
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Fier x
Il est certain que tous nos

rAplisigetion que l’organisation

L'évènement est important, parce qu’il s’agit de l’éducation,
"yi+d'un établissement scolaire dont l’histoire particulière a eu beau-

coup d'influence dans l’histoire générale de notre ville.
x x
concitoyens ont appris avec vive
des fêtes de l’an prochain était

‘déjà formée et en voie d’élaborer un programme magnifique. Ils
souhaitent, c’est indiseutables, un magnifique succès aux organi-
sSateurs et ils voudront donner tout le concours que l’on sollicite-
Ta d’eux afin que leurs voeux se réalisent pleinement.

On s’est déjà rendu compteque notre journal était prêt à
,domner largement le sien. Il s’occupe de toutes nos oeuvres, il
“est une oeuvre lui-même, mais quelle oeuvre peut bien être com-=

“ parée à

ere —

+ + ACHETEZ CES TIMBRES.
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= ……Lundi le 12 à Deschénes. Ce sera
ary
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Les timbres de Noël dont la vente
est commencée au bénéfice du dis-
pensaire antituberculeux de Hull,

"+71 Peuvent être obtenus à la pharma-
~#it'ele Farley et au bureau du “Droit”

] n en à déjà vendu un cer-
-tain nombre. Ces timbres sont fort

~m-~jolis et servent de cachet aux. let-
tres et envois postaux. Ils ne se ‘ven-

à Hull. O

….ent qu’un sou chacun. iraqi i
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« le meilleur de la saison.
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, I Cette association a tenu

re

QUARTIER No 2
une

} réunion hier après-midi à la salle
t-Rédempteur ‘sous la présidence

“de M. Ls, Gagnon. M. J. B. Cadieux
tTemplissait sa charge de secrétai-

: On a parlé de nouveau de la tra-
verse de rue à l'angle des rues Pa-

…-pineau et Carillon. On a dit que

celle de l’éducation de l'enfance et de la jeunesse?

Henri LESSARD

la résolution passée sur le sujet à
l'assemblée précédente n'avait pas
pour but de faire disparaître Ia
travèrse construite dernièrement,
mais bien de savoir ei le conseil
avait autorisé sa construction et
dans quel département l'argent
avait été pris pour payer l’ouvrage,
si le: payement se faisaif, par tous

jides - contribuables de la ville ou

fait faire des travaux par
ment.
M. P. H. Rochon, secondé par

M. Le Ouellette, a proposé que l'on
aille jusqu’au bout avec cette af-
faire et qu’une lettre soit écrite au
conseil municipal afin de connaître
où l’on prenait jJ'argent pour payer
le travail, si c'est dans les revenus

} ordinaires de la ville ou à même
l'emprunt contracté pour leg rè-
glements. Cette résolution a été
approuvée par tous.

Il fut reconnu par l'assemblée
que la réunion précédente du 15
.noyembre était régulière, et qu’il
n’y avait pas seulement deux per-
sonnes, comme I'ont dit quelques-
uns, dont certain échevin.

règle-

 

Le président Ls Gagnon a nié
 

La Grande Kermesse
Se Continue Tous les Soirs

Au No 6114, rue Principale, Hull
pour venir en aide aux

COURS DU SOIR

Venezz en foule vous amuser,
tout en contribuant à une bonne

oeuvre. :

Une magnifique Poupée sera ti-
rée tous les soirs comme Prix

 d’Entrée, BINGO A 5 sous.

entièrement toutes les rumeurs qui
couraient, savoir qu’il serait can-

{ didat' aux élections municipales de
lmai prochain. Il a demandé aux
gens d'encourager autant que pos-
sible notre marché local.
MM. J. A. Lalonde, commissai-

res des écoles, et J. Auger, prési-
dent du dispensaire antitubercu-
leux et de puériculture, sont venus
en délégation dans la paroisse St-
Rédempteur et ont fait une visite
à la salle, où ils ont été chaleureu-

||eement reçus. Ils ont dit quelques
mots sur \es gouttes de lait et ont

 
 

PS félicité l'association. principale-
 

ment le président, pour leur tra-
 

5

Prenez une Dose de

BRONCHITINE
et Vous Serez Soulagés

A. R. FARLEY, Ph. C, - HULL

VOUS QUI TOUSSEZ
 

vail.
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EUCHRE REM1S
——= mes"

”

Le grand euchre du Club de ho-
quet ‘de:Wrightville, -est remis à
MERCREDI, LE 14 DECEMBRE.
N'oubliez pas que le prix d'entrée

est un poêle Bélanger. ,
Nous donnerons un prix à chaque

personn
 

e.
MERCREDI LE 14-DECEMERE

 

 

 

 

ta
s

ti
ns

 

“Vous pouvez fouetter notre
Crème, mais vous ne pouvez ’
"pas battre notre Lait’

Laiterie Laurentienne
LAIT—CREME—BEURRB

Nos voitures passent
à votre porte.

Téléphone: RIDEAU7000
 
 

DES NOYESAUCUN
: … NA ETE REPECHE

‘ Après plusieurs jolirnées de re-
cherches continuelles aucun des
cadavres des cing hommes qui se
soht noyés jeudi matin à Paugun
Falls n’a encore été retrouvé.

M. R. B. Norris, surintendant de
la compagnie de construction Fra-
ser Brace, a annoncé que ces re-
therces se continueraient encore
jusqu’à samedi prochain et que
plusieurs équipes d’hommes fouil-
leraient la rivière. On entretient
tout de même peu d’espoir de re-
trouver les cadavres avant le prin-
temps prochain.

0eme=

FUNERAILLES
a . \

A 9.15 heures ce matin ont eu
: Meu en l’église Notre-Dame, les fu-
| nérailles de Mme Malvina Lafre-
| nière, épouse de fen Adolphe Mar-
! cotte. décédée samedi à l’hospice
| St-Charles, à l'âge de 88: ans. Le
| service à -été chanté par le R. P.
Beauchamp. .

   

1hien par les propriétaires qui ont.

Gatineau, M. I'abbé Rollin, prétre-
desservant, a condamné, & Ja
grand’messe hier, cette habitude
qui semble devenir de plus en plus
fréquente. T1 a demandé aux pa-
roissiens de remédier sans plus de
délai à ce malheureux état de cho-
ses, déclarant que si sa requête
n’était pas suffisante, fl aurait re-
cours à des moyens plus sévères ot
moins agréables. ‘De semaine en
semaine, dit-il, nous voyons ici en
ce village, s'organiser des fêtes qui
sont supposées être en l'honneur
de telle ou telle personne. La plu-
part du temps ce n’est qu’un pré-
texte pour faire le commerce illé-
gal de liqueurs alcooliques et en
maintes circonstances on va pus
loin en exigeant de chaque ‘‘invité”
un prix d'admission.”
Le chef de police Barrette a dé-

claré qu’une telle situation existait
réellement en certaines sections du
village et qu’il en avait averti M.
Purcell, percepteur du Revenu
Provincial .

LUNDI LE 12
treeless

le plus grand euchre de la saison à
Deschênes. Rendons-nous en foule.

mater,

LA FÊTE PATRONALE

 

>_ DU CERCLE REBOUL
IL LN CELEBRE HIER A LA MAI-
SON DES RETRAITES FER-
MEES, RUE LEVIS.

mmr man
Le Cercle Reboui de l’Association

de la Jeunesse Catholique Canadien-
ne-Française a dignement célébré sa
fête patronale, hier matin. II était
l'hôte de la ‘Maison du ‘ icré-Coeur”
de Hull. A huit heures une messe
basse était célébrée par le R. P.-L.
Gratton, O. M. 1, aumônier.
Une trentaine de camatrades assis-

taient. On remarquait les camara-
des St-Georges et Lemieux, du co-
mité régional d'Ottawa; MM. R. An-
bry, P. Marinier, J. Marinier, J. Sé-
guin, anciens de Reboul.
A l'Evangile le R. P. Art. Caron.

O. M. I, professeur de dogme au sco-
lasticat Saint-Joseph d’Ottawa-Est,
montra en un vibrant sermon, 1'Im-
maculée comme modèle et’ soutien. de
1 pureté du jeune homme. Après a-
voir dépeint les privilèges naturels et
préternaturels accordés par le Créa-
teur à nos premiers parents, la chu-
te, et ses conséquences pour tout
l'humanité, il fit voir l’Immaculé:
dans sa radieuse beauté, et la pro-
pos: comme modèle et gardienne dc
la pureté du jeura apôtre. Il insista
surtout sur les conséquences de cet.
te vertu entretenue et développé: par
l’Eucharistie, au point de vus person -
nel et social.

Il y eut communion générale et ac-
tion de grâces en commun. Le pré
sident Alb. Cloutier lut l’acte de con-
sécration du Cercle à l'Immaculée-
Conception. Le chant était sous la di-
rection du cde M. Massé.,
Après la messe, on prit le déjeuner

en commun. Avaient pris place à la
table d'honneur: les RR. PP. A, Ca-
ron et L. Gratton, O. M. L, le pré-
sident de Reboul, les délégués du
Comité Régional et les anciens du
cèrcle. Il y eut ensuite récré:.tion et
l'on s'amusa ferme une partie de la
matinée.
Le Cercle Reboul donne ce soir sa

conférence-concert annuelle, à la sal-
le Notre-Dame de Hull. M. l'abb
Iionel Groulx est l'hôte du Cercle.
La partie musicale est rendue par les
Troubadours de la Gatineau.
te

SUIVANT CET USAGE
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LES DECORATEURS A L'OÉU-
VRE.

Maintenant la tradition d’une
coutume antique et solennelle qui
veut que la décoration des vitrines
au restaurant Hassan, situé à l’an-
gle des rues Hôtel-de-Ville et Prin-
cipale, soit inspirée et faite sous la
-directio: de clients, MM, Paul Ca-
‘ron, Rosario Yendal¥et Oscar Au-
ger se sont mis 4 l'oeuvre ce ma-

{tin etont concentré leurs énerzies
afin de surpasser si"possible les
succès remportés par les étalagis-
tes amateurs des années précéden-
tes. Cette tâche qui commence en
premier lieu par Je travail. se ter-
mine inmanquablement par une

charmante fête Intime dont l’éten-
due dépend largement de la géné-
rosité de M. le propriétaire et de
l’optimisme de son appréciation.

“ L'an dernier. la vitrine de Noël
chez Hassan, avait été imaginée et

Alex. Larose et Lucien Massé. Leur
travail n'avait laissé de souvenir
que le tapage infernal qui l'avait
accompagné. Cette année on sem-
blait prendre les choses plus au sé-
rieux et ajoutant minitieusement
dégorations sur décorations on
semblait vouloir créer une oeuvre
d'art.

M. Auger agissait comme. chef
inspirateur, M. Caron comme {ns-
pecteur-censeur. et M. Hyendal
comme étalagiste. 

———————

ANTIQUE ET SOLENNEL

préparée par MM. Victor Lemire, |

PROGRAMME DELA
CONFÉRENCEDE CE

SOIR ÀN.-DAME
pe

M. -L’ABBE L. GROULX, DE
MONTREAL, LITTERATEUR
ET ORATEUR REPUTE, A.
 DRESSERA LA PAROLE, —
MM. F. CARON ET A. BUTEAU,
AINSI QUE LES TROUBA-
POGRS DE LA GATINEAU
SONT AU PROGRAMME.

Voici l'excellent programme qui
sera Suivi ce soir à la conférence-
concert annuelle organisée par le
cercle Reboul de I'A. C. J. C., en
la salle Notre-Dame, sous le pa-
tronage du R. P, P. Bourassa,
0. M. I., curé de Notre-Dame.
1. Chant.

Quatuor de la Chorale Notre-
Dame de Hull: MM. Théo.
‘Lanctôt et Edgar Bédard, té-
nors; M. Philias Charron, ha-
ryton, et M. Edmond Massé,
basse... — Au -piano, M. Geor-
ges Ardouin,

2, Présentation du Conférencier.
M. l'avocat François Caron,
B. A, L. L. D.

3. (Conférence. :
“TABLEAU D'HISTOIRE”

Par
M. L’Abbé Lionel GROULX,

Directeur de l'Action Française à
: Montréal

4, Chant.
Quatuor de la Chorale Notre-Dame,
5. Remerciements au Conféren-

cier.

M. Amédée BUTEAU,
Principal de l’École Technique de

Hull.

O CANADA.
mat

A DESCHESNE
ere erectme

le plus grand euchre de la so . le
lundi 12 décembre. Venez en ioulc.

prete»

L'ORGANISATION
DÉSIRE INVITER
TOUSLES ANCIENS

LES PRESIDENTS DES DIVERS
COMITES DE L'ORGANISA-
TION DES FETES DU CIN-
QUANTENAIRE SE REUNIS-
SENT HIER AU COLLEGE NO-
TRE-DAME.
ae

‘L’organisation des grandes —Îê-
tes, qui auront lieu le printemps
prochain à l’occasion du cinquan-
tième anniversaire de l’arrivée
dans Hull des frères des Ecoles
Chrétiennesét de la fondation du
collège, Notre-Dame, progresse ra-
pidementet le dévouement des di-
vres comités fait prévoir que ces fê-
tes seront couronnées d’un succès
qui n'aura .que très peu de précé-
dents.
Dimanche après-midi, les prési-

dents des comités d’organisation
ont tenu une importante assem-
blée au collège Notre-Dame où le
principal sujet soumis à l'étude de
l’assistance fut le recrutement des
anciens élèves qui se sont dirigés
vers la frontière américaine. Le
comité de publicité.a à sa disposi-
tion le nom de quelques anciens
dispersés en différentes villes amé-
ricaines et une lettre leur sera en-
-voyée; leur demandant de recueil-
lir autant que possible une liste de

6.

 

Dame qui demeurent dans leur ré-
gion. On sollicitera également la
coopération de certains journaux
francais publiés en Nouvelle-Angle-
terre et dans la région de Détroit
afin d'atteindre le plus grand nom-
bre possible d'anciens élèves. Le
comité général d'organisation re-
çoit de semaine en semaine des let-
tres d'anciens résidents de Hull
qui sont unanimes à exprimer leur
anxiété à assister et à participer aux
fêtes du cinquantenaire.

A la distribution de mentions
aux élèves du collège qui aura lieu
dimanche prochain en la salle No-
tre-Dame, des membres du comi-
té de publicité adresseront la pa-
role et renseigneront les parents et
amis présents sur le. progrès ac-
compli depuis la formation des di-
vers comités. oo
La prochaine #s€émblée du co-

mité- d’orgahisatiôn a été fixée à
|da deuxième Semaine de janvier.

SUGGESTIONSEN
RAPPORT AVEC LE
DISTRICTFEDERAL

es some

 
M. J. R. Dixon, de Montréal, autre-

fois d'Ottawa, considère que les pro-
jets en cours pour la formation d’un
district fédéral devraient comporter
une route-promenade riveraine allant
de Hull à Aylmer.
‘Cette route additionnelle, dit-il,

! est très urgente pour soulager la cir-
culation sur le chemin d'Ayimer, la

, deuxième des grandes artères de la
i province de Québec dans le recense-
ment du trafic. Ti suggère en outre

| au'une autre route-promenade soit
construite le long de la Crique Bre-

i wery, comme on a fait dans Ottawa
i le long du canal Rideau. Cette route
commencerait au point oll la crique

{laisse la rivière Outaouais, À l'ouest
| des propriétés de la Cie E. B. Eddy,
au-dessus des Chaudières, atteindraii
l'usine de la Canada Cement et con.
tinuerait au nord-est jusqu'au cime-
tière Notre-Dame. De là, un tron.
con irait vers lé nord, le long du lac
Leamy et de la rivière Gatineau, pour
aboutir à Ironside. L'autre tournera
au sud atteignant le chemin de la
‘Gatineau et le traversant pour sut-
vre l’Outaouaie

“Il arriverait alors entre la Pointe-
Gatineau et les moulins Gilmour and
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tous les anciens élèves de Notre--
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aux intérêts de Hull et de la région.

 

 

 

Hughson, en face de Rockoliffe. 11
prendrait ensuite la direction ouest
pour atteindre là partie nord du pont
interprovincial, où l'on’ pourrait com-
muniquer facilement en l’élargissant
et en prolongeant cette partie du pont
jusqu'à la rue Laurier, dans Hull,
pour l'usage des tramways, automo-
biles ct piélons, faisant ainsi dispa-
raître à cet endroit le danger pour la
circulation. Cette dernière section
pourrait suivre le rivage jusqu'aux
Chaudières.
“Revonant au pont des Chaudières,

où la circulation des camions, tram-
ways, autos, piétons s'accroît sans
cesse, NOUS osons suggérer un moyen
pour la soulage: à l’angle des pro-
priétés Eddy. On construirait un
pont ou ‘viaduc pour traverser en
biais de l'extrémité nord du pont des
Chaudières jusqu’à ce point ou Ia
Crique Brewerey quitte la rivière
Outaouais. Ainsi, on communique
rait facilement avec la route-prome-
nade riveraine allant à Aylmer et
cette autre longeant la Crique.”
Fm
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Imprimeurs-Relieurs
Assemblée du Syndicat, à la Bour-

| se 'du Travail, ce soir, à 8.15 heures.
Les membres sont priés d’y assister.

Le Secrétaire.
Comité d'Etiquette
Le Comité formé aux élections du

Conseil Central tient ce soir, sa pre-
mière réunion, à 7.45 h. Avis aux in-
téressés.

Par ordre.
Pulpe et Papier
Les Employés de Pulperies et Pa -

peteries ont siégé hier après-midi en
assemblée plénière, sous la présiden-
ce du confrère Eug. Landriault. Le
comité du Euchre donne un compte
rendu de ses activités. Les billets
sont.en vente. On étudie et discute
ensuite longuement les conditions
d'admission des jeunes filles, em-
ployées chez Eddy, & notre Syndicat.
Un comité rencontrera les intéressées
à cette fin Le Syndicat adopte la
nouvelle tenus des livres. Rapport du
dernier conseil est présenté. Le lo-
cal est des plus actifs et tout laisse
prévoir une année des plus fructu-
euses.

CERCLE D'ETUDE
A la séance d'hier les membres

ont entendu une très intéressante
causerie de l'aumônier du cercle,
le R. P. Gratton, sur la gravité de
la question eociale et le rôle de
l'Eglise dane le règlement de cette
question. \
La gravité de la question socia-

le, a-t-il été dit, en substance, res-
sort de l'anarchie des opinions sur
la façon de la comprendre et de la
solutionner, du nombre de gens
qu’elle touche, ce qui veut dire
qu’elle intéresse de près tout le
monde, toutes les classes sociales;
de la difficulté de la régler. Léon
XIII lui-même admet cette diffi-
culté dès le début de son encycli-
que Rerum Novarum, Mais de ce
que cela soit difficile, cela ne si-
gnifiepas impossible. De plus, il
est absolument urgent d’aboutir à
un règlement. Où trouver la
vraie voie, le salut? Dans l’Eglise
du Christ.

Car l'Eglise a le droit et le de-
voir de s'occuper de la question &o-
ciale, contrairement à ce que pré-
tendent des gens, même parfois
des catholiques peu renseignés,

Ce droit et ce devoir se prouve
d’une manière directe par la défi-
nition et la mission de l’Eglise.
Celle-ci comprend l'ensemble de
tous les catholiques dont elle a
charge d’assurer le salut éternel.
Son Divin Fondateur lui a aussi
commandé d'enseigner les âmes.

En un mot, l’Eglise a la charge
de l’ordre moral et surnaturel
dans le monde. Et l’on n’est pas
catholique seulement à un mo-
ment donné, mais à tous les ins-
tants de sa vie, pas catholique seu-
lement le dimanche ou dans une
‘activité quelconque, mais tous les
jours de sa vie et dans toutes ses
‘activités, L'homme est composé
d’un corps et d’une âme et toutes
leg actions qu’il porte procèdent
des deux parties qui le forment.
Dans les questions de travail, de
contrat de travail, de salaire, il y
a nécessairement un élément es
sentiel de conscience, de justice, de
charité. Et ces dernières, la cons-
‘cience, la justice, la charité relè-
vent de l’ordre moral et surnatu-
Te] dont est spécifiquement char-
gé l'Eglise. D'où son droit et son
devoir d’intervention dans ia ques-
tion sociale, qui a un rapport très
étroit avec la morale.

Ce droit et ce devoir d'interven-
tion se proïvent aussi indirecte-
ment par histoire. Depuis sa
fondation l'Eglise s'est occupé des

différents problèmes sociaux qui

|se sont présentés èt on n’a qu’à li-
re cette histoire pour =—connaître

port, pour se convaincre qu’aucu-
ne autre institution ou religion n'a
fait plus qu’elle.
La prochaine réunion du cercle

aura lieu dimanche prochain, au
lieu du dimanche du 25 décembre,
tête de Noël.

 

—_—

Ce soir en la salle
St-Jean-Baptiste d’Aylmer
Pour se conformer au désir expri-

mé .par Mgr le vicaire-capitulaire

dans une lettre circulaire adressé
au’ clerké, les membres du cercle La-
belle d'Aylmer ont remis à ce soir
la goirée dramatique et musicale an-
noncée pour dimanche soir.
La soirée aira lieu A 8 heures 15

en la salle St-Jean-Baptiste et met-
tra au programme une tragédie en
trois’ actes de Brueyes et Palaprat:
“L’Avocat Patelin” ainsi qu’une co-
médie: “Chez le Neveu”, par Fer-
nand Bessier. Il y aura aussi agréa-
ble. programme musical auquel par-
ticiperont MM. C. Goudreau et Panl
Gauthier.
Parmi ceux qui rendront des rôles

dans la comédie et le drame il y a
MM. H. Laframboise, Buclide Guer-
tin, Jean-Marcel Picard Gérard Beau-
dry, Bugène Bourgeau, Roméo Beau-
dry, René Paquin, John Chartrand et Nap. Morin.

+ Tr = :
’tout ce qu'elle a fait sous ce lAD-| ous arrestation. 

ON CROIT AVOIR
CELUI QUI VOLA

$485 À L’EDEN
———

LE DETECTIVE UBALD SAUVE
MET SOUS ARRESTATION OE
MATIN ERNEST FAIRFIELD,
RETENU COMME L'AUTEUR
PRESUME DU VOL DE $485 AU
AREATRE EDEN LE 27 OCTO-

——
Comme le ‘Droit’ l'avait laissé

entendre en primeur samedi der-
nier, le détective Ubald Sauvé fit
un premier pas vers la solution des
vols accomplis dans Hull au cours
des trois derniers mois. Après une
recherche prolongée qui s'étendit
jusqu’à Toronto, le détective con-
duisit au poste de police ce matin
Ernest Fairfield, 20 ans, journa-
lier d’Ottawa. Il sera traduit de-
vant le magistrat Roland Millar,
demain matin sur accusation d’a-
voir pénétré avec effraction, la
nuit du 24 octobre dans le théâtre
Eden et d’y avoir volé la somme de
$485,

L'inculpé avait comparu devant
le magistrat Hopewell la ‘semaine
dernière, à Ottawa, accusé du vol
avec effraction chez Karson, le 4
décembre. La police de Hull, qui
avait retracé ses mouvements de-
puis le 27 octobre, n'attendait que
sa mise en liberté à Ottawa pour le
mettre sous arrestation une secon-
de fois, Lia cause fut ajournée sine
die ce matin et le détective Sauvé,
qui se tenait aux aguets, l'invita
sans délai à le suivre jusqu’à Hull,

Le vol du théâtre Eden avait été
fait pendant la nuit de samedi soir
le 27 octobre. Le filou y avait pé-
nétré par la porte d’arriére en fai-
sant jouer un couteau dans la ser-
rure. M. Donat Paquin, propriétai-
re du théâtre Eden, est d’opinion
que la voûte de sûreté avait acci-
dentellement été laissée ouverte
par Mlle Florianne Arbique, qui a-
gissait comme cais «ère, ce soir-là.
À pareille date on avait tenté de

défoncer la porte d’arrière au ma-
gasin Woolworth, rue Principale.
Cette dernière tentative fut tout
de même sans succès et on ne put
réussir à ouvrir la porte qui était
bien barricadée. ’

Fairfield n’a fait aucune décla-
ration quant au vol au théâtre E-
den et il semble probable qu’il nie-
ra sa culpabilité. Le lendemain do
ce vol, il partit par convoi pour To-
ronto .
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LE MEILLEUR
Lundi soir le 12 à Deschénes, ren-

dez-vous des joueurs de cartes aul
plus grand euchre de ia saison.

 

LEPROCESDE |
ROIG EST REMIS
AU 19 DÉCEMBRE|

EN L'ABSENCE DES TEMOINS
DE LA COURONNELE MAGIS-
TRAT AJOURNE L'ENQUETE
PRELIMINAIRE DE L'INCEN-
DIAIRE PRESUME DE PAU:
GHAN FALLS.
2

Joe Roig, de Paughan Falls a
été traduit en cour de police ce
matin sur accusation d’avoir volon-|
tairement et sans aucun motif jus-|
tifiable mis le feu à la maison de
M. Arthur Châtillon le 8 décem-|
bre. Les mandats de comparution
n’ayant pas été servis aux témoins
de la couronne, l’enquête prélimi-
naire fut une fois de plus ajour-
née, cette fois «a lundi, le 19 dé-
cembre. oo.
A une enquéte tenue mereredi

soir à Paughan Falls sur les cau-
ses de I'incendie de $20,000 qui
détruisit six maisons, Roig en fut
déclaré l’auteur présumé. Il avait
été mis sous arrestation, après que|:
la flamme eut été apaisée, par les
constables Duval et Bolduc et fut
depuis rétenu à la prison commu-
ne, la cour lui ayant refusé un cau-
tionnement.
Me René de Salaberry a été re-

tenu par l’inculpé pour conduire la
défense.
Le recorder J. A. Parent a sen-|1:

>“.
tencié Dame A. J. Labelle, 98, rife
Garneau à un mois de détension
ce matin. Elle fut traduite en
cour du recorder la semaine der-

été la tenancière d’une maison de désordre. Le détective J. Verner
et le constable Onderson l’ont mi

Après avoir reçu sentence
cette première accusation
pée fut traduite devant le magis-
trat Roland Millar sur accusation.
d'avoir eut des liqueurs alcooli-;
ques dans une maison de désordre.
Elle a avoué sa culpabilité à cette
seconde accusation, niant tout .de!
même avoir vendu Ia boisson|
qu’elle avait en sa possession, “be
magistrat Roland Millar a égale-'

eur|
l’incul-;

+

ment imposé une sentence d'in"
mois de prison sur cette seconde!
accusation. mo |

La cause de Léon Blouin, rue |
Laurier, accusé d'avoir acheté de
la ‘boisson pour une autre person-
f£e en récevant une rénumératign.
a été ajournée au cinq janvier en
cour de police. L'inculpé nie ‘sa
culpabilité, … |

EUCHRE ;
à Deschènes, lundi soir, le 12. Sans
contredit le plus grand da ls saison.
pe

AVIS
A partir de cettedate Je ne seral

responsable d’aucune dette ‘ con-
tractée en mon nom par qui que çe .
soit, ;

' (signé) Willle Périard,
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Faitesvos Achats
- de Bonne Heure

Nos comptoirs sont remplis de marchandises de fantaisie
: et de bon goût.

Tout y est disposé pour un choix facile et rapide. Les

voici une par exemple.
. suggestions pour vos achats de cadeaux sont par milliers, En

Pourquoi ne pas donner de la

Soie commecadeau

pour robes,

y nuances.
Pour ..

 

   
robes,
jour.

Spécial

Satin

y. Tue.
en

ravissant et considérable, offerts
vous voudre certainement profiter, Voici quelques-

‘unes de nos spécialités actuellement à l'étalage.

SOIE CARREAUTEE et SOIE RAYON
36 ponces de

lingerie et doublures.

qualité durable.
Prix ordinaire 89c.

kimouos,
36 pes de largeur.

SATIN LAVABLE

perbe tissu à effet chatoyant.
- ploie pour toilettes de soirée et de

Dans toutes les teintes les plus
vogue,

Valeur jusqu'à $2.25.
Pour ,. ..

Nos tissus de soie et de laine présentent un choix
a
a des prix dont

largeur, très en demande

Bonne

Dans toutes les nouvelles

59c
SOIE HABUTAI

Crêpe canton avec peus dessins
, de la méme nuance, dans toutes les
; nouvelles teintes.  Approprié pour

doublures et abat-

19c

Radiance soie tafietas, su-

S'em-

36 pouces de largeur.

98c
- CREPE DE CHINE TOUT SOIE

40 pouces de “largeur, très en demande pour lingerie, robes,
kimanos, eté, Ce tissu vient dans une admirable variété de tein-
tes à la mode, ainsi ‘qu’en blanc:et noir.

Valeur de $1.95. Pour ce ee

  
  

 

    

     

j - OREPE GEORGETTE
"PURE SOIE
.Le tissu par excellence :

pour grandes toilettes.
Beau choix dans toutes les |
nuanees elaires ainsi que
noir. 40 pouces de largeur. ;
Valeur de $2.25, $
Très spécial à .. 1.49

À!;;
i

'

EL   

Crépe Délysia --- C
h wn pouces de largeur. Nouveau tissu pour

kimonos.

~~ Flanelle Clydella
Blanche, 32 pouces de largeur, garantie ne

Appropriée pour robespas refouler.

d’enfants. Seulement “es ..

Flanelle Tout Laine
Pour robes et manteaux. Assor-

timent complet de toutes les nouvel-

Largeur’ de 27 pouces .. ., .. 59c

‘ ; …l9c
: Velveteen Fini Soie
Texture de 27 poudes. Garantie ne

Largeur de 32 pouces ..

, vas s’effacer, couleurs solides. Grand
ghoix de nuances, noir compris. Très
en demande cette saison pour robes.

1verseor...$1.28
Jersey de Laine

54 pouces de largeur (circulaire).

.…

Grand choix de nuances les plus en

2.49 .vogue.
robes ..

Approprié pour . $

vue
FERRE5

   
sont encore

ÿ PLUS CHERS.

LETTES ET GARCONNETS.

Ruta DNA NPA

Josaphat Pharand

Hull
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A .

rêpe Roubaix
Toütés les nouvelles nuances, et de bonne

45 qualité durable. La verge ., ce ee. ae

ROYAUMEDES
Cette année, nous en avons plus que jamais, etils

plus beaux qu’à l’ordinaire et... PAS

Venez done tout droit chez JOSAPHAT PHARAND §
pour y choisir toutes sortes de JOUETS POUR FIL.

(Un dépôt gardera vos jouets jusqu’à demande.)

LE Magasin des Economies

85-91, Champlain

Voyez nos vitrines.

Comparez nos prix.

91,29
SOIE DUCHESSE |
Et Satin Baronnet, noir |

 

 

seulement. 36 pouces de
largeur, qualité très sou-
ple et d’un beau brillant,
pour robes et kimonos.
Valant $2.25,

pour .. .. .. $1.29
   BARS

doublures

$1.49
robes,

 

19c  

       

       

      

    

FRE REVUE

JOUETS
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MAUX QUI MENACENT LA
FAMILLE MEME CHEZ NOUS

+

  

 

M.le curé E. Racan, de Des-
chênes, parle de la crise
de la famille hier soir, à
la réunion mensuelle des
retraitants. — Le divor-
ce, la limitation des nais-
sances, la mauvaise édu-
cation des enfants.

HEUREUSES EXCEPTIONS
——— reve

La série des entretiens conimen-
cés aux réunions mensuelles des
retraitants dans la chapelie de la
Maison du Sacré-Coeur, rue Lé-
vis, sur le problème de la famille.
s'est poursuivie hier soir par des
considérations sur ‘la crise de la
famille’, Aux réunions précéden-
tes, celles des mois d'octobre et de
novembre, on avait parlé du rôle

et des ennemis de la famille.
Le prédicateur d'hier était M.

le curé E. Racan, de Meschènes,
qui a développé ces points: le fo-
ver compromis par le divorce; le

foyer compromis par une crise Jde
fécondité; -le foyer compromiz par
une crise d'éducation.
Avant la prédication, il y a eu

récitation du chapelet par le R. P.
St-Georges, O.M.I., directeur des
retraites fermées, qui a annoncé
que l’oeuvre des retraites se déve-
loppait d'année en année dans no-
tre région. À date, il y a eu e n1927
35 retraites suivies par 929 hom-
mes et jeunes gens. Le millier ne
sera pas loin d'être atteint, puis-
qu’il y a encore deux retraites a-
vant la fin de cette année. Le sa-
lat du T. S. Sacrement, auquel of-
ficiait le R. F. Gratton, O. M. I,
a clos comme d'habitude la réu-
nion de décembre.

M. LE CURE RACAN
Parlant du divorce gui compro-

met le foyer, le prédicateur a ci-
té des chiffres qui suivent: en

France, en 1921, il y a eu 32,557
divorces, soit 1 pour 14 mariages:
à Chicago, en 1922, il y eut 13.000
contre 36,000 mariages. au Cana-
da, le nombre des divrces, qui
tut de 13 en 1883, de 21 en 1905,
s'est élevé à 608 en 1926.

Nous ne sommes pas ausai at-
teints que d’autres pays par ce mal

destructeur de la famille, mais
nous en souffrons aussi et 11 y a
malheureusement progression.

Et il y a aussi nombre de-toyèrs
qui s'effondrent sans le dnyorce:
des époux, pour les motifs les plus
futiles, se séparent. Beaucoup
d’autres sont désunis.
Il y a aussi la crise de la nata-

lité qui nous ronge. Sans doute le
nombre des naissances dépassen-
core. de beaucoup celui des décès,
mais la limitation volontaire des
naissances se propage: de plus en

plus.
On ne veut'plus d'enfantsou l'on

en . veut moins, pour ‘toutes sortes
de raisons: le coût de la vie. la
crainte pour sa santé, le désir de la
liberté, l’exemple des classes ai-
sées, l'amour de la toilette, de ses
aises, de l'existence facile, etc.

Enfin, la famille subit aussi une
baisse- par la mauvaise éducation

 

que reçoivent les enfants. lies pa-
rents ne savent plus ou ne veu-

‘lent plus exercer leur autorité, ils
manquent de vigilence et parfois
sont cause de mauvais exemple
pour leurs garcors ~ filles. .

Le prédicateur termine en fai-

sant la réflexion qu'il existe enco-
re chez nous de belles, robusteset
nombreuses familles, où se conser-
vent les plus pures et les plus no-
1les traditions. Elles font la gloi-
rè da Dieu et de la patrie.
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On a célébré dernièrement chez M.

et Mme Arthur Léonard, de Wright-
vile, le 18¢ anniversaire de leur fil-

le, Mlle Juliette Il.éonard. I.adresse

a été lue par son frère Roméo et une

jolle montre-bracclet lui a été pré-
sentée par sa soeur, Mlle Simonne
Téonard. le goûter a été servi par

Mme J.éonard. .

Etaient présents: MM. et Mmes E.

Courchesne, A. séonard, E. Sabourin,

W. Désève, E. T.éonard: Mme Fitzer-

man: Mlles 8. SAbourin, S. Léonard,

8. Périard, M. Désormeaux, - M.-J.

Sabourin; MM. Gérard DBoudrean,

Armand Boudreau et F. Courchesnc.

Mme Adélard Beauchamp a requ

© A l'occasion du dixiéme anniversaire

de sa fillette Jacqueline. l’adressz ‘a

été lue par la soeur de cette derniè-

re, Marie-Thérèse, ct les cadeaux

ont été présentés par Jeannette Lau-

zon. .

Etaient présents: Mlles Jacqueli-

ne, Yvette. Marie-Thérèse et Simon-

ne Beauchamp, Jeannette Lauzon,

Yvette Lafleur, Andréa Champagne,

Marguerite Leduc, Gabrielle. Rosette

et Florence Carrière, Yvette Lebel.

 

Pauline St-Denis, Roméa Périard,

Simonne Gagné, Simonne ct Jean-

nette Poirier, Béatrice et Cécile

Fournier, Cécile Bélanger, Emérisa

TLaramée, Irène Rainville, Anastasic

ler et de l'acier ont eu une tendan-

 St-Amour, Yvette ‘Beauchamp, Lau- |

 

    
  

LE RAYON DES
LIVRES DE HULL

Tes livres du R. P. F, A. Vuiller-
met, O. P., sont très répandus parmi
les prêtres et les éducateurs. Bien des
jeunes gens et d’autres personnes ne
pourraient que trouver un grand
profit à les lire. Ils sont réputés pour
la forme et pour le fond.
“Tes sages conseils, les utiles en-

seignements d'actualité. donnés dans
ces intéressants volumes, contribue-
ront à jeter la bonne semence dans
les âmes, à former moralement la
jeunesse, à l'élever à l'idéal du vrai,
du bien ct du beau, à l'amener à Ja
pratique de la religion et de la ver-
tu.” (Cardinal Merry del Val, à l'au-
teur, en 1914.)
Voici quelques-uns de ces ouvra-

ges:

La mission de la jeunesse contem-
poraine. Prix: 70 sous au comptoir.
Soyez des hommes.—A la conquête

de la virilité chrétienne. Prix: 70 sous
au comptoir.

Les divertissements permis et les
divertissements défendus. Prix: 75
sous au comptoir.

Les divertissements et la conscien-
ce chrétienne. Prix: 70 sous au comp-
toir.
Les sophismes de la jeunesse. Prix:

70 sous au comptoir.
La conquête des hommes. Prix: 70

sous au comptoir.
Ajouter cinq sous par volume pour

réception par la poste.
LIBRAIRIE DU “DROIT”,

4, rue Langevin, HU

LE RÉGIME DES
HUIT HEURES EST

EN PROGRÈS
Les “Informations Sociales” du

Bureau international du Travail ana-
lysent un certain nombre de doeu-
ments récents concernant la durée
du travail en divers pays.
En France ont été promulgués

sept nouveaux décrets portant régie-

ment d'administration publique pour

l'application de la journée de huit :
hetires dans les industries qui n'a-
vaient pas été visées par les régle-

ments précédents.
En Belgique, un nouvel arrêté a

fixé les modalités d’application de
la toi de huit heures dans certaines
industries sujettes à des surcrofts
d'activité saisonniers.
Au Mexique, un réglement entré

en vigueur le ler Septembre applique
la journée de huit heures dans tous
les établissements commerciaux, à
toutes les personnes occupées comme

employés, ouvriers, ou main-d’oeu-
vre auxiliaire.
Aux Etats-Unis, l'adoption de la

journée de huit heures dans toute
l'industrie sidérurgique est un fait
acquis. “Il est hors de doute, écrit
la “Iron Trade Review”, que son ap-
plication a eu pour effet de réduire
les fluctuations de la main-d'oeuvre
et d'accroître le rendement des tra-
vailleurs. D'autre part, les prix du

ze àbaisser”.
En- Argentine, répondant à un

questionnaire que lui avait adressé

la Commission de rédaction du Code
Qu Travail, l'Association del Traba-
jo, organisation patronale, a déclaré:
“Nous acceptons, d'une façon géné-
rale, l’application de la journée de
nuit heures et nous reconnaissons
les raisons théoriques, juridiques et
sociales qui justifient l'intervention
de l’Etat dans la réglementation du
travail, ainsi que les raisons d’or-
dre scientifique, économgrue et mo-
ral qui montrent que cette limite
est la plus convenable”. Mais l’Asso-
ciation a’ ajouté qu'elle ne croyait
pas pouvoir recommander la ratifi-
cation de la Convention de Washing-
ton tant que les grands Etats indus-
triels ne l'auront pas eux-mémes ra-
tifiée.
(Service d'information du Bureau
international du Travail.)

| retestmme

CENT REBELLES TUES.
MEXICO, 12.—Une centaine de re-

belles ont été tués jeudi dans un
combat avec les forces fédérales, di-
sent des dépêches spéciales de Gua-
dalajara. Le combat fut livré à Ran-
cho Nuevo, près de Nochixtlan, Etat
de Jalisco. Les rebelles fortement re-
tranchés, ouvrirent le feu contre une
colonne de troupes fédérales com-
mandée par le général A, Camacho.
La bataille dura deux heures. Les
rebelles furent délogés et laissèrent
après eux soixante-sixmorts.___

rence l.arose, Alice Régimbald, Ma-
rte Jeanne Blondin, Germaine Pilote,
Valéda Renaud, Aline Jacques, Flo-
rida et Anna Vadeboncoeur, Aurore
Dorion, Yvonne Périard, Marguerite
et Yvette Miron, Rita LIusignan, Ma-
rie-Thérèse Tremblay, Thérèse Char-
ron, Germaine Normand, Rolande
Cousineau, Berthe Cousineau; Mar-
cel et Roland Beauchamp, Louis-
GeorgesLafleur.
 

 

AVIS SPÉCIAL
Il n’y a qu'un Victrola Orthophonie.

La Victor Talking Machine le cons-

truit. Nous le vendons.

JOHN RAPER PIANO CO., LTD.
AGENTS DIRECTS

177-179, RUE SPARKS, Ottawa.

M. SERVICE DES. DISQUES ORTHOPHONIO
A- AU REZ-DE-CHAUSSEE

.
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LES TRAVAUX DE
DEVELOPPEMENT
A PAUGAN FALLS

——

ILS MARCHENT SI VITE QU'ON
CROIT POUVOIR PRODUIRE ET
DELIVRER DE L'ENERGIE DES
LE DEBUT DE L'ETE PRO-
CHAIN.

  

— -—-2> — ——

Les travaux de construction pour
le développement hydro-électrique
par la Gatineau Power Co. à Pau-
gan Falls avancent si rapidement
quel l’on s'attend à ce que la pre-
mière unité productrice d'énergie
soit mise en mouvement et délivre
de l'électricité au commencement de
l'été prochain. L'usine est située sur
la rivière Gatineau, à 33 milles d'Ot-
tawa, et sera l’un des établissements
le plus considérable du genre sur Je
continent nord-américain. Elle est
destinée a la production de 272,000
ce v. d'énergie, par huit unités de
34,000 c. v. chacune. On installera
d'abord six unités.
Le barrage en béton de la rivière

est terminée; la structure métallique
de l’usine s’élève déjà et on fait ac-
tuellement l'installation des vannes.
Les travaux ont, jusqu'à date, requis
I'excavation de 350,000 verges cubes
bes de béton pour le barrage ct les
de terre et de roc, 200,000 verges cu-
fundations de l’usinc, et le posage de
50,000 briques.
Cette usine est la troisième que

possède ‘sur la rivière Gatineau, la
Gatineau, Power Co, une filiale de
la International Paper Co. Les deux
autres usines, situées à Chelsea ct à
Farmer's Rapids, à 7 milles au nord
d'Otawa, sont déjà en opération.
re

.. |FUNERAILLES DE
Mme S. LAFRANCE

Les funérailles de Mme Stanis-
las Lafrance. née Philomène Clair-
mont, décédée.à l’Âge ac 87 ans,
samedi matin, à la résidence de son
gendre, 52 rue Maisonneuve, ont
eu-lieu ce matin à 8 heures 30en
l’église Notre-Dame, au milieu d’un
grand concours de parents et d’a-
mis.

Le R. P. Boissonneault, O.Mi.I.,
a fait la levée du corps et a chanté
le service funèbre. La messe de re-
quiem a été rendue par des mem-
bres de la chorale paroissiale sous
la direction de M. J. E. Bédard. On
remarquait dans l’église plusieurs
tertiaires, association dont la dé-
funte faisait partie.
Le cortège funèbre a quitté la

maison mortuaire, 52 rue Maison-
neuve, à 8 heures 15 pour se ren-
dre à l'église et de là au cimntière
Notre-Dame où se fit l'inhumation.
Le deuil était conduit par: le ma-
jor J.-O. Deslauriers, gendre de la
défunte; ses neveux, MM, Auguste
Desthênes, père, Aug. Deschênes,
fils, J. A. Deschénes, C. Deschénes,
Octave Deschénes. Rosario Desché-
nes. P. Drapeau, W. Drapeau.

Dans le cortège nous avons re-

marqué: MM. J. H. Dupuis, Moïse
Laverdure, le constable Simoneau,
C. Lalonde, J. B. Michon, H, Que-
villon, C. K. Déziel, J. Lefeèvre, G,
Massé, E, Rogzer, E Noël, E. Dus-
sault, C. Brodeur, N. Legauit, I.
Leroux, V. Desjardins, D. N, Do-
rion, À Beauchamp, H. Jolicoeur.
A. Labelle, A. Thibault, J. Martel,
J. B. Legault, A. Zuana, G. Laren-
sée; N. Chaput, A. Duquette. N. Ro-
ger, H. Dumontier. G. Pelletier, J.
B. Laroche et plusieurs autres.

: rtreef

FUNERAILLES DE
Mile J.PROULX

Ce matin a huit heures ont eu
seu en l’église St-Paul 4Aylmer,
les funérailles de cu Juliette
Proulx, décédée.-vendredi à la de-
meure de ses parents, rua Notre-
Dame, après une maladie de courte
durée. Après le service funèbreà
l’église, l’inhumation se fit au ci-
metiéreparoissial.
La défunte n’était âgée que de

18 ans. Outre son père et sa mère
elle laisse pour pleurer sa perte:
deux soeurs, Mlles Rolande et Do-
rothy Proulx; deux frères, MM. Al-
fredet Francois Proulx; son grand-
père et sa grand’mère, M. ct Mme
F. Vilon.
A la famille en deuil, le “Droit”

offre l'expression de sa profande
sympathie.

  

 —

FEU M. JOS MANTHA
——__

Nous apprenons avec regr la
mort de M. Joseph Mantha, époux
de Laure Dallaire, décédé samedi
soir à sa demeure, 126 rue St-Lau-
rent, après une maladie de quel-

ques mois. Le défunt était âgé de
72 ans.

Il laisse pour pleurer sa perte,
outre son épouse, une fille adopti-
ve, Mlle Lucille Dallaire; un fils a-
doptif, M. Douglas Dallaire. trois

 

tineau. Moise Dallaire, a Hull; Al-
phonse Dallaire, & Gogama, Ont.

Le défunt est n éà St-Sauveur,
Qué., où il ne vécut que les premiè-
res années de sa vie. Il demeure
dans Hull depuis fort longtemps et
aurait célébré 'le cinquantième an-
niversaire de son mariage au mois
de mai prochain, Il fut pendant
plusieurs années à l’emploi de la
compagnie J. R. Booth.

Le ‘‘Droit’’ offre l'expression de
sa profonde sympathie à la famille
en deuil.

nrmrrmte

DES LIVRES COMME CADEAUX
ars

Voici Noël et le Jour do l’An. C'est
le temps des cadeaux. Souvent on ne
sait quoi donneraux parents et aux
amis, à un religieux, à un prêtre, à
une religieuse, parce qu'on ne pense
pas aux... livres. Ceux-ci szraient
dans bien des cas présents fort goù-
tés. Songez-y et venez faire un
choix à notre service de librairie, ou,
encore, suivez nos réclames.
Pour les enfants, nous avons: les’

Contes du chanoine Schmid; La Se-
maine de Suzette, la Blbliothéque
Blanche, des petits contes illustrés a
deux pour. 15 sous, I'Album de la
Jeunesse illuatrée, etc.
Pour adultes, nous avons livres de

doctrine et de morale, de piété, de
sciences, des romans de choix, etc.
Nous avons aussi des livres cana-
diens et Île ne devraient pas être
laissés ,totalement de côté dans ses h t e

ao "LA LIBRAIRIE DU. DROIT,
‘ ; rue Langevin, Hull,

frères, MM. Olivier Dallaire, à Ga- |
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BOSTON CONTINUE SON BON
TRAVAIL EN PASSANTAU FER
LES FAMEUX BLACK HAWKS
 

GALBRAITH ET GAINOR FONT
LES POINTS DES OURSONS,
DANS UN RUDE COMBAT.

mmse

(Spécial au “Droit”)

CHICAGO, 11 déc.: — Boston a
infligé aux Black Hawks leurtroi-
sième blanchissage de ‘a saison, en
les battant par 2-0, dans une partie
rude et sensationnelle, samedi soir.
Les Oursons firent un point dans

la période initiale, par l'entremise
de Galbraith et l’autre quelques se-
condes avant la cloche finale, sur
un coup de Gainor. Une foule de 5,000
personnes fut témoin de la bagarre.
Frederickson se blessa gravement

en tombant contre les bords de la pa-
tinoire, dans la strophe initiale, mais
ii put reprendre son travail plus
tard.
La première strophe fut passabie-

ment rapide et rude, mais la lutte
s’échauffa davantage dans les au-
tres périodes et chaque équipe four-
nit une exhibition mouvementée.

PREMIERE PERIODE
Chicago était plus rapide au début

{l: combat, mais Boston ne faisait guè-
re d’efforts. Hitchman et Shore étaferit
dangereux sur la défense des Ours,
tandis que Irwin et Mackay travail-
laient ferme pour les ‘locaux. Pen-
dant près de la moitié de la session,
le jeu ne dépassa pas les lignes
bleues. ;

Frederickson fut mis hors de com-
bat lorsqu'il tomba contre -les- bords,
après avoir été stoppé par Went-
worth. Il se releva et se rendit seul
au banc. au milieu des applaüdisse-
ments de la foule. ’
A trois reprises, l’une et. l’autre

équipe essuyèrent des punitions, mais
l'autre clan ne parvint pas à tirer
profit de ce handicap.
Boston compta un point en: 11.50,

quand Galbraith saisit la rondelle
dans sa zone, monta au centre et dé-
joua Gardiner. ' .
Les Hawks essayérent d’égaliser

les chances, mais leurs efforts fu-
rent vains contre la formidable dé-
fense de Boston. Bh

DEUXIEME PERIODE
Le jeu semblait plus rude au dé-

but de la deuxième session. Boston
travaillait plus énergiquement. Le

jeu était maintenu au centre, car
persorne n'osait s’aventurer au delà
des lignes bleues. Après quelques
minutes de mêlées et de bouculades,
Taylor parvint à se rendre a une
vingtaine de*pieds des buts de Wink-
ler, mais son coup fut sans’ précision.
Gardiner dut ensuite sortir de ses

buts pour arréter un coup de Gainor
qui attaquait avec Shore.
Gainor et Gordon vinrent si près

des buts locaux que Gardiner dut
s'asseoir sur la roridelle pour em-
pêcher un point. LC
La lutte était rude. Frederickson

boucula Mackay et l'arbitre I'expnl-
sa. L'avantage des Hawks fut’ de
courte durée, cependant, car Mne-
kay dut s'expatrier pour un croc-en-
jambe. La période ne produisit au-
en point. ‘

TROISIEME PERIODE ,
. Fraser fut puni' pour un -croc-en-
jambe mais Chicago; en dépit de ce
handicap, attaqua farouchement et
maintint le jeu en territoire boston-
nais. : . RE
Herberts parvint à ‘déblayer son

terrain et, montant rapidement, il
contourna la défense des Hawks. Un
point était inévitable, mais Gardi-
ner sauva la-situation en faisant an
arrêt sensationnel. -

Irvin fut banni, puis ce fut au
tour de Shore. ,
Les deux équipe: travaillaient

bien: Chicago se‘multipliait pour
‘s'évite- un blanchissage, mäis le sort
ne le favorisait gure. -
La partie tirait à safin. I! ne res-

tait que quelques secondes quänd' le
jeune Gainor, une des étoilès. dé la.
3c.rée, enfila la défense locale.et
léjoua Gardiner avec un’ coup ‘diffi-
cile. cs

>

ALIGNEMENTS
BOSTON: — Winkler,

et Shore; Frederickson, Gallerie
et Oliver; subst.: Gainor, Herberts,
Connor, Gordon, Cleghorn et Clap
er.
CHICAGO: Gardiner, -Went-

worth et Taylor; Mackay, Irvin et
McVeigh; subst.: Fraser, Trapp,
Rodden, Browne, ‘Depneny- et
Graham. 1
--RBITRES: — Ion et Romeril,

SOMMAIRE
PREMIERE PERIODE

1 — Boston, Galbraith . . . . .
DEUXIEME PERIODE

Pr- de point. :
. TROISIEME PERIODE
2 — Bcsion, Gainor .

| Final: — Boston, 2;
; PUNITIONS

. Ire période: Rodden,
Mackay, Shore, Cleghorn.

« . 19.20
Chicago, -t:

9
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son, Shore.’
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LES SIX JOURS
AUX AMERICAINS

SPENCER ET WINTER GACNENT
LA CLASSIQUE DU CYCLISME,

————

NEW-YORK, 11. — Freddie Spen-
cer, de Plainfield, N. J., et Charlie
Winter, de New-York, ont gagné ‘la
course de six jours, qui-a pris fin sa-
medi soir, au jardin :Marison. Ils à-
valent une marge de 588 points sur
Georges Faudet et Gabriel Marcillaé,
de France. ..
Les deux équipes parcoururent ‘ce-

pendant la méme distahce, soit 2,522
milles et 9 tours. « AS

Petri, d'Allemagne, et Hill, de Ca-
lifornie, arrivérent en troisiéme pla-
ce, un tour derrière les vainqueurs.
Un four plus loin venaient McNama-
ra et Georgetti. les champions. Bello-
nie et De Boets,’ Van Nek et Lands

rcoururent la même distance ‘tie
amara et Geoôrgétti. 0
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itchman-

2e période: — Mackay, Frederick. |

3e période: — Fraser, Irvin, Sho- ’ 
 ‘torkaulre 6; Cumberiaad 0.

DÉTROIT GLISSE
UNE RUDE GIFLE
AUX MONTRÉALAIS

LES COUGUARS FONT TROIS
POINTS DANS LA PERIODE #1
NALE POUR S’ASSURER UND
VICTOIRE DECISIVE.

Lu ue ON

(Spécial au “Droit”)
MONTREAL, 11 déc.: — Les Con-

guars, de Détroit, grâce à du jeu sen-
sationnel dans la troisième période,
triomphèrent de Montréal, au pointa-

ge de'4-1, dans une partie de la li-
gue Nationale jou“e samedi soir au
Forum, en présence de 11.500 spec-
tateurs.

Les Maroons n’étaient pas au grand

complet, il est vrai, mais on doute si

 

 

leur plus solide équipe eut été capa-
ble d’enrayer les progrès de la dan-
gereuse équipe de Jack Adams.
La première période fut assez cal-

me; ohaque équipe se surveillant
d: près dans l’espoir de découvrir
un point faible; quelques courses in-

dividuelles, du jeu défensif bien éta-
bli; de jolis duels au centre et au-
cun point ne fut enregistré.

"DETROIT BRISE LA GLACE
Le jeu- fut plus animé dans la

deuxièmestrophe, car Détroit atta-
quait fréquemment et remettait avec
intérêt les moindres efforts des Ma-
roons. Hay compta sur la passe d'Au-

nie;‘à’ la--suite d'un bombardement
furieux'dès buts de Benedict, mais le
pcintne fut pas accord‘ à cause
d'un :hors-jeu. Aurie travaillait bril-
lamment-‘sürtout quanr il s'agissait
d’enfoncer la défense locale.

Denedict dut se multiplier vu que
le jo était presque constamment
en, territoire des Maroons. Aurie et
SheLpardrevinrent à l’assaut. Shep-
pard lui -glissa une belle passe et
Aurie tomba en se prép. t > ti-
rer. Se'relevant aussitôt, il prit la
rondelle et l’envoya dans le panier
pour le premier point du conflit, en
16.51- :
Les: Maroons attaquèrent à leur

tour, maïs Détroit tenait ferme et les
buts de Holmes ne furent pas violés.

ASSAUT IRRESISTIBLE
Détroit inaugura la troisième 1:é-

riode à une allure endiablée qui iais-
sa’ les Maroohs ancrés la glace.
Après:-six minutes de traveil, J.
‘Shepnard, Walker et Cooper se zom-
binèrent et ce dernier recevant une
passe parfaite de Walker, hissa la
galette en lieu sir. :
A peine en place, les Couguars re-

vinrent à l'assaut. Shepherd passa
toute l’équipe locale, attir= Benedi:t
et le aointage était de 3-0.
Carson Coper et Oatman échangè-

rent . deg; taloches au centre de ia
glace et les arbitres leur inflizà-
rent despunitions majeures. A la
suite d’une mêlée devant le sac des
Couguärs, ‘Phillips tira la rondelle
dans le filet pour l’unique point des
Maroons. Hay passa de bout en bout
pour un autre effort heureux en
‘moins,d'une minute.
© Dans:la dernière demie de la ssan-
ce, ili se fit du jeu trés brillant cui
enthousiasmait les spectateurs, mais
Détroit avait toujours un avantage
qui ‘éloigrait les locaux de la zone
dangereuse.

: ALIGNEMENTS
:DETROIT: Holmes. Traub ct

Noble; Wa..ier,” Aurie et Hay; subs’.:
Coor* , Loughlin, J. Sheppard et
Brown. . |
MONTREAL: — Benedict, Munre

et-L. "{om: Phillips, Ward et Siebert;
bst.:. Oatman, Carson, Touley,

Emms.
ARBITRES: — £neaton et Hewit-

son. :
SOMMAIRE

PREMIERE PERIODE
- Pas .de point. .

-- DEUXIEME PERIODE
1 — Détroit, Aurie . . . . . . 16,51

: TROISIEME PERIODE
2 — Détroit, Cooper .. .. , . 6.11
3 —Détroit, Sheppard . . .. . 1.09
4 — Montréal, Phillips . . . . 3.40
5 — Détroit, Hay . .. . . . . 059

. PUNITIONS
1ère pcriode — Carson.
2e, Période — Cooper, Emms.
3e période — Cooper et Oatmun,

.‘ajeures.
—_—

LE RUGBYDANS
- LEROYAUME-UN

LES FAVORIS GAGNENT LEURS PAR.
Ces DANS LES DEUX GRANDES LI-

—— <> —an

LONDRES, 11. — Voici les résultats des
parties do rugoy jouées sumedi dans ie
RoyaumeUni:
vo LiGUE DE RUGBY

Barrdbw 25; Keigh.ey 0.
‘Dewsbury 15; Hull xingston Rovers 0,
Feathersione 15; Lt, Helens 3.
Huddersfield 7; Wake.ied 3.
Hull 2: Hunsiet 10.
Leeus 16; York 3.
Leigh 15; Brougiton 8,
Oldham 0: Swinton 6.
Rochdale 1u; Halifax 7.
Ualford 22; Batley 2.
St. Helens Recs, 14;
Midnes 10: Wigan 7.
Wigan Highfield 17; Bramley 0.

- UNION wk RUGLY
Blackheath 21: Leicester 3.
Harlequin 8: O:d Merchants Taylors 0,
London Welsh5; Urosakers :. .
London Scottish 19; R. N. C, Greenwich 3.
Rosslyn Park 18; Portsmouth Services 6.

Aberavon 17: Guys 8.
Bath 15; Richmond 8.
Cardiff 3; Linnellt 20,
Uoventry 3; Old Blues ©.
Gluuvester 14; St, Baris 0. .
Old fillhillinns »; St, Thomas Hospital 3
ManéheWter K: Moseley 8,
Newport 8; Bristol 3. ;
Northampton 6; Devonport Services 0.
Neath 6; Swansea 11,
Plymouth ‘Albion 22; R. N. E. College 3.
‘Pértypool "33: Mountain Ash 0.
Penarth 15: Lydney 0.
Glasgow Acad. 8: Edinburzh Aacd, 0.
Raya! ‘High School 11: Heriotonians 6.
WatsénMuns 14! U. de Glasgow10,
Glnagow. High School 18; U. d'Edinbugh 8.

West Sctoland 8: Edinburgh Wanderers 12.
IONNAT DE COMTE

Bradford 7.
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NEW-EDINBURGH TRIOMPHE DU.
RIDEAU DANS UN MATCH
FORT RUDE. — DEUX EQUIPES
FORMIDABLES ET AMBITIEU-

etfs

New-Edinburgh, champion du dis-
trict d'Ottawa, a inaugure sa cam-
pagne dans la ligue de la Cité, en
uriomphant du Hideau, au pointage
de 3—1, après un conflit passable-
ment rude.
.Æn fait, Doc O'Leary, l'arbitre of-

ficiel du circuit local, intligea seize
punitions, dont une de cinq minutes
a Kirkpatrick, dans la strophe fina-
le. Le sieur Connors fut envoyé à
quatre reprises et les paroissiens
O'Meara et Dubois firent trois sta-
ges sur le banc.
La premiere session fut assez cal-

me, mais les autres périodes rappe-
laient ces vieux combats farouches du
temps d'autrefois quand les gars se’
servaient de leurs bâtons en guise de!
haches de guerre.

BURGHS SOLIDES
Les Rameurs du quartier Rideau

ont démontré qu’ils seraient un fac-
teur puissant dans la, course annuel-
le et, s'ils peuvent rester sur la glace,
au lieu de passer une partie du
temps au penitencier, il sera tres]
difficile de les arrêter cet hiver.
On peut dire ln même chose du

Rideau, dont les ouvriers ne s2 gê-
nent pas de bousculer, de terrasser
et même da tapocher l'ennemi sans
le moindre remords. Pendant vingt|

|

 
deux minutes, le’ Rideau fut pr ve!
d'un homme samedi soir, et un club
dont les joueurs se collent au péni-!
tencier, ne peut s'attendre à gagner!

LA RANDONNEE
Les clubs luttèrent à chances à

peu près égales dans la première
séance, quoique les Burghs ne don-
naient pas de ‘signe réel de leur su-
périorite. En fait, vers la fin de la
session, Rory Lafleur, un véteran de
plusieurs campagne, déjoua les arti-
sans de Dunn et s’amena assez près
de la cage pour donner au Rideau
un avantage de 1—0.
Ce fut la le dernier effort heureux

des chemises violettes.
La bagarre se continua très serrée

et fort rude dans la deuxième session,
mais deux minutes avant la cloche,!
Harold O'Neil parvint à égaliser les,
chances, puis une minute plus tard,
Fred Connors, ‘qui nous revient d'a-
ventures en province étrangere, don-
na la téte aux champions.
Johnny ‘Munro bacla définitive-

ment les affaires dans la troisième
strophe.

ALIGNEMENTS
RIDEAU: — Wilson, O'Meara et!

Dubois; Deevey, Kirkpatrick et La-
fleur; subst.: Ketchum, McCallister,
McGill, Maloney, Radley, Hayes, Bo-
wen, Macfarlane, Conn. }
N.-EDINBURGH: Beveridge,

Connor et Reid; Munro, Stitt et.
Guest; subst.: H. O’Neill;. Burnett,
Shields, Fillman, Bourgeault, T.!
O'Neill,
Arbitre: O'Leary.

SOMMAIRE .
lère Période _

1—Rideau, Lafleur . . + » 18.471.
2ème Période |

2—Burghs H. O'Neill . . . . . 18.10
3—Burghs, FF, Connors . . . . 1.20

3ème Période
4—Burghs. Munro .. « d,. . 19.15
Final — Burghs, 3; Rideau, 1.

PUNITIONS
lére période — Kirkpatrick, Du-

bois, F. Connors, 2 minutes.
2ème période — Dubois, 3 min.;

O'Meara, Lafleur, O'Meara, Reid,
Connors, H. O'Neill, Connors, 2 mi.
nutes. ; ,
3ème période — Kirkpatrick, 5 mi-

 

nutes; Connors, 1 min.; Dubois,
O'Meara et Reid, 2 minutes.

REE.

LES COURSES AU
PARC COFFROTH

PLUSIEURS. REVERS. AU MEXI-
QUE DIMANCHE. PONIMOI
TRIOMPHE.

—— enfatcame.

TIA JUANA, 12. — Voiei les résul-
tats des courses de dimanche au
champ local: .

Première . Course
1—Captain ‘Guard, Baker, $5.60,

4.60, 3.20: ‘Gold Bangle, Critehfield,

: Portadown"5;

 $80.20, 26.40; 3—St-Nicholas, Ingelo-
ne, $4.00. :

Deuxième Course
1—-Mollie l)ear, Tofes, $41.80, 13.40,

6.00; 2—Honñey .Nook, Pendergrass.
38.40, 4.80; 3—1 Told You, Burke,
35.80. .

Troisième Course .
1—Eye Tash, Luther, $27.00,. 7.80,

5.00; 2—Fire Captain, Penderggrass,
$6.60, 2.40; S—Dunbury, Richardson,
$3.20.

Quatrième Course
1—Piute. Stevens, $13.40, 5.80, 3.80:

2—Stargask, Critehfield. $6.40, 3.20;
3—Topsy S., Luther, $3.60.

Cinquième Course
1—Mooraker, Philpot, $6.40, 3.40,

3.20; 2—Deep Thought, McClair. $4.40,
1.00; 3—Blue Fish, Inzelone, $3.80.

Sixième Course
1—Ponimoi, J.indsetlh, -$4 60, 4.00,

3,00;  2--Duley TFou, Zateslo, 36.80,
3.40; 3—Fred Dubner, Hooper, $6.40.

Septième Co:urse
1—Minstrel Boy, Jones. $6.60. 4.00.

1,00; 2—Firm Friend, Tindseth, $4.00,
3.00; 3—Bucko. Balantine. $3.60.

Hui'icme Course

-~TInvictus, Pendergrass, $8.20, 3.40,
1.40; 2—Bank jr. Tindseth. $3.00,
1.80; 3—Unlucky. Rennie, $3.20. ‘

POSTONSURPREND
LESCARSIYADAMS

GAINOR FAIT LES DEUX POINTS
DE SON CLUB A DETROIT.

20==

DETROIT, 12, — Boston a triom-
nhé de Détroit. par 2—1, dans une
loute serrés do la Nationale, disputée
dimanche soir. Gainor compta les
deux poinis des Oursons, le deuxiè-
me, après 1.45’ minute supplémentai-
re.

ALIGNEMENTS
Boston: Winkler, Shore et ‘Hitech.

man: Herberts, Oliver ®t (Galbraith;
subst: Frederickson, Gainor, Gordon.
Cleghorn et Connor.

Détroit: Hoimes, Nobl: et Trauis;
Aurie et Hay; subst: Cooper, J.
Sheppard, l.oughlin.
Abitres: Ion et Romeril.

Sommaire
lère période

L—Boston, Gainor (Hitchman) 11.50
© me périotie -

1—Détroit, Noble... ++»
-Sme périets

Tas dc point. *,
Supplémentaire .

3—Boston, Galnor (Galbraith) . 1.40

|
|

'
i

4.32 
 

BALLON ANGLAISE,
—__

LONDRES, 11. — les parties de ballon|

dans 14 premiére division de la ligue Au
glaise, sumedi apres midi, ont fourm ph
sieurs surprises à cause de In mauvaise te
nue des favoris. Everton et Cardiff City
ont donné de belles exhibitions À l'étranger.
mais Newcastle United, Blackburn et Liver |
poul furent battus.

 

Leicester dut se contenter d'annuler a-
vee Middlesbrough, Huddersfield et Tot
tenham ont surpris les critiques en gagnant
chez l'ennemi. |

Everton, vainqueur d'Aston Villa, à Bir- |
mingham, a augmenté son avantage en tête‘
du concours, tandis quo Cardiff City passe:
en deuxième position à lu suite de sa vie
toire sur Sunderland,

- Dans la ligue Ecossnise, les Rangers ont
pris la mesure de Dundee et Motherwell a
blanehi St-Mirren. Voici Jes résultuts dans
la premidre division des divers circuits,

LIGUE ANGLAISU
Arsenal 4; Newcastle U, 1,
Aston Villa 2; Evertun 3. tn \
Burnley v0; Huddersfield 1. Sup
Bury 1: Tottenham 2, Til:
Derby County 6; Blackburn 0. Jy
Leicester City 3; Middlesbrough 3.
Liverpool 2: Birmingham 3.
Portsmouth 0: The Wednesday 0.
sheffield United 2; Manchester United 1.
Sunderland 0; Cardiff City 2.
West Ham United 2: Bolton Wanderers 0.

LIGUE ECOSSAISE
Airdriconians 2; Hearts tv.
Bo'Ness 1; Thistle 4.

  

Patrick
Clyde 3;, Hamiiton Acads 1.
Cowdenbeath 2; Aherdeen 2.
Hibernians 3; Raith Rovers L.
Kilmarnock 2: Dunfermline 1,
Motherwell 4; St. Mirren 0,
Queens Park 0: Falkirk 1,
Rangers 5: Dundee 1.
St. Johnstone 3; Celtic 3,

LIGUE. IRLANDAISE
Linfield 2: Barn*O.
Ards 5; Gleñtoran 2.

Cliftonville 0,
Coleraine 5: Glen Avon 3.
Newry 0: Celtic 1.
Larne 2; Distillerie 2.
Queen's Island 1: Bangor 1.

es ses see

GRAND NOMBRE
DE PATINOIRES

MONTREAL EN MET 128 A LA
DISPOSITION ‘DE SA POPULA-
T . :

MONTREAL, 11—La Cité de Mont-
réal, comprenant fort bien la néces-
sité de fournir des moyens d'amuse-
ments à sa population, a décidé de
mettre à la-disposition du public 128
patinoires; | :

IF y en;aura dans tous.les quartiers
de Ja ville/et'quoïqu’elles soient sur-
tout pour.les enfants, les adultes y
seront admis. Des instructeurs com-
pétents seront engagés et l'on compte
développer sûr. une grande échelle et
l6 patinage de fantaisie et le jeu de
hoquet. Lo
Une série de concours auront lieu

au cours -de l'hiver, pour patineurs,
en plus de tournois’ de hoquet dans
les nombreuses ligues amateurs qui
ont été organisées.

LIGUE NATIONALE
ZÔNE CANADIENNE
La 1 G. P. N. Pr Ctre Pts

 

Canadiens "...... 5172 25 8 14
‘Montréal *.i%.... 4 3-2 14 18 10
Ottawa, ....... Tt. 4 4 2 14 12 10
N. Y. Américains 4 5 :0 13 20 8
Toronto ........3 4 '2 12 13 8

NE AMERICAINE
} à +. G.P. N. Pr Ctre I’ts
Boston ........ . 52 4 22 13 14
N. Y. Rangers .. D .3'° 3 28 21 13
Détroit ..….….….…... 5 4 1 22 15 11
Chicago ..….….…....2 6 2 14 23 ùÙ
Pittsburgh, ..... 0 6 2 4 20 n
‘Parties ‘mardi: Ottawa à Améri-

cains; Détroit à Canadien; Rangers à
Boston. :

LES ETATS-UNIS NE
CHANGENT PAS
em

- NEW-YORK, 11. L'Association

de tennis des Etats-Unis jouera enco-

re dans -la- zone américaine pour la

coupe Davis. Bill Tilden aurait vou-

lu jouer dans la zone européenne,

mais les’ directeurs .de l'Association

 

 ignorèrent sasuggestion.

 INE RUDE GIFLE
& AUX ASPIRANTS

———

MAT LTON, 11. —- 1e Collegiate <
“décroché le championnat scolastiqu:
d'Ontario, en trromphant facilement
de Kinmston, por 25 à 8, dans la par-
tie dévisive. samedi après-midi.
Quoique privé des services de Hues

Weleh et de Huonkin, deux brillan-
tes étuiles, le Delta dévlassa comple-
tement les visiteurs qui n'e tirent ja -

mais l'ombre d'une chance. Caldwell,
quart des locaux, remplit aussi 1'offt-
eu de frapper ct son jeu fut un des
points saillants de lu randonnée.

ISingston fit tous ses points dans «a
période, grace à lu générosité des
vainquenrs. Je terrain gelé et ls
froid nuirent aux deux équipes.

ALIGNEMENTS
Kingston: (‘onnolly, Elliott, R. Day,

Buck et Boyd; McKee, centre; Bur-
ke, McMann, Roberts, Robinson, Gib-
son et W. McMann; subst.: O. Hic.
key, R. Bruce, J. Bruce, Davon, Sty-
nor, Matheson et 1. Day.

Delta: Childs, Evans, R. Hunter,
K. Hunter et Caldwell; Gayford, cen-
tre; Tait, A. Tedford, Gillies, Spra-
gue, Ralph, et Coons; subst.: Aller
Fitton, Glass, A. Tedford, Mars, Hen.
dershott.

Arbitres: MM. A. Sinclair et B.
Mieorc, Toronto.

NEW-HAVEN BAT *
BOSTON TIGERS

wrtmer rer

BOSTON, 11. — New Haven a bat-
tu Boston, par 4-2, dans une partie
de la ligue Canado -Américaine. Mee-
king et Harrington firent les points

1 décisifs dans la troisième période.

PHILS DEFAITS ++}
—fseen

PHILADELPHIE, 11. — Springfield
a infligé une défaite de 4-1 à Phila-
delphie, dans une joute de la ligue
Canado-Américaine, samedi soir.
Maracle fit trois points pour les

vainqueurs.

TOUHEY EN DEMANDE
MONTREAL, 11, — Jack Adams,

gérant des Cougars, a fait une offre
a Montréal pour les services de "WI
Touhey. Les Maroons ont promis de '
répondre sous peu. :

BALLON AMERICAIN4 |
SAMEDI

Boston, 3: Fall River, 1.
N.-Bedford, 2: N. Y. Géants, 1.
Brooklyn, 1; N. Y. National, 1.

DIMANCHE
Bethléem, 4; Brooklyn, 1.
Newark, 4; N.-Bedford, 3.

DULUTH GAGNE
DULUTH, Minn, 11. — Duluth: à

battu Kansas City, par 3-2, dans uhe
partie de l'Association Américaine.
samedi soir. Willlams compta le point

décisif.

DE MAR REMPORTE
UNE AUTRE VICTOIRE
—— tts

BURLINGTON, 11. — Clarence D«
Mara battu O.T. Wood, de l'Université
du Vermont, dans une course de sept
milles, samgeli après-midi. De Mar fit
la distaien 37 min. 27 sec.

MONTREAL BATTU
BURLINGTON, 11. — Vermonta

battu Montréal, par 32-20, dans une
partie de ballon au panier, ici same-
di.
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Lithinés du Docteur Gustin
SONT SOUVERAINS CONTRE

0 Acide Urique, Rhumatismes, Goutte, Maladie du
> Foie, de la Vessie, de la Peau, de I'Estomac,

et de Intestin.
Font une excellente boisson +?

Ne coûtant que 5 cents
la bou£eille, et qui assure une excellente digestion.

Délicieuse en tout temps,

PRODUIT DE FRANCE

En vente dans toutes les pharmacies,
te de Lithinés contient 12 paquets suffisants pou

12 grosses bouteilles d’un litre,

te

 

     
“EN

? faire

Prix 60c franco par poste sur jy
réception du prix. 4

Agent général pour le Canada?

LA GIE CANADIENNE DES
AGENCES MODERNES

345, rue Ontario-Est, 345
Montréal.

my,fi: ;
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GOLFE DU MEXIQUE
La Floride ensoleillée et la région du

golfe du Mexique vous invitent. Le
voyage est des plus faciles.

Billets de Touristes
—arrêts à volonté— grand choix de
routes—par le Canadien National.

Le seul service de wagons-lits directs
de Québec et Montréal pour la Floride. |

Billets, réserves de places,
gi.emenis auprès de tout agent du
Canadien National ou au BueaW dés:
Billets

ANADIEN

“a

  
    

 

rensel-

en Ville. 93 rue Sparks,
Queen 904

NATION   
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Madame PF. BE. Dumoulin et made.

moiselle Alice Caron, qui ont passé
quelques jours au Château Laurier,
sont retournées à Québec.

- - LS

Madame R. L. Curphy « reçu in-
timement au bridge. ces jours der-
niers, en l’honneur de madame Yves
Lamontagne.

* » -

M. «t madame Blanchette, de Vie-
toriaville, ont passé quelques jours,

en notre Capitale.
= on »

Madame T'. Legris ce: mademoisel-
le Marie-Thérèse Legris sont retour-
nées à Chicago, après avoir passé
plusieurs semaines à Ottawa, les in-
vitées de madame S. N. Parent.

* * -

M. et madame Gordon Edwards
sont actuellement à Atlantic City.

= » *

M. et madame Robert laurier. qui
sont en Europe depuis un an. ont

pris une villa à Cannes, pour l’hi-
ver.

- - =

Mademoiselle Norah Hope a pas-
sé quelque temps à Montréal, l'hôte
de mademoiselle Paule Brodeur.

M. et madame Herbert Chambers
ont recu à dîner, au Country Club
samedi soir.

+ e a

Mademoiselle laure Denis est, re-
tournée à Nicolet, près avoir passé
quelque temps à Hull, l'invitée de
mademoiselle Minette Lafond.

17/7777IS

CARNET MONDAIN

tl'honneu:
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LE DROIT OTTAWALUNDI 12 DECEMBRE 1927
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souvenir, non pas du souvenir
y {inputssant et vain, mais du souve-

NE) "tir efficace et dienfaisant, la flam-

  
Mademoiselle Marie Dillon a regu

à l'heure du thé vendredi, en l’hon-
neur des débutantes de la saison.

e eo e
M. et madame Louis-Philippe Bé-

langer, de Sherbrooke, sont attendus
prochainement pour passer quelque
temps, chez leurs parents, M. et ma-
dame Maurice Bélanger.

LJ 3 =»

Mademoiselle Marie-Emma Tarte,
de Montréal, recevra à diner en

de made.ioiselle Thérèse
Galipeault, de Québec, avant la ré-
ception que donnera le 14 décembre,
à l'hôtel Windsor, madame Pierre
Leduc.

- ° .

M. George P. Smith, de Hamilton,
passe quelques jours en ville, enre-

gistré au Château Laurier.
- n »

Mademoiselle Marie Dillon et M.
Roy Dillon seront au nombre des in-
vités de la Capitala, qui se rendront
à Québec, pour le bal historique que
donneront le 27 décembre, au parte-
ment, Son Honneur le lieutenant
gouverneur et madame McKenna, à
l'occasion des débuts de mademoisel-
le Yvette McKenna.

* * *

La semaine dernière a été célébré
cn l’église de Saint-Coeur de Marie,
à Québec, le mariage de mademoisel-
le Marguerite Deschènes, fille de M.
ret madame Louis Deschênes, avec
M. Georges-Henri Bruneau, fils de

et de madame Alfred Bruneau.
La mariée qui était accompagnée de L’honorable M. John-Hail Kelly,

de Québec, annonce les fiançailles de
sa fille, Ruth, à M. Guy Hudon, avo-
cat au Barreau de Québec, fils de
M. et madame J.-A. Hudon.

* * DS

M. et madame A.-B. Mackay, qui
sont les hôtes du Dr et de madame.
W. O. GNddon, s'embarqueront le
16 décembre à New-York, sur le “Pa-
ris”, pour retourner en Angleterre.

» * =

Madame H. I. Thomas a rect 3ds-
jeuner samedi, au “Royal O.tawa
Golf Club”, en l'honneur de made-
moiselle Margaret Deneke.

LJ » >

Le mariage de mademoiselle

Adrienne Roy, fille de M. et de 1na-
dame Ferdinand Roy, de Québer,

avee M. le notaire Georges-Michel
Giroux, sera célébré jeudi prochain,
le 15 décembre, en la chapelle Saint-
Louis de la Basilique, de Québec.

Mademoiselle Marjorie Bourgeois,
de Montréal a regu à un souper-dan-
sant samedi soir. en l'honneur de ses
invitées, mesdemoiselles Marion
Plaunt, Eileen Devlin, Marion O'Ha-
ra, d'Ottawa, et Marguerite Boswell,
de Québec,

   
Les Nouvelles

Religieuses
Décès d’une religieuse.
QUEBEC. — Les Soeurs de la Con-

grégation des RServantes du Coeur
Immaculée de Marie, de l'Asile du
Bon-Pasteur de Québec recommandent
aux prières U'dme de leur chère Soeur
Marie de Sainte Sophie (Zoé Ouellet),
professe choriste, décédée à leur mai-
son-mère le 6 décembre 1927, a 12h.
50 am, à l’âge de 87 ans, après 65
ans de vie religieuse.
Née à St-André de Kamourasha son

existence fut des plus fructucuses.
D’abord conseillère générale, elle

fut pendant près de qttarante ans di-
, ectrice générale des pénitentes. Elle
: fit la fondatrice du Couvent de St-
; Georges de Beauce. Sa mort sera vi-
. vement regretice par tous ceux qui

avait ou l’avantage de la connaître.
nd = * »

Groupement puissant.
PARIS. — La Fédération nationale |

l catholique est un groupement puis-
sant dont la présence déconcerte les

‘ Œurtiers électoraux. La “Correspon-
; hebdomadaire de la F.N.C.”

et en parallèle l’opinion des gens
, ts qui se terrent et celle des
sonnes pressées qui brûlent les

8; sagement elle conclut à une
ealme et ferme, sans intransi-

  
  

 

Ë
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i
f @anoc ni .faiblesse, celle que nous
I toujours pronée à la suite des
grands meetings catholiques et que
beaucoup ont déjà mise avec succès
en pratique. .
Les catholiques ayant payé. plus

grasufisaiice, pour se défier des en-
ewrs, ne donneront leur concours

| qu’à don escient. Nulle confiance aux
dons apôtres qui promettent que. de-
main, on rasera gratis, et qui, cenve-
mant que les lois laïques sont péri-

mées, affirment néanmoins, bien
étrangement, qu'ils ne peuvent s'en-
pager à supprimer ce qu’ils jugent
insupportable. Nulle confiance sur-
tout aux trembleurs, toujours les
mêmes. qui prévoient les plus sinis-
tres échecs. si d'avance on ne cède
pas tout à l'adversaire.

Il faudra dans l’avenir, s’accoutu-
mer à rencontrer les catholiques par-
tout et à compler avec cux, Devant
chaque difficulté ils répondront: Nous
sommes là. Devant le péril socialiste
et communiste, ils diront: nous som-
mes cxperts, ayant précisément la
connaissance du remêde éprouvé. A
l'approche des élections, ils diront en-
core tous les quatre ans: Présents!
Mais nos droits, en l'espèce, sont les
mêmes que ceux des autres Français.
On demande nos voix: voict nos re-
wuendications, ce sont celles de la vraie
France.

© e e e

Aumônier fêté.
CHICOUTIMI. — Ces jours der-

anders, dans la grande salle du couvent
de Chicoutimi-ouest, les différents
groupes de jeunesse de la Paroisse du
Sacré-Coeur du Bassin, s’étaient réu-
nis pour fêter leur aumônier, le R, P.
Jauffret. La salle, magnifiquement
décorée présentait un coup d’oeil des
plus charmants; mais ces regards si
limpides encore qui reflètent si bien
Pinhocence du coeur, ces rires francs
et joyeux qu’aucune déception n’a en-
core comprimés, voilà ce que l’on re-
magquait tout d’abord et ce qui don-
nait à la fête son véritable caractère.
Environ 150 enfants étaient pré-

saîtis et le costume des Zouaves jetait
uné note des plus gaies et des plus
décoratives parmi cétte assemblée.

: e e e
Nemmé curé.
GRAND'MERE. — Nous apprenons

te'départ de M. l’abdbé Arthur Bru-
nelle, vicaire à St-Paul de Grand’-
Mère depuis au-delà de 18 ans. M.
Paddé Brunelle vient d’ètre chotsi par
ses. directeurs ecclésiastiques pour

prendre charge de la nouvelle cure

cg

 

  

son père portait une robe de geor-

!zette pêche, garnie de velours, un
chapeau modèle français de même
‘teinte et des fourrures de martre de
| roche; son bouquet était de roses-
| thé et de muguet. Durant la messe
Man programme musical fut exécuté.

; \nrès le cérémonie, un déjeuner fut
{rarvi, chez les purents de a mariée.
‘M. et madame Bruneau sont partis,
pour un voyage à Ottawa et Toronto.

M dame Bruneau portait pour voya-
| ge: rn manteau de suëèdine brun gar-

ini de tauve et un petit chapeau de
| velours brun.

- * -

Madame J. S. Ross a donné une ré-
ception a l'heure du thé. en I'hon-
jneur de mademoiselic J. Garneau,
ide Montréal. Les salons étaient dé-
icorés de chrysanthèmes et de fou-
|gères. Mesdames M. Smith et J. Bly-
ithe ont servi le thé et les glaces ai-
| dées de mesdemoiselles Bernadette
Doré, Lucette Dumoulin, Adrienne
Vézina et Jeanne Legault.

. 9 »

| Avis: Toutes nouvelles concernant
le Carnet Mondain, pourront se com-
muniquer par téléphone, le soir, de
7 à & henres à R. 2154, ou par écrit
A Case Postale, 564, “Le Droit”, Ot-
town, Ont.

de la paroisse mouvellement érigée
de St-Lazare du Cap de la Madeleine.

Le départ de M. Brunelle sera vi-
vement regretté de toute notre popu-
lation à laquelle il a déployé tant de
zèle durant les 18 années de son mi-
nistère à Grand’Mère.

» * e

Il prend du mieux.
QUEBEC. — M. l'abbé Philippe

Casgrain. euménier des Immigrants
catholiques, se remet sûrément d’un
malheureux accident qui l'immobili-
sa durant quelques semaines. Il fit
une chûte sérieuse, on se le rappelle,
dans la Côte de la Montagne, et se
démit trois côtes.

l'abbé  Casgrain- pourra partir pour
les Provinces Maritimes où il passe
chaque hiver dans les ports de St-
Jean, N.B., et de Halifax, N.E.

» . ®
Nouveaux vicaires.
QUEBEC. — Par décision de l’Or-

dinaire:
M. l’abbé Ulric Fournier, ci-devant

vicaire à Notre-Dame de Grâce, a
été nommé vicaire à St-Malo.

PI
Le cimetière de Chicoutimi.
CHICOUTIMI. Mgr Larouche,

curé de la Cathédrale recommandait
dimanche malin à ses paroissiens
l’opportunité de mettre 8a dernière
main au cimetière de la paroisse qui
n’est pas encore rerminé. Il à suggéré
qu’une souscription volontaire soit
faite parmi les paroissiens afin de
pousser les travaux d'ornementation
du cimetière, dès les premiers jours
du printemps.

* * e

Al'Université Grégoriene.
ROME. — Vendredi 4 novembre a

eu lieu, à l’église de Saint-Ignace,
l'ouverture de l'année académique
1927-28, suivie de la solennelle dis-
tribution des médailles aux élèves les
plus miéritants.
Le R. P. Lazzarini, SJ, préfei des

études, fit l'historique de l’ennée qui

ques innovations heureuses, C'est. ain-
si que les cours du Magistére s'enri-
chiront d’une chaire d'histoire des re-
ligions qui sera occupée par le R. P.
Pinard dc la Boullaye, S.J.
Le R. P. Hoenen, S.J., professeur

de cosmologie à l’Université, fit en-
suite le discours d’ouverture.en mon-
trant “quels avantages et quelles cs-
pérances la philosophie naturelle
scolastique peut se promettre des
progrès des sciences physiques.”
La distrivution des médailles vit à

l’honneur le séminaire français. La
médaille d’or offerte chaque année
par le Souverain Pontife à Vélévc
qui a passé le doctorat en’ théologie
avec la plus grande distinction échut
à un élève du Séminaire français, M.
l’abdbé Pierre Arnaud, du diocèse de
Luçon. Il n’avait, d’ailleurs, qu’un
seul concurrent, et c'était un autre
élève du Séminaire françats. Diffé-
rentes autres médailles furent attri-
buées à des élèves du Séminaire
français. lequel occupait, dans tou-
tes les branches du savoir ecclésiasti-
que, une place très honorable.
La séance était présidée par S. Em.

le cardinal Galli, ancien éléve de VU-
niversité. Le corps professoral y as-
gistait au complet, entourant le R. P.
Ledochowski, général de la Compa-
gnie de Jésus.
Le chiffre des élèves était monté,

l'an passé, à 1,425. C’est tout ce que
les bâtiments actuels peuvent conte-
nir,

* x *

Réunion de 20,000 catholiques.
LUÇON. — Au lendemain de la

guerre, la Vendéc promit un temple
au Sacré-Coeur; clle se souvenait de

ses héros de 93, qui tombdéremt pour
la défense de leur fol, et de leurs
petit-fils, qui périrent dans la Grande
Guerre.
A l’appel de Mgr Garnier, évêque

de Luçon, les Vendéens accoururent
par millier pour l'inauguration de
l’églie du Sacré-Coeur. “Nous aHr-
merons, disait l’évêque, la flamme 

M s'il plait
y mais.”

vient de s’écouler, et annonça quel-.

son amour pour le Sacré Coeur, de

me de la prière publique, laquelle,
à Dieu, ne s'éteindra ju-

Dès le matin, à 10 heures, Mgr
| Garnier ‘aHuma la flamme”. Sous le

périatyle de l’église, intéressant: ré-
duction de la basilique de Montmarte,
la messe fut célébrée par Mar l’évé-
que de Luçon, devant un nombreux
clergé et la foule des catholiques.
Quelques heures après, non loin de

l'église, la Défense religieuse tenait
sa 30 assemblée. A plus de 20,000
hommes, Mgr Garnier présente les
orateurs: l’amiral Merveilleux du Vi-
gneaux et le R. P. Doncoeur. Après
avoir acclamé les revendications ca-
tholiques, la foule des auditeurs dé-
fila en bon ordre dans les rues de la
ville, au chant des cantiques et avec
accompagnement de musique. Après
le chant du Credo et le bénédiction
du Saint-Sacrement, elle se retira.
SE

L’EQUIPAGE...
Suite de Ia 1ère pare

LE “NORTHWESTERN”
CAMPBELL RIVER, 12.—Le capi-

taine J. Livingston et 26 des mem-

 

Northwestern, qui s'échoua hier ma-
tin A Cap Mudge, C.B., par une terri-
ble tempête de neige, étaient encore
hier soir à bord, et les 112 passagers,
de même que les autres membres de
l'équipage, au nombre de 75, ont pas-
sé la nuit dans un hôte! à 10 milles
de l'endroit de l'accident.
LA plupart des passagers sur le

malheureux navire appartenant.à l’A-
lnska Steamship Ceo. sont des habi-
tants d'Alaska qui revenalent des
Etats-Unis. Mme Jane Warner éveil-
la les passagers dès après l'accident,

VERS L'ALASKA
SEATTLE, Wash, 12. — Le vais-

seau Northwestern était parti de
Seattle en destination de Seward,
Alaska. Tout le monde à bord fut
sauvé par une tempête de neige qui
faisait rage depuis trois jours dans la
partie nord-ouest du Pacifique. Une
petite embarcation A gazoline, l'Ex-
plorer. parvint on ne sait comment à
atteindre le Northwestern et à sau-
ver Jes 112 passagers.
Le vaisseau cst à 1,060 pieds du ri-

vage et on est à prendre des mesu-
tes pour le renflouer à la marée hau-
te.

SAUVES TARD HIER
HOUGHTON, Mich., 12. —- Les 21

membres de l'équipage restés à bord
du vapeur Altadoc, échoué sur les ré-
cifs au large Keweenaw Point, Mich.,
ont été sauvés tard hier par le garde-
côtes Crawford. après des
inouïs. Les hommes furent transpor-
tés d'abord à Copper Harbor puis à
Calumet, où ils trouvèrent quatre au-
tres membres de l’équipage qui réus-
sirent à se sauver samedi. Aucun de
ces matelots n'est gravement affecté,
et tous se "roposaient de partir hier
soir pour | ;rs demeures respectives.

L'Altadoc sera une perte totale,
dit-on. La proue et un des côtés fu-
rent brisés par les chocs du vaisseau
contre le bas-fond. Il est en partie
inondé.
Le Crawford, parti de Eagle Har-

bor, n'est arrivé près de l'Altadoc
qu'après 19 heures, ayant à lutter
contre les glaces. Arrivé sur les lieux,
il ne put d’abord approcher du navi-
re naufragé, à causa des vagues. Plu-
sieurs heures plus tard, on parvint à
lancer deux petites chaloupes, qui
faillirent chavirer cing ou sinx fois,
mais réussirent enfin a embarquer les
hommes àleur bord.

i Onze matelots prirent place dans
Tune d'elles et le reste dans la secon-
de. La première se rendit fatilement
Jusqu'au Crawford mais l’autre fut
prise dans la glace. Ses ocèupants
étaient alors en danger de se faire
écraser par’ de nouvelles formations
de glace. La Crawford, commandé
par le capitaine Glaxer, fut tourné
dans la direction de la chaloune et, ma ;

Dans une couple de semaines, My noeuvra de manière à frapper lesformations de glace. Seize fois cette
opération fut répétée, et à plusieurs
reprises sa coque se souleva presque
perpendieulairement, vu la force du
choc. Finalement, il se forma une es-
pece de chenal dans la glace, et la
chaloupe put atteindre le Crawford. e
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ROCKLAND
Nous avons la douleur d'annon

la mort de M. Félix Rochon.décédé
samedi matin, le 10, et dont les fu-
nérailles auront lieu demain, mardi,
à 9 heures. Lui survivent sa femme,
Sima Lafleur,
Nos sympathies a la famille.

9 DECEMBRE 1927
Voici le rapport du mois de no-

vembre des élèves sous la direc-
tion de MHe T. Guertin, école du
village: — ’

4e Sr.: Rita Guenette. — 3e Sr.:
Bernadette Lebrun. — 3e Jr.: ler
Vincent Mercier; 2e, Gilberte Trot-
tier; 3e, Germain Trottier; 4e, Tlé-
rése Marin; 5e, Lucile Guénette; Ge,
Suzanne Mercier. — 2e Sr.: ler,
Jeanne Marin; 3e, Claire Guenet-
te; 3e, Gérard Marin; 4e, Cécilia
Lecuyer et Annette Mercier; be, Léon
DesGroseilliers et Rose-Aimée Le-

   

clerc; 6e, Lily Ritchie; 7e, Régina
Lecuyer; 8e, Maurice Leclerc: 9e,
Arthur Leclerc.
ICI ET LA:—

Mlles Berthe et Rose DesGroseil-
liers sont revenues de ‘Juer prome-
no e ‘ Timmins.

Mlle Th. Guertin a passé la tin
de semaine à Cochrane chez des
amies.

Mlle F.-A. Benoit est revenue d2
- rickland.
C ARANTE HEURES:—
La semaine dernière les Quarante

Heures eurent lieu, quoique la cem-
pérature ne fût pas très favorable,
l’église fut remplie continuellement.
M. le curé J. Cimon était aidé des
Pères Grenier, de Strickland, Doyon;
de Fauquier, Nadeau, de Kapuska-
sin-. Mardi matin ils se terminèrent
T:- Une messe diacre et sous-diacre.

ST-ALBERT
10 décembre 1927.

Le 25 du mois de novembre avait
leu une partie de tire à l’école No 3
de la S8ième concassion sous la direc-
tion de M. Napoléon Gauthier.
Vers 1h.30 plusieurs jeunes filles

et dames et messieurs des environs
se rendirent à l’école. Miles Eva
Quesnel, Laura Richer, Alice Cayer,
Thérèse Matté, Germaine Forgues
Bernadette et Eulalie Forget, Agnès
Adam, Maria Forgues, Léose Demers
et Dame Omer Laplante. MM. Ra-
phaël Latour, commissaire Hermand
Forgues, Armand Deslauriers, Wilham
et John Quesnel.

11 y eut de beaux chants et plu-
sieurs déclamations.
Bienvenue: par tous les élèves.

Quand je serai grand: par MM. Lu-
cien et Alphonse Adam, Amédée Mat-
te, Gérard Viau, Aurèle Forgues, Er-
nest et Paul Cayen, Edmond Queunel 

bres de son équipage, sur le paguebot

et une fille adoptive.

——__

Narcisse Demers, Alcide Forgues ct
Joseph Forget.
Malbrough s'en va en guerre: par

tous les élèves. Le maître et l’éco-
lier:: par MM. Raymond Forgues et
Lucien Adam.
Le Ruisseau dans la plaine: par

MM. Euclide Cayer, Gérard Matte,
Fernand Forgues, Eugène Richer.
Raymond Forgue, Gérard Latour et
Gérard Forgues,
Le paysan Lucas: par Mlle Juliet-

te Latour.
Frais minois: par Mlles Jeanne et

Antoinette Adam, Jeanne et Agathe
Forget, Simone Viau et Alice For-
gues.
La tabatiére: par Mlles Lucile, Lau-

rette, Alice Forgues, Annette Viau,
Jeanne Forget, Jeanne Adam et MM.
Aurèle, Alcide Forgues, Edmond
Quesnel, Amédée Matte, Gérard Viau
et Lucien Adam.
A l'école: par M. Gérard Forgues.
En roulant ma boule: par tous les

élèves.
Dieu voit tout: par Miles Annette

Viau, Jeanne Adam et Jeanne Forget.
Que c'est bon de la tire: par MM.

Gérard Viau, Aurèle, Alcide Forgues,
Lucien, Alphonse, Adam, Narcisse
Demers. Georges Richer, Amédée
Matte, Ernest Cayer, Edmond Ques-
nel et Joseph Forget.

| Les étourderies de Sophie: par MHe
Laurette Forgues.

S’1) élait permis de revoir nos beaux
jours: par MM. Amédée et Gérard
Matte.
Jérôme: par M. Edmond Quesnel.

 
Le rêve de Drumont: par M. Au-

rèle Forgues,
La Vierge au Fuseau: par Milles

nette Viau, Jcanne Forget et Jeanne
Adam.
Les petits Ontariens:

élèves,
Pour terminer l'après-midi: MM.

Armand Deslauriers et Armand For-
gues, exécutèrent quelques morceaux
de violon. Tes élèves, les Demoiselles.
Dames et Messieurs remercièrent
l’instituteur, M. Napoléon Gauthier
ae leur avoir offert une si helle veil-
lée.
IbSujVin oB; Gu.

par tous les

a(àha

PAPINEAUVILLE

9 DECEMBRE 1927
Lundi le 12 courant, à la grande

salle de l’hôtel de ville, nous aurons
un joli euchre au profit des oeuvres

; paroissiales de Papineauville. Les
;prix sort très beaux et nombreux,
let de plus, -2 même soir il y aura
la rafle d’un dix piastres et de deux

 

 

 
efforts ‘cinq piastres en or. Venez nombreux |

| encourager l’oeuvr:
: beaux prix.

Lundi, est décédé à l'hôpital,
minique Courtemanche, à un
avancé. Il laisse dans le deuil
épour., deux filles et un fils.
sympathies.

Mlle Aurette Raymond est allée,
dernièrement, à Ottawa, assister aux
funérailles du regretté M. Jules
Tremblay et visiter dans ces tristes
circonstances son amie Mlle Yvette
Tremblay.

Cpe, +femmeamant

MOOSE CREEK
-—
10 décembre 1927.

Résultat des examens de novembre:
de cours, Germaine Brabant, 92 3-4
pc. Donat Martin, 92 1-4 p.c.; 3e
cours, Cécile Franche, 92 1-4 p.c… Léo
Boisvenu, 90 p.c.:- 2e cours, Muriel
St-Denis, 96 2-3 p.m. Stella Mc-
Laughlin, 95 p.c.

L'école Notre-Dame des Anges de
notre village est fermée pour une
huitaine par cause de maladie chez
les élèves.
Nos institutrices, Mlle A. Blanchet,

d'Ottawa, et Mile D. Gareau, de Rock-
land, sont allées passer quelques jours
dans leurs familles.

KITIGAN STA., ONT.
10 décembre 1927.

et gagnez les

Do-
age
son
Nos

Nos visiteurs.
Mme J.-B. Roy ses enfants l.au-

ratte et Albert, chez M. Lind, M. F.
Lafontaine, Vve Arthur Brunet.
M. J. B. Roy, M. et Mme Oscar

Morel, le R. P. Blanchette.
M. Armand Morel a visité son frè-

re M. Oscar Morel.

Mme Edouard Allard ne prend pas
de mieux. ‘

SAINTSIXTE
_ 10 decembre, 1927.

Voici les notes des élèves de l’éco-
le du village de St-Sixte dirigée par
L. Houle. Ordre de mérite:
tème Année:—Laurette Villeneuve,

100 p. c.; Alberte Villeneuve, 97 p.
c.; Julia Dumouchel, 955 p. ¢.; Ro-
land Dumouchel, 84 p. c.; Gracia
Foucault, 82% p. c.; Andréa Fou-

 

p. ¢.; Léonard Foucault, 70 p. c.:
‘Théophile Lanthier, 58 p. c.

3e année:—Marie-Rose Lanthier,
93 p. c.; Simonne Touchette, 92 p.
c.; Lina Dumouchel, 87 p. c.; Her-
mine Dumouchel, 77 p. c.; Thérèse
Boivin, 74 p. c.; Hébert Foucault, 70
p. €; Arthur Touchette, 67 p. c.;
Fernand Boivin, 59 p. c., René Boi-
vin, 51 p. c.; Albert Touchiette, 48 p.
c

‘ 2ième année:—Conrad Villeneuve,

lére année:—Edouard Villeneuve,
7 p. ¢.; Gustave Lanthier, 94 p. c.;
Parmélia Dumouchel, 935 p. c.; Hé-
lène Lanthier, 92 2 c.; Sylvio La-
frenière, 88 p. c.; Fernand Touchet-
te, 80 p. c.; Jean Robillard, 70 p. c.;
Aldège Touchette, 68 p. c.
Cours Préparatoire: Annette Fou-

cault, 97 p. c.: Roch Boivin, 97 p.

se-May Robillard, 81 p. c.
rt—

Les magasins desliqueurs
resteront ouverts le soir
en

Afin de mieux accommoder les
clients à la veille des fêtes, les
magasins de liqueurs du gouverne-
ments demeureront ouverts jus-
qu’à 9 heures du soir mardi et
vendredi, cette semaine et la se;
maine prochaine.

Les gérants locaux des maga-
sins de liqueur ont regu une lettre
dès autorités de la Commission de
Liqueur du gouvernement d’Onta-
rio demandant que les magasins
demeurent ouverts durant ces
deux soirs. 2°
On ne prévoit pas de grande

foule, mais on croit l’ouverture le
soir accommodera mieux les clients,

On ne croit pas qu'aucun em-
ployé supplémentaire soit néces-
‘saire, car les personnels des deux
magasins sont maintenant suffi-
samment expérimentés pour ré-
pondre sûrement ot promptement
à toute demande, 

Laurette, Alice, Lucille Forgues, An- |

* nal aux nationaux

cault, 80 p. c.; René Dumouchel, 78.5

97 p. c.; Lucienne Foucault, 91 p.;
c

c.; Mercienne Quévillon, 85 p. ¢.; Ro- |

CETTE RÉUNION
SEMBLE AVOIR
ÊTÉ FRUCTUEUSE

Quatre problèmes interna-
tionaux sont en vole de se
régler a la suite des déh-
bérations de la 48e rén-
nion du conseil de la So-
ciété des Nations, ajour-
née ce matin au mois de
mars.

FRANCE ET ITALIE

GENEVE, 12. — (SPA) — La
quarante-huitième session du conseil
de la Société des Nations s’est ajour-
née ce matin pour jusqu'au mois de
mars prochain. Quatre problèmes in-

ternationaux, y compris le différend
jentre la Pologne et la Lithuanie,
sont en train de se régler. grâce aux

! délibérations de la réunion.
Si l’on en croit les personnages des

| milieux de la Société, une mentalité

 
de concessions mutuelles de la part!
des gouvernement s'est accusée jus-
quà la fin des délibérations. On n'a
pas encore fait de démarches pour
tenir la prochaine réunion à Rome.

‘mais on suggère cette ville comme
l’endroit le plus propice à une confé-

rence entre MM. Briand et Mussoli
ni. Le ministre des affaires étrangè-
res de France ne serait pas alors te-
nu de se déplacer pour avoir une en-
trevue avec Mussolini au sujet des
relations fanco-italiennes.
| Le différend polono-lithuanien est
pratiquement réglé en vertu d'un
‘accord entre les deux pays d’enta-
,mer des négociations directes. Il est

probable qu’une conférence sera te-
,nue à Riga, Letvi, dans un avenir

rapproché.
Les activités intessantes de U.

Urrutia, de Colombie, et de M. Vie-
!gas, de Chili, ont contribué à com-
promettre le règlement de deux au-

tres problèmes inquiétants: la de-
‘mande de la Grèce d’être déchargée
:de l’obligation de payer entièrement
:le croiseur Salamis, dont le contrat
“fut conclu avant la guerre, et la de-
,mande de la ville libre de Dantzig de
faire enlever un dépôt de munitions
i polonaises ou de le faire placer sous
ile contrôle partiel de Dantzig. La
question du cuirassé a été référée à
un corps d'arbitrage mixte, et l'autre

réglée par une conférence locale à

Les efforts du premier ministre
Mussolini d'Italie en vue de trou-
;ver un débouché pour la population
; croissante de son pays semblent au-
ijourd'Hui constituer le grand problè-
me qui inquiète les hommes d'Etat
européens concernant les relations
franco-italiennes.
_ À cette question se rattache, dit-on,
le désir de Mussolini d'accorder aux
Italiens le privilège de conserver
leur nationalité, surtout dans les co-
lonies françaises, telles que Tunis
et l'Algérie.

Sir Roland W. Graham, ambassa-
deur d’Angleterre à Rome, est venu
à Genève afin de faire connaître les
relations franco-italiennes à Sir Aus-
ten Chamberlain, secrétaire des af-
faires étrangères d'Angleterre et à
A. Briand, ministre des affaires
étrangères de France.
On espère que la conférence pré-

parera les voies à une entrevueen-
tre Briand et Mussolini. Sir Austen
déclare cependant qu’on ne peut s'ai-
tendre à une entrevue prochaine.
On fait remarquer que 800,000 Ita-

liens demeurent sur le sol français,
surtout près de la frontière ,italien-
ne. On se demande en France avec
quelle rapidité ils peuvent être a}-
sorbés dans la vie nationale fran-
gaise. Au point de vue franco-italien,

"ils s’agit d’infiltrer un espirt natio-
des deux pays

respectifs, sans permettre aux Ita-
‘liens en question de former un élé-
ment menaçant en France.

Une autre question étudiée est la
coopération politique possible dans
la Méditerrannée comme substitut
aux jalousies engendrées par des ac
tes tels que l'alliance italienne avec
l’Albanie, comme réponse au traits
francais avec la Yougoslavie.
Un autre pas vers la paix de I'Bu-

rope, ce fut la conférence entre le
premier ministre Waldemaras de la
Lithuanie et le ministre des affaires
étrangères de Pologne, M. Zaloski.
Ils ont tous deux étudié des mesures
en vue d’inaugurer des relations nor-
males entre leurs pays respectifs.

EN PAIX
La Pologne et la Lithuanie ont

formellement déclaré qu’elles étaient
en paix lors d'une séance spéciale du
Conseil de 1» Société des Nations
Samedi soir. E.ies ont consenti à en-
tamer des négociations directes pour
le règlement de leurs différends. Ce-
la entraînera probablement la créa-
tion de relations diplomatiques dans
un avenir rapproché.
Le premier ministre Waldemaras,

de Lithuanie et M. Zaleski, minis-
tre des Affaires Etrangères de Polo-
gne, ont annoncé au conseil qu'ils
acceptaient les contitions du rèêgle-
ment de la controverse Polonaise-
Lithuanienne.
Le ministre des Affaires Etrangé-

res des Pays-Bas, Johnkheer Bee-
laerts van Blokland, soumit au con-
seil samedi soir à 10.50 heures son
rapport recommandant cue la Po-
logne et la Lithuanie ayant déclaré
que la paix existait entre les deux
pays, entrent en négociations direc-

. .Le rapport fut adopté par le
conseil.
Le rapport recommande notam-

ment que la protestation Lithuanien-
ne relativement au traitement des
minorités par la Pologne soit étudié
par un comité du Conseil.
Le maréchal Pilsudski, premier mi-

nistre de Pologne, était mélé à la
foule des spectateurs. Plusieurs mem-
bres du Conseil sortaient de diner,
revétus de leurs costumes d’apparat,
mais Pilsudski n’avait qu’un pékin
ordinaire et Waldemaras, qui sié-
goats à la table du Conseil. portait
'habit noir de cérémonie. Sir Aus-
ten Chamberlain, ministre des Af-
fajres Etrangéres de Grande-Breta-
gne et d'autres membres du Conseil
invitèrent le maréchal Pilsudski à
prendre un siège offici«!. mais i] a
bréféré demeuver au ombre des

| LE GRAND PROBLEME

 

  

spectateurs, ,
Le règlement s'effectua dans l'une

des plus brèves séances jamais te-
nues par le Conseil. Les membres,
appelés en toute hâte après diverses
réceptions sociales, allèrent siéger 15
minutes. Il y eut de nombreuses poi-
gnées de mains et félicitations mu-
tuelles lorsque l’on apprit que la Po-
logne et la Lithuanie en étaient ve-
nues à un arrangement à l'amiable.
Les membres du Conseil se disper-

sèrent tous aussitôt pour se rendre
aux divers endroits qu’ils avaient
quittés en toute hâte. ;
Au dehors, la foule endimanchée

célébrait joyeusement le carnaval et
peu de personne dans le public ne
prirent la peine de pénêtrer dans la
salle du Conseil où se déroulait une
assemblée aussi mémorable, ;
Les premiers ministres Pilsudski et

Waldemaras ont sonsenti à entamer
des négociations directes aussitôt
que possible, afin de rétablir entre
les deux pays les relations qui -
rantiront une bonne entente entre
les nations, base essentielle de la
paix.
.Le conseil de la Société des na-
tions nommert le comité qui étudié-
ra les plaintes lithuaniennes préten-
dant que les minorités sont maltrai-
tées parla Pologne. Au cas où se
produirait un incident eztre la Li-
thuanie et la Pologne, le secrétaire-
général de la Société et Jonkheer
van Bokland, le rapporteur officiel,
en seront avertis et verront quelles
sont les mesures à prendre pour ra-
mener la paix.
L'accord entre Pilsudski et Walde-

maras stipule que leur action n’affec-
te en aucune manière les questions
sur lesquellzs les deux gouvernements
diffèrent d'opinion. Cela veut dire
que cela n'affecte pas l’oceupation de
Vilna par la Pologne et contre la-
quelle proteste la Lithuanie.
a

RENEDICTION D'UNE
STATUE DE SAINTE
THERESE A STE-ANNE
TELLE CEREMONIE HIER SOIR
A L'EGLISE STE-ANNE. — MGR
JOSEPH CHARBONNEAU PRESI-
DE." — SERMON DE CIRCONS-
TANCE PAR LE CHANOINE 8S.
CORBEII..
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Une belle cérémonie religieuse eut
tleu à 7 heures. hier soir, en l'église
Sainte-Anne. Mgr Joseph Charbon-
neau, vicaire capitulaire, fit la béné-
diction solennelle d’une magnifique
statue de Sainte-Thérèse de l'Enfant
Jésus.
Dans une allocution de circonstan-

ce, M. le Chanoine Sylvio Corbeil
principal de l’école Normale de Hull,
à fait le panégyrique de la Sainte et
montré la puissance de l’intercession
de Ste-Thérèse de l'Enfant Jésus, au-
près de Dieu.

L'église Sainte-Anne était comble
et les paroissiens pressés jusque dans
les allées ont rendu un bel hommage
à Sainte-Thérèse.
La cérémonie commença par une

marche Pontificale, jouée sur l'orgue
par M. Ernest Berniquez, organiste.
La chorale des hommes de la parois-
se, et des élèves des Frères des Eco-
les Chrétiennes de l’école Brébeuf, a
ensuite exécuté le cantique “Je suis
venu parmi vous sur la terre”, sous
la direction de M. J. Schuller, maître
de chapelle.
On remarquait au choeur, Mgr Jo-

seph Charbonneau, vicaire capitulai-
re M. le Chanoine Myrand. curé de
Ste-Anne, M. l’abbé A. Carrière, .curé
de St-Rédempteur de Hull, M. le Cha-
noine Sylvio Corbeil, principal de I'é-
cole Normale de Hull, et MM. les
abbés J. V. Croteau et E. Méthot, vi-
caires de Ste-Anne.

I.E CHANOINE CORBEIL
Dans un sermon de circonstance,

M. le chanoine 8. Corbeil, fait 1'éloge
de Sainte Thérèse, et parle des bien-
faits que les fidèles peuvent obtenir
par son intercession. Celle qui a pro-
mis, dit l’orateur de passer son ciel
à faire du bien sur la terre, et de ré-
pandre sur les âmes une pluie de
roses, répandra sur les fidèles qui
l’invoquent une pluie de roses gui s'é-
panouiront, en grâces abondantes.

Prenez, dit-il, la voie étroite qui
conduit au ciel. et par laquelle le pe-
tit nombre des fidèles passent. La
porte étroite qui conduit à cette voie
est celle du confessionnal, d'où sor-
tent guéries, seules les âmes vrai-
ment pénitentes ‘’Le monde est rem-
pli d'iniquités de crimes parce qu'il
n'y a personne qui réfléchisse en
son coeur.” Le prédicateur insiste
sur la nécessité pour tous les fidèles
de fuire les occasions de péchés, oc-
casions de lieu, de personne, pour
obtenir le pardon de ses fautes. Il
mentionne aussi les* effets néfastes
que produisent sur Jes âmes. le mau-
vais cinéma et les mauvaises modes.
H flétrit lu manie de ceux qui tentent
de s'enrichir et de se procurer tous
les conforts, aux dépens des autres.

Ste-Thérése de I'Enfant Jésus, dil
le prédicateur, a, dès sa plus tendre
jeunesse fui toutes les occasions de
péché, et elle est pour nous un beau
modèle. Son intercession auprès de
Dieu est très puissante, ne manquons
vas de l’invoquer dans tous les be-
soins de la vie. Car ceux qui ont con-
fiance en elle, réussiront à franchir
locéan de la vie et à arriver sûre-
ment au port éternel.
M, le Chanoine Myrand, curé, an-

nonce aux fidèles qu’il y aura tous
'es mardis soir dans l’église Sainte-
Anne, des exercices en l'honneur de
Sainte Thérèse de l’Enfant Jésus.
Mgr Joseph Charbonneau, vicaire

‘capitulaire, assisté du Chanoine My-
rand, procède ensuite à la bénédiction
de la statue de Sainte Thérèse. par
les prières lithurgiques d'usage.
H y eut ensuite une procession dans

l'église, composée des jeunes filles de
l’école Sainte-Anne, vêtues de voiles.
ayant à leur tête la bannière de
Sainte-Thérèse et portant des roses
dans leurs mains. Vint ensuite dans
la procession, la croix, les enfants de
choeur, les membres du clergé, pré-
sents, uhc statue de Sainte Thérise
portée solennellement par quatre
hommes et enfin, dM. le Chanoine My-
rand ct @&lgr J. Charbonneau.
Des jellnes filles portaient des bou-

quets de roses dans la procession:
les roscs ont été déposées nux picds
de la statue nouvellement Dbénite.

D'autres jeuncs . filles répanduient
abandonnent des pétales de roses sur
le passage do lu statue de Ste Thé-
rèse. Les porteurs de ln statue étaient
M. Joseph Rivet, donateur de la sta-
tue; M. Fidèle Tafortune, membre
du bureau des commissaires de ln vil-
le d'Ottawa: M. Edmond Beanchamp
président de la ligue du Sacré-Coeur
de la paroisse Ste-Anne: et M. Tho-
mas Brisson, président de la section
Ste-Anne de l'association St-Jean-
Baptiste.
Au cours de la procession les jeu-

nes filles de l'école Ste-Anne qui for-
maient le cortège de la Sainte, ont
exécuté de pieux cantiques dont les
suivants: “O Thérèse entend ma prié-
re”. “La rose effouillée”, et “J'irai la
voir un jour."”.
Ta cérémonie s'est terminée par Un

Salut solennel au Très Saint Eucre-

 
 

EN SAUVANT SA
FEMMEDU FEU

1L REUSSIT A LA FAIRE sSOR-
TIR A TEMPS D'UN WAGON.
CUISINE EN FLAMMES DANS
LES COURS DU CN.RK. MAIS

LES DEUX SE FONT DES BRU-

LURES AUX PIEDS ET AUX
MAINS.

esse

Le feu a complètement détruit.
vers 6 heures 50 samedi soir, un
wagon-cuisine du chemin de fer
National Canadien, en stationne-
ment sur les voies ferrées à Otta-
wa-Est. Un wagon-dortoir, qui se
trouvait sur la voie ferrée voisine,
a été quelque peu endommagé. En
aidant à sa femme à sortir du wa- :
gon et dans un vain effort pour
chercher la gomme de $249 dans le
wagon en flammes, le gardien du
wagon-cuisine. M. A. Nass, a été
péniblement brûlé aux mains et
aux bras. Mme Nass a aussi reçu
des brûlures.

M. et Mme Nass dormaient dans
une partie du wagon-cuisine au
moment où le feu s’est déclaré, Le
feu a probablement été mis par un
poêle dont Mme Nass venait de se
servir pour culre des patisseries.

M. A. Nass fut soudain éveillé
par le crépitement des flammes et
l'odeur de la fumée. Il sortait en
toute hâte du wagon et s’apereut
que déjà le feu l’embrasait de tous
côtés.

Il s'infligea des brûlures en ai-
dant à sa femme à sortir en en fai-
sant un vain effort pour chercher
la somme de $249, produit de la
paye de M. Nass et de la vente de
2 peaux de renards. M. et Mme
Nass ont reçu des brûlures aux
mains et aux bras.

Les pompiers ont été appelés,
mais à leur arrivée il était impos-
sible de sauver le wagon-cuisine de
destruction complète. Ils se conten-
tèrent d'empêcher les flammes de
se communiquer au wWagon-dortoir
voisin. Ils ont aussi prodigné les
premiers soins à M. et Mme À Nass.
Les pertes s'élèvent à $609 envi-
ron, sans compter les $249 qui ont
été détruits par les flammes et
qu’on n’a pas pu retrouver dans
les débris. Un gardien a été :har-
gé de veiller à ce que personne ne
fasse des recherches illégales pour
trouver l'argent.

POUR PASSER LE TEMPS
DES FETES EN EUROPE

Ces deux aerniers jours plus de
300 voyageurs sont partis de Win-
nipeg par le Canadien National pour
aller passer le temps des Fêtes en
Europe. La plupart ont voyagé jus-
qu'au port d’embarquement dans des
trains spéciaux.
A Halifax, ces voyageurs pren-

dront des bateaux en partance pour
Plymouth, le Havre, Londres et Liver-
pool. Ils seront les derniers à s’em-
barquer pour la saison des fêtes.

 

L'excursion annuelle de l’ouest à ;
l’est, organisée la première fois, il
y a trois ans. par Je Canadien Na-;
tional, sous le nom de Survivance
Française, partira d’Edmonton le 15

de ce mois par train spécial. Les
voyageurs de l'Alberta et de la Sas-
katchewan, arriveront à Winnipeg
le 15 et se joindront à ceux du Ma-,
nitoba. Un grand banquet sera offert
à l'hôtel Fort Garry, à tous les voya-
geurs.
Le train spécial du Canadien Na-
 

ment auquel M. le Chanoine Myrand,
assisté de Jean et Paul Desjardins,
séminaristes, comme diacre et sous-
diacre, a officié. La chorale paroissia-
le a exécuté pendant le salut. les mor-
ceaux suivants: “Sanctus”, de la
messe en fa de J. Lemmens; “Alma
Redemptoris”, en musique; Tantum
Ergo, de J. S. Bach. A
Comme sortie, M. Ernest Berniquez

a joué sur l'orgue, Toccota, en si, de
KE. Gigaut.

mrtas

Yr tional arriveras & Ottawa, lundl aa.
A NASS EST BRULE tin, le 19 décembre avec les repre-

© sentants des trois ptovinces des
prairies puis il continuera dans In
Province de Québec s'arrétunt a
Montréal, Shawinigan Falls, Québc -
et Sherbrooke où de grandes récep-
tions seront offertes aux visiteurs
des Prairies. Les excursionnistes se
sépureront le 23 décembre, à Mont-
réal, et retourneront ensuite duns
l’Ouest par les trains réguliers du
Canadien National.
En cours de route les voyageurs

de la Survivance Française enten-
dront au poste récepteur installé dans
leur train les concerts de radio diffu.
186s, en français, spécialement pour
eux.
mmraies

UNE USINE POUR
: AVION SERAIT

BÂTIEENCANADA
"LA CIE DE HAVILAND DE LON-

DRES A LINTENTION DE SE-
TABLIR AU PAYS. ON IGNORE
AWINE SERA ELEVEE A OT-

ere
* Le capitaine F. E. N. St-Barbe, re-
présentant de la Cie De Haviland, a
déclaré hier soir que cette compagnie
commencerait à construire au Ca-
nada dans un mois et demi environ
une usine pour la manufacture d’a-
vions De Haviland “moth”. Cette

: compagnie a aussi l'intention d'éta-
blir des postes de service d'un océan
à l'autre.
Le capitaine St-Barbe est au Ca-

{nadadepuis deux semaines pour fai
re l'étude de la situation. Il à wisité
plusieurs villes, entre autres Mont-
réal, Toronto, Hamilton et Ottawa.
Il n'a pas voulu dire si l’usine en
question serait érigée à Ottawa ou
dans la région mais il attend ur

, se prononcer que les autorités de la
compagnie en Angleterre se soient

: prononcées en faveur de ses plans.
Il partira pour l'Angleterre dans

quelques jours et fera rapport aux
directeurs de la Cie De Haviland

. Aircraft a Londres. Aussitôt après
| l'approbation des plans, la construe-
tion de l'usine commencera.

a = Ce mm te =tr

Soumissions demandées

pour la poste aérienno
Le ministère des postes demande

des soumissions pour le service pos-
tal aérien qui recommencera le prin-
temps prochain dès la réouverture de
la navigation sur le St-l.aurent, entre
Pointe-au-Père et Jes principales wil-
les du Canada: Montréal, Ottawa.
Québec et Toranto. les essais tentés
jusqu'ici ont été couronnés de succes
dit le ministère, et c'est l'intention du
gouvernement de l'établis en perma-
nence.

Le service d'hiver pourrait avoir
lieu entre Saint-Jean et Halifax d'une
part, et Québec, Ottawa et Montréal
d'autre part. On est à faire des essais
dans cette fin, et s'ils sont, eux aussl.
le service d’hiver entre ces points de-
viendra permanent.

aremet

—
L'enquête au sujet ‘de la mort de

| Alexander R. McDonald, de Green-
field, comté de Glengarry. décédé

; soudainement vendredi matin. s’est

overte samedi après-midi à l’hô&]
de ville de Greenfiecld et après les
premières formalités a été ajour-
jnée au 30 décembre. Le coroner Ho-
ward Munro de Maxville, présidair.
Mme McDonald identifia, le cadavre.
On croit que McDonad a été vic-

! time d’empoisonnement à Ja boisson.
Le contenu de l’estomac du défunt
| sera examiné à Toronto.
| Un jeune résident de Greentieki,
arrêté et accusé nominalement d'in-
fraction à la loi de régie des 1l-

| queurs, a été remis aux mains de la
, Société de l'Aide à l’Enfance parece
qu'il a moins de 16 ans. Il sera pro-

| bablement remis en liberté provisoi-
;re aujourd'hui. .

Les funérailles de M. McDonald
‘ont en lieu dimanche dans l'église
catholique de Greenfield et l’inhuma-
tion s'est faite dans la même loS H-
t

 

 

OSTEOPATHIE
Le Dr Andrew Taylor $till, un médecin et chirurgien

réputé, il y a plus de soixante ans, remarqua certains phé-

nomènes au eujèt de certaines maladies et en chercha une

explication raisonnable.

ques semaines plus tard un
fortement la jambe, et, chose curieuse, cet accident fe dis-

paraître son infirmité,

Le Dr Still fut grandement impressionné de cet événe-

ment et expliqua ce phénomène en consdiérant son corps

comme une machine qui avait été détraquée quand le cheve!

tomba sur lui et qui accidentellement fut rajustée lorsque sa

jambe se luxa subséquemment.

Avant la venue du Dr Still, les médecins considéraient

les dislocations dignes d'attention seulement lorsqu'il y avait

déchirure des ligaments, etc.
observations et études, le Dr
légères dislocations ou de légers efforts des articulations

pouvaient causer de légères inflammations qui. lorsqu'elles

se présentaient près des nerfs, affectaient ces nerfs et nui-

saient ainsi à la fonction des organes contrôlés par lesdits

car tout le corps est sous le ontrôle direct des nerfs.uerfs;

Dans la colonne de l’épin

toutes les parties du corps)
accorda une attention particu

le corps médical l'ostracisa et

Ses succes, toutefois, da
maladies,

phrite, le rendirent fameux,

Aujourd'hui, 11 y à près

; Dans Ontario, toutefois,

de soulagement.

256, RUE BANK 

Ls Dr Still faisait de l’équitation, un jour, iorsqus son

cheval tomba et roula sur une de ses jambes. Peu de temps

après il boîta, et son clochement continua d'empirer. Quel-

l’'épine (un groupe de nerfs qui envoient des branches dans

Vingt ans durant il étudia la MACHINE HUMAINE et
son ajustement pour guérir les patients. 2
chaient à un tel point sur celles de la médecine régulière que

spécialement celles d’origine

rhumatisme, le lumbago, la sciatique, la nervosité et la né-

traitent les patients suivant la méthode du Dr Still.

doivent limiter leurs traitements aux maladies chroniques
et n’exigeant pas une intervention chirurgicale.
spécialité leurs succès dépassent ceux des autres méthodes

SPARLING BEACH, Ostéopathe

accident eut lieu qui lui luxa

Après vingt ans de sérieuses

Still se rendit compte que de

e dorsale se trouve la corde de

Conséquemment, le Dr Still

‘igre a cette partie du corps.

Ses méthodes tran-

le considéra comme un insensé.

ns le traitement de toutes les
nerveuse, telles te

de huit mille ostéopathes qui

les ostéopathes, actuellement,

Dans cette
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: L’hietoire du piano
est celle de la musique

Le piano, descendant direct du
clavecin que l'on nommuit alors
clavicemballo fut d'abord nommé nar
son inventeur, Christophoro, le *Cla-
vicemballo an piance e forte” c'est
ä-dire; “Clavecin qui peut jouer
doux et fort.”
Ce nom encombrant lut bienlôt

changé en celui de Pianoe e Forte
qui devint piano-forte et en fin de
compte, plus simplement mais avec

moins de justesse, tout bonnement
“piano”.
Nombre d'inventions. la plupart

d'origine anglaise sont venues faire

de l’ancien piano-forte le piano mo-
derne que nous connaissons. Pour-
tant l'idée originale de l’inventeur
Christonhoro subsite encore de nos
jours.
Les progrès accomplis dnas la cons-

truction du piano sont intimement
Hés à ceux du progrès de la musique
même. Il est intéressant de noter
que le plus grand nombre des célè-
bres compositeurs de musique ont

paru au firmament du monde musi-
cal depuis que lantique et minuseule

clavecin s’est métamorphosé en un
puissant et noble instrument: le pia-
no, si ce n'est peut-être le ciolon.
no, si ce n’est peut-être le violon
verselle. L'on cite souvent le vio-
lon comme le plus beau des instru-
ment et celui dont les sons se rap-
prochent le plus de ceux de la voix
humaine, mais dans cette grande fa-
mille des cordes le piano occupe -er-
tes une place unique et il possède
mille fois plus de notre reconnais-
sance pour Jes services qu'il rend à

la cause de la musique.
- Les noms les plus célèbres de l’his-

toire de la musique sont constam- ; , ; A ;
‘andre du violon”, premier violon dement accollés à celui du piano. La

liste des grands maîtres qui se sont

servi du piano pour donner cours à
leur génie est aussi intéressante et
admirable qu'elle est longue. Beetiro.
ven, ce maître admirable qui a été
coïnparé au soleil du firmament mu-
sical autour duquel gravitent tous
les autres compositeurs comme des
astres, des planètes, des étoiles, des
comètes ou de simples satellites, est
l'auteur d’un nombre considérable
de sonates pour le piano d'une éton-
nante beauté. Cet éminent composi-
teur, Chopin, se dévoua entièrement
au piano et c’est par l'entremise de
cet instrument seul que son grand

génie à prit naissance et qu’il vient
charmer nos oreilles par des com-
positions qui sont reconnues par
maints critiques émérites comme les
plus délicieuses qui aient jamais été
écrasés pour le piano. Qui ne s'est |
pas senti transporté par la noble

musique de Liszt et celle d'autres!
compositeurs de musique de piano!
Chopin et Liszt ne vivaient que pour
leur piano auquel ils se confiaient
dans un amour ardent qui faisait de
leur instrument le confident intiine
de leur génie.
Haydn écrivit soixanec-six sonates
pour piano. Le délicieux chant sans
paroles de Mendelshon et l'’exquise
musique de Mosart naquirent du

piano et vivent par le piano.
Liszt était encore tout jeune, lor:

qu'il commenca à jover du piano et
c’est sur cet instrument qu’il guida
le développement de son grand
nie. La mère de Mendelshon lui don-
nait, chaque jour, une leçon de cine

minutes sur le piano alors que le
futur maître n'avait encore que trois
ans et elle sait au“! possédait les
oigts (nergiques de Bach. Brahm
était aussi un pianiste émérite et
Schubert, ce grand maitre des airs
chantés se servit du piano pour la

gé-;

| Piece de thétare inspirée par
de martyr d’un prêtre dans
la persécution mexicaine

SAN ANTCNIA, Texas, 24 — Un
drame écrit en langue espagnole et
intitulé “Je “Martyr de Léon”. dans.
|lequel sont décrites les souffrances
vendurées par un prêtre catholique à
i léon même, vient d'être joué à l’Au-
\ditorium municipal ‘de San Antonio.
MN est dû
{Torrente. prêtre mexicain réfugié ici.

Le Père Andres Sola, missionnaire
1d Léon, est le héros du drame. T1 fut
‘arrêté par les agents de Callès et
uceusé de sédition. Il subit un pro-
"eds sommaire et fut >xécuté le 25
avril 1927.

, Le rideau se lève sur l'arrestation
‘et sc baisse sur la scène de l’exécu-
tion.
Mariano Cyevas historien miexi-

caîn bien connu, dans une conférence
(donnée ici sur l'inquisition espagnole |
jau Mexique, déclare, qu’au cours des
trois cents années que cette inquisi-
;tion a duré on r’a pas exécuté plus
“de monde qu’on ne le fait actuelln-
iment en deux jours sous le régime
! Callès.

a

A PROPOS DE RECLAME
PARIS. Nous nous plaignons

souvent de la forme excessive qu’a
; prise la réclame des artistes qui an-

‘noncent leurs concerts et de l’exa-

 

igération des adjectifs dont ils ac
| compagnent leur qualité: “célèbre

pianiste”, “génial vViolonste”.

| pianiste”, “génial violoniste”.

: Bouclier. violoniste réputé du com-
:mencement du 19ième siècle annon-
cait ainsi sur les affiches un con-
cert qu'il donna à Berlin en 1320:

“Don Alexandre Boucher, ‘l’Alex-

;chambre de Su Majesté Charles IV
‘d'Espagne et “le seul être vivant
dont la figure rappelle d’une maniè-
ire frappante l'illustre prisonnier de
‘ Sainte-Hélène, etc,” Ajoutons qu’A-
ilexandre Boucher était un mari com-
| me on en voit peu.
! Chaque fois qu'il dinait seul en
; ville il rapportait à son épouse quel-

iques reliefs du repas. C’est ainsi
!que soupant certain soir chez un

| seigneur prussien, il lui demanda

‘l'autorisation de prendre un poulet
lfroid: ‘Vous ne l'auriez jamais re- |
‘vu, dit-il, au seigneur en guestion, il

‘aurait disparu à l’office. Autant que :

,ma femme en profite: elle verra au

! moins que j'ai pensé à elle. Combien
‘est-il de vos maris, mesdames, qui
‘auraient pour vous de pareilles et

‘aussi solides attentions?
 

—

ses admirables oeuvres.
La musique pour piano est inesti-

mable et elle sert à donner fortune
jet renommé à une légion d’exécu-
itants célèbres qui ont consacré Je
longues années à acquérir l'agilité
nécessaire à l’exécution de cette mu-
‘sigue. Comme le piano sait aussi

‘bien répondre à leur touche de maî-

tre! Il n'est pas de sentiments hu-
riains ou d'actions intimes que le
piano ne sait rendre par ses riches

ot souples tons. Le nombre est grand
de ceux qui ne se servent que du

piano pour faire briller lcur art
ot transmettre leur génie.
Qui oserait nier au piano le droit

à la première place parmi les ins-
:truments à cordes! C’est le medium
d’expression qui répond le mieux
AUX aspirations du génie des exécu-

‘tants de renom. C'est la clef qui

création de

‘de grand dans la musique d’opéra,
| dans la musique de concert, commie
idans la musique du foyer.

[_-:~ Par CYRANO i= j

à la plume du R. P. Camilo |

  
;  FRANZLISZT

onsearmn.

Comme la piupart des grands com-
positeurs, Franz Liszt manifestu dès
sa plus tendre enfance, de surprenan-
tes dispositions pour la musique et
dès l’âge de onze ans il étonnait le
monde par son génie comme nianis-
te.

Né à Raiding, Hongrie, le 22 octo-
bre1811, il devint, dès 1823 l’idole
|d. Vienne, éclipsant même les fa-
meux artistes ses contemporains.
Désireux d'apprendre il chercha à
entrer au conservatoire de Paris.
Cherubini, pourtant, compositeur lui-
même et qui, bien que natif d'IÎta-
lie avait fait de Paris sa Patrie,
exigea la mise en force d’un règle-
ment du Conservatoire qui excluait
les sujets étrangers et ferma ainsi
à Franz Liszt les portes de cette
source de connaissances musicales.

Si Cherubini croyait ainsi abattra
l'énergie de Liszt il faisait erreur et
bientôt le jeune pianiste avait con-
quis d’emblée toute la population
parisienne, tout comme il l’avait fait
de celle de Vienne. Si Liszt n'avait

; pas eu un caractère aussi noble les

‘adulations des parisiens l’auraient
irrémédiablement perdu.

| Il conquit de nouveaux lauriers à
la salle de l'Opéra Italien où il joua
‘à l’âge de douze ans. Cependant le

 
à
| rôle d’enfant prodige ne convenait
pas à la nature sensible de Liszt et
pour plusieurs années il se refusa
\presque complètement à paraître en
| public.

T- 1828 son père mourut a Bou-
logne et le jeune artiste si vit ‘orcé
de faire face à la vie sans l’aide d’un
guide. Il n’était alors qu’âgé de seize
rans. Sa probité extraordinaire fit

qu’il se mit en frais de rèzler toutes
les dettes laissées par son père et y
parvint au moyens de grands ra-

crifices, vendant même, àcette fin,
son piano de concert qu'il chérissait
grandement. Puis il se mit à l'oeuvre
pour gagner sa vie et celle de sa
mère.
Son air noble, ses manières char-

mantes et courtoises et ses disposi-
tions douces et ouvertes, tout com-
me son grand génie musical eurent

vite fait de lui permettre de grouper
à ses côtés ur grand nombre d'amis
possédant influence et valeur et qui
formèrent autour de lui une vérita-
ble cour d’admirateurs. De nombreux
élèves lui fournirent des revenus
amplement suffisants pour subve-

nir à ses besoins et à ceux de sa

mère.
En 1831, Paganini arriva à Paris

et les efforts que fit Liszt pour ren-
dre sur son piano les “eaprices
ipour violon” de ce grand artiste,
‘contribuèrent grandement à parfai-
re la technique du jeune homme. 11
fit aussi, vers ce temps, la connais-
sance du grand Chopin et bien que
de caractères fort différents, les
deux compositeurs s’unirent d'une
chaude amitié. Les oeuvres de Cho-
pin furent aussi fort utiles au jeu-
ne pianiste si anxieux de devenir de
plus en plus habile. C'est ainsi que
là “Symphonie fantasque” de Ber-
1lioz inspira à Liszt ses ‘Poèmes
: symphoniques”.
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Pour les chanteursd’église

| Messe Solennelle de Franck a été
exécutée à l’église de la Madeleine,

- le jau profit de l'Association des Chan-;
jouvre la porte à tout ce qu’il y a jteurs d’Eglise. Le programme musi-|mack, célèbre ténor irlandais vient

;cal qui comprenait une élite d’artis-
tes de l'Opéra était dirigé par M.
Paul Vidal.

 

Canadian Folk Songs (Old and New)

 

It is the Oar that impels us on.
C’est l’aviron qui nous mène en haut.

Harmonised by

‘ OSCAR O'BRIEN.   

   

Voices.
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Page spécimen du recueil de nos
tes en anglais par M. John Murray
Pacifique Canadien.

sidérable dans les milioux anglais.
dans les doux langues e
Oscar O'Brien et Gooffrey O’
connus, l'un de
Librairie du “Droit”.

ara,

———— we 1

| PARIS. — Le 22 novembre, la'

trois jol-ies de-moi- scl - les,

 

that im-pels us all a - long.
qui nous mi-ne,qui nous mi

 

is the oar that im-
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Ce recueil que viennent de publier les éditeurs J. M.

Dent and Sons de Londres et Toronto, obtient actuelleme: t un succès con-
Il a ceci de particulier qu’il cat publié

comporte de nouvelles harmonisations par MM.
deux musiciens et compositeurs bién

Montréal et l'autre des Etats-Unis.

RE

Mademoiselle Williams
élève de Percy Grainger

pr
(Spzcial au “Droit")

TORON'+0:—Mademoiselle Helen
Williams, jeune pianiste de Winni-
peg, a donné un Récital des plus in-
téressants au Conservatoire. Son
professeur d'enfance était là pour
l'écouter e. vraiment, il a dû être
fier de son élève. Mlle Williams a
étudié plus tard sous Percy Grain-
ger qui fait d’elle les plus grands élo-
ges en déclarant qu'elle est non
seulement une pianiste accomplie,
mais une grande artiste.
Le premier numéro de son pro-

gramme était la sonate mineure de
Domenico Scarlatti. chef-d'oeuvre de
composition classique, rendue dans
toute la perfection du style par la
jeune artiste. La Pastorale, douce,
limpide; et le Caprice, captivant.
Venait ensuite la Sonate Majeure

d’Haydän que toutes, je pense, nous
savons un peu pour l'avoir entendu
jouer si souvent au couvent par les.

 
“grandes”, quand nous étions peti-
tes, et que nous avons dù étudier ;
plus tard. devenues grandes à notre,
tour. Cette Sonate d'Haydn a tou-;
jours été trés en faveur aux pro-,
grammes de Couvent à Montréal,
aussi bien aou’à Ottawa. Elle est bel-!
le et rendue d'une façon aussi pré-!
cise et délicate qu'elle l’a été l’autre
soir, elle est tout une révélation. !
Et alors, mademoiselle Williams a!

dû masculatiser sa touche essentiel-
lement féminine pour aborder le dif-
ficile Préambule du Carnaval de
Schumann. Les merveilleux accords
de “Préambule” et ceux de la “Mar-
che finale”ne l'ont guére embarras-

| sée avec sa parfaite maitrise du cla-
vier.

Il y avait au second numéro “Pier- |
rot”, Pierrot triste qui se plaignait
et pleurait sous les doigts de la mu-
sicienne. On se serait volontiers levé
dans l'assemblée pour dire: O Pier-
rot, ne pleurez pas ainsi! Mais la mu-
sique se faisait déjà moins triste.
“Arlequin” venait qui révait, lui — et
chantait. — Puis, c’était ensuite la
“Valse Noble” dans toute la grâce
captivante — et “Ensebius”; Flores-
tan; Coquette; Rérlique; Papillons;
“A. S. C. H,”; S. C. H, A.”; (Lettres:
dansantes); Chiarina; Chopin; Es-'
trella Reconnaissance; Pantalon et|
Colombine; Valse Allemande Pagani-|
ni Aveu; Promenade; Pause; Mar-
che des Davids bundler contre les
Philistines. Tous ces Imprompous
composent le fameux Carnaval de
Schumann si intensément goûté des|
musiciens. |
Rachmaninoff l'a joué à son con-.

sort du Printemps dernier, 4 Mont-
réal.
Mais revenons à Mlle Williams qui,

après son grand succès Schumann,
joua trois  Préludes Miniatures)
i d“‘André Illiashenko” lignes vapo-
; Teuses, tendres, peu connues et alors,
; comme finale deux “Etudes” Majeu-
j Tes” de Chopin et le “Scherzo” en. do

J

 

 
j diéze mineur du méme auteur —
, morceaux difficiles d’exécution, tra-
| vaillés surtoit par les étudiantes de;
Conservatoire.
Mademoiselle Williams était ravis-

; sante dans une toilette de crêpe de |
| chine rose pâle avec un simple noeud :
de tulle rose qui retenait ses cheveux.

| blonds.
+ ———Pres

Les projets de Sir Thomas:
| —

LONDRES:—On a déjà parler des.
projets de Sir Thomas Beecham et.
de le'spoir qu'il a de fonder un opé- |
ra. S41 ne recevait les souscriptions
nécesaires, il prendrait la décision
d'aller en Amérique “où les fonds,
affirme-t-il, seraient obtenus en une’
semaine.” i
>

'MacCORMACK DE RETOUR:

 

NEW-YORK. —John MacCor-

| de rentrer aux Etats-Unis, aprés un
| repos de cing mois dans son pays

natal l'Irlande.

Pretty :da-mo-zel, ah!

on,
me - ne,

pels us on.

haut, |

vieilles chansons canadiennes tradui-
Gibbon, directeur de la Publicité au  Il se vend $1.50 à la

sua=——m
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Lundi, 12 décembre

C.N.R.0. OTTAWA

7.15—Domi-heure des enfants, Tante Bos:
sie.

7,45—Rapyport des marchés par le mivisté-
re de l’Agriculture.

8,00-—(‘oncert d'orchestre
Laurier. ;

8.30-—Canseriv concernant le service postal.
1.45-—Prog, de studio, Fanfare des High-

landers, direction, le lieutenant W
B. F‘inlayson.

PROGRAMME SPECIAL

du Chüteau-

7.30
Réseau Bleu: Roxy et ses compagnons.

9.00
WSB 476 Atlanta. Ernest Rogers,
CNRO 433 Ottawn, Quatuor instrumental.

9.30
Réseau Rouge: Prog. General Motors.

Silencieux ce soir après 7 h.
UKCL, KFAU, KLDS, WCFL, WEAO,

WFI, WGBS, WIP.

DINERS—CONCERTS

6.00
WAAT 240 Jersey uty. Musique de diner.

WALU 283 Columbus, Musique du soir.
WuHP 319 Dé.voit, Musique de diner,
WTAM 400 Cleveland, Orchestre,

6.30
KFAB 300 Lincolu, biner-concert,
KYW 526 Chicago. Hôtel Congress,
WBZ 233 Springfield, Quintet d’artiste.
WFI 405 Phila. Orchestre Adelphia,

1.00
WBAP 500 Ft. Worth, Hotel Congress.
WENR 283 Chicago, Orch. Tip Top.
WJZ 454 N.Y. Orchestre Klein,
WLW 428 Cinci, Hotel Gibson.
WMAQ 448 Chicago. Orgue.
WSEA 268 Norfolk. Ben: Bernie,
WTMJ 294 Milwaukee. Diner-concert.
WWNC 397 Asheville. Vanderbilt.

7:.30
CFCF 411 Montreal. Rex Battle,
KYW 526 Chicago. Hôtel Congress.
WGN 306 Chicago. Ensemble Drake.
WHO 535 Des Moines, Musique de diner.

CONCERTS POPULAIRES

7.00
WEAK 493 N.-Y. A être annoncé.
KVOO 349 Tulsa, Concert.

7.15
CFCA 357 Toronto, Orgue,

7.30
Réseau Bleu: Roxy et ses compagnons, de

WJZ et autres,
7.45

WGHP 278 Détroit. ‘Lady Moon’,
WWJ 3853 Détroit. Musicale,

.00
WADC 297 Akron. Heure Heart to Home
WAIU 288 Columbus. Heure King Taste.
WCSO 265 Springfield, Violon, piano.
WGR 303 Buffalo. Jeny Wren.
WHAZ 309 Troy, Chant et instrumental.
WMAQ 448 Chicago. Musicale,
WHB 341 Kansas City. Musique populaire.
WNYC 526 N.Y, Concert,
WSEA 263 Norfolk. Heure harmonique.

| WWJ 353 Détroit. Prog, de :tudio.
8.10

Réseau Rouge: “‘Frolies* de
WEAF et autres.

8.135
WWNC 297 Asheville, Musique populaire

80

aériens,

CFCF 411 Montréal. Quatuor musical.
WCAIL236 Northfield, Chant. :
WEMC 484 Berrien Springs. Musique.
WHAS 322 Louisville, Ténor.
WJAX 341 Jacksonville, Musique ancienne
WLW 428 Cinci. Comédiens,

; WMAK 545 Buffalo. Musicale,
WNAC 461 Bostor. Sextet Shepard.
WSUI 476 Iowa City, Musicale,

8.45
WWNC 297 Asheville, Musique ancienne.
CNRO 435 Ottawa. Quatuor instrumental.

9.00
Réseau Bleu: Vaugh de Leath, WJZ et
+ autres,
Réseau Columbia: Prog. spécial de WOR

et autres.
WAAT 246 Jersey City. Concert.
WAMD 225 St-Paul, Musicale,
WBAL 285 Baltimore. Concert,
WBAP 300 Ft Worth ‘‘Sunflower Girl".

10.00
WHK 265 Cleveland, Soeurs Morgan.
WOS 361 Jefferson City. Concert.

i WPG 273 Atlantic City.
10.30

Réseau Bleu: Moon Magic, WEAF et au-
tres.

WDOD 244 Chattanoogä, Frolic.
WGST 270 Atlanta, Prog. Georgia Tech.
WHN 294 N-Y. Chant,
WSM 337 Nashville. Frolic.

10.45
; KFAB 319 Lincoln. Prog. sur demande,

11.00
WAMD 225 Comédiens.
WJZ 454 N.-Y. Musique populaire.

1.10
| WJAX 341 Jacksonville. Orgue.

11.2
WBAP 500 Ft Worth. Fanfare,
WTAM 400 Cleveland, “‘Memory’s

den.
‘ 12.

WHO 333 Des Moines,
2.151

WSUI 476 Towa City. Orgue.

CONCERTS CLASSIQUES

Gar-

7.00
WCSO 256 Springfield. Ecole de musique

Wittenberg,
WTAM 400 Cieveland. Opéra léger,

7.3
WEAF 493 N.-Y. Laemi-heure avec les

grands compositeurs. ‘
8.00

CNRO 435 Ottawa, Concert d'orchestre.
WBBR 265 N.-Y, Concert.
WHK 265 Cleveland. Ensemble à cordes.
WMAK 545 Buffalo. Musique classique.
WRVA 254 Richmond. Concert,

08.
WTAG 517 Worcester, Petite Symphonie.

302
WEMC 434 Berrien>; Artistes

Lighthouse,
Springs.

9.00
WNOX 266 Knoxvitle, Prog. de studio.

9.30
Réseau Rouge: Prog. General Motors, de

WEAF et autres.
WDOD 244 Chattanooga. Musicale,
WIOD 384 Miami Beach, Concert,
WOO 349 Phila, Concert.

10.30
WDAF 370 Kansas City. Cone.
WMC 517 Memphis. Concert,

Mardi, 13 décembre

PROGRAMME SPECIAL

Silencieux ce soir après 7 h.
CFCF, CKLS, CNRO, KFUO. WAIU, WOL

WEMC, WHAZ. WRHM, WRVA, WOO,
WSBT, V/WNC, CFCA,

PROGKAMME SPECIAL
8.30

Réseau Rouge: Les ‘‘Air Weavers''.
0

d'orch.

9.00
WCBD 345 Zion, Fanfare de Zion ct qui
. tuor mixte.

 meme—ne 2

Canticum Eucharisticum

PARIS. — Au cours de l’audition
musicale donnée à l’église Saint-
Eustache, le 21 novembre, à l’occa-
sion de la Sainte-Cécile, a été exé-
cuté pour la prémière fois à Paris, le
“Canticum Eucharisticum”, oratorio
pour Soli, choeur, orchestre et or-
gue, composé en 1697 par Sébastien
de Brossard, maitre de chapelle Je
la cathédrale de Meaux. L'interpré-
tation qui fut très réussie avait été
confiée à d'excellents artistes sous
là direction compétente de M. Félix
Raugel.

MASSONDANS LE DEUIL
— fee.——

PARIS. — Madame Masson, mère
de M. Louis Masson, directeur de
l’'Onéra-Comique vient de mourir.
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10.0
CKCL 357 Toronto, Soirée Rudo:ph Lrimi.,

810.80
WJZ 454 N.-Y. Trevers et Bendu aveu jazz

; 10.45
WMAQ 443 Chicuqu. Club de musiriens,

DINERS-CONOCERTS

Leu
WAIU 243 Columbus, Musique de diner.
WCAE 517 Pitts. William Penn.
WEAF $92 N.Y. Orch, Waldorf-Astoria,
WGHP 319 "Détroit. Diver-roncert.
WTAM 400 Cleveland. "théâtre State,
WWI 275 Détroit. Musique de diner.

_
—
—
_
-
—

 6.15
WIP 505 Phila, Myesious de diner.

6.30 :
WBAL 2°5 Baltimore, Orch. de diner.
WGR 303 Buffalo. Musique de diner.

8.55
WENR 283 Chicago. Orch, Tip Top,
WMAQ 445 Chicago. Orgue, orchestre,
WNAC 4Gi Boston, Musique de dîner.
WTMI 294 Milwaukee, Musique de diner.
WWNC 297 Asheville, MN. C. Vanderbilt,

6.45
WOC 375 Duvenpor:, Airs popalrires,

15
15

WAMD 223 Mpls, M-ehes(re,

 

7.39
WRT 330 saeingliotd, Hotel Statler.
WGN 296 Chiezse, Ensemtts Prrake,
WOO 304 Phila, Musique do Ganse,
VERT 476 Atlante, Salon Biltmorr.
WHO 5535 Tiss Aoines. Ore, PhRilenel,

CONCERTS POPULAIRES

G.C0
WCSO 256 Sprinqdei. Orgue,

7.00
WEAN 492 NY. A of, ¢ annonce,

7.15
WYWJ 353 Détroit, Comésliens,

7.20
WBZ Springfield, Musique,

7.30
WBAI, 255 Baltimore, Quatuor masculin,
WEAP 492 N.-Y. Musicalités nationales,
WGY 380 Schenectady. Musique: WFBL

1.30

WIBO 306 Chicago. (‘hansonnijers.
8.00

KIPNF 462 Shenandoah, Prog. suite,
WADC 297 Akron. (Concert,
WGHP 275 Détroit, Musiaue du mardi soir
WJAX 341 Jacksonville, Récital,
WNYC 5335 N.-Y. Chant.
WOU 875 Davennort. Studio.
WRNY 309 N.+Y, Heure Edison,
WSB 476 Atlanta, Con“ert.

8.20
WTMI 294 Milwankerz, Concert.

8.80
WTMJ 294 Milwaukee, Concert.
Réseau Rouge: Les ‘‘Sealy Air Weavers’

de WEAFP et autres.
VAMD 225 St-Paul. Musivaie,
WCAU 261 Phila. Chanteurs,
WCSH 361 Portland. Me. Théâtre Strand
WEAO 283 Columbus. Quintet néapolitain.
WGBS 349 N.-Ÿ. Concert.
WHAS 322 Louisvilte. Concert.
WHB 341 Kansas City. Concert,
WHN 394 N-Y. Chant.
WHO 535 Des Moines, Trin Bankers Life.
WMAK 545 Buffalo. Théâtre Buffalo.
WTAG 517 Worcester. Studio.

8.45
WLW 425 Cinci. Aecordéon et baryton.

9.00
WBBM 389 Chicago. Récital d'artiste.
WBZ 233 Springfield, Concert,
WGHP 278 Métroit, Studio.
WHK 265 Cleveland, Concert.
WHT 306 Chicago, Musicale,
WORD 252 Batavia, Musique.
WSB 476 Atlanta. Prog, spécial.
WSEA 265 Norfolk. Prog. de studio’

9.30
WJID 366 Chicago. Prog. d'enfants.
WHO 535 Des Moines, Musiciens popul.
WTIC 335 Hartford, ‘‘Harmony Belles’.
WTMJ 294 Milwaukee. Chant.

10.00
CKCL 357 Toronto, Soirée Rudolph Friml.
WCAU 261 Phila. Chansons populaires.
WCFL 484 Chicago. Prog. populaire,
WHAM 280 Rochester. Pror. de studio.
WHT -416 Chicago, Votre henre. -
WJAX 341 Jacksonville. Heure du club de

radio.
WJZ 454 N.-Y. Les (inmboliers,

10.30
Réseau Rouge: Gaietés nationales.
WENR, 288 Chicago, Musique populaire,
WDAF 37U Kansas (‘ity, Serenade Folger
WGN 416 Chirago. Violen,
WHN 394 N.-Y, Vaudeville du Loew.

10.30
WJZ 454 N.Y. Travers et Benda,
WMC 517 Memphis. Cottan et Morpheus.
WOC 375 Davenport Concert.
WPG 278 Atlanti- City. Romance musicale,
WsM 337 Nashville Prog. populaire,

1.00
KDKA 316 Pitts. Revue théâtrale.
WHAM 280 Rochester. Musique

mande.
WHN 394 N.-Y. Orgue.
WJZ 454 N.-Y. Musique populaire.
WTAM 400 Cleveland. Revue. Allen.

11.20
WGN 416 Chicago, Musique populaire,

11.30

sur de-

WAMD 225 St-Pant ‘Camédiens populaires.
4511.

WSB 476 Atlanta. Concert,
12,00

WMC 517 Memnhis, ‘‘Fralie'* du soir.
WPGE 273 Atlantic Cite. Orzus,

CONCERTS CLASSIQUES
f

oo 7.00
KDKA Ui6 Pitts, Concert de chant sacré.

7.3.30
WHK 265 Cleveland. Trio à cordes.

8.00
Réseau Bleu: Heure Stromberg Carlson, de

WJZ, KDKA et autres, ’
ONRA 322 Moncton, Quatuor instrumental:
WEAO 283 Columbus, Collège de musique

Capitol. ;
WAMD 225 Mpls, Musique classique.
WEBH 366 Chicago, Quatuoy d’instruments

de vuivre Métropolitan,
WHAR 273 Atlantic city. Trio Seaside.

8.1
WBBR 236 N.-Y. Orch. de studio,
WMAQ 448 Chicago, Coauserie de l'U. de

Chicago.
8.15

WOR 422 Newark. Récital de WEAF.
WLW 428 Cinci, Quintet Crosley.

208,3

WDOD js Chattanooga. Demi-heure Bruns-
wick,

WLS 345 Chicago. Porsonnalités en musi
que.

9.00
Réseau Rouge: Artistes Eveready de WEAR

et autres.
Résean Bleu: Tes ‘‘Contiucntals'’,

KDKA, ct autres.
CNRA 322 Montou. “Lonsert,
WBAL 285 Baltimore, Ensemble,
WOCBT 345 iZon, Qualuor mixte,
WENR 288 Chicago. IHeure classique
 WJAX 341 Jacksonville, Fanfare du temple

Moroco,
WLW 428 Cinci, Orch, de concert,
WMAQ 448 Chicago. Musique.
WPG 278 Atlantic Cit. Trio Hall Dual.

0

wz

CNRA 322 Moncton, Oreh, de concert,
10.80

WCCO 405 Mpls-St-Paul, Opéra.
4510.

WMAQ 448 Chirago. Cliib de musiciennes.
= Apoo nue =

COCHRANE, ONT.
a om = cfs sntie.

9 DECEMBRE 1927
2 la grande satisfaction du publi.

cn général, le conseil de ville de
1928 est =é&élu par acclamation de
même que les membres de la com-
mission d'utilité publique et com.

ssaires Ce l’école publique.
Nous ne pouvions mieux deman-

der puisque les membres de ce ccu-
se’ ont fait ‘out leur possible dans
l'accomplissement de leur tâche et
nous pouvons être assitrés qu’ils
travailicront ancore ferme à l'aven-
cement de cette municipalité.

Les membres retournant à la zhar-
7e sont:

Pour le conseil: Maire, Frederick
Clément Ivy: conseillers: Thomas
Henri Carter, Samuel John Demp-
say, Josaph A. A. Duranceau, Louis
Houle, Robert McGill, John’ MUli-
gan, Pennp.
Commission des Utilités publiques:

F C. Ivy, Robert James MacKay  

sera

gnements,

Le C0 novembre un groupe d'iimis
s réunissait chez M. ct Mme au
gs O'Malle:.

Student prions: MM. Wilfrid ot
Kirl O'Malley. Armand Bradette, Phi-
linpe Houle. L%0 Morin, Eddy Mul-
ligan. Pomo Bradette, Henrte
rin, Hector Houle, Paul Dupuis, Gu

briant Lewvesgue, Mlles Adèle Mor
:issette, Thérèse, Eva O'Malley, dl
ta Laflamme, Annette Conieau, Dolo-
ris Dupuis, Béatrix Howle, Lau-
retto Gauthier, Laurenza Bradette.
il y cut amusements divers et (ous: ED EN ;

‘omusèrent ferme susqu'à une heure

‘r>s >vanc'e.

BDAPTEMES:--
Joczaph-L'o-Réginald, cnant de M.

of Tx Amable Goulet. Purrain ci
ma. aire, M. Léo Morin et Mile Flo-

Dalini--. l’ortoeuse, Mme Govait

PMypuis.

Muarle-C'el'o-Hugucite. enfant de M.
ol. Octtve Lafrenière. Parrain
9. marvaino, M, ct Mme D. O. lhe
nier.
DI CES: —
Le 25 novembre est accéuce à V'iô-

pital de Cochrane. Mme Choff, Ses
funérailles ont eu lieu le 29. Elle
laisse pour d’n'oror su perte un
tpotux

LIVFRS:—
fine Au tard S'Lastion, de Smooth

Roel, à ns: quciques jours parmi

nous, la somaine dernière.

   
  

Mlle Hiors D'A,laire passe hi. v-;
ver chez si Eoou, Mio Amanie |

Goulet.
Mm: Albert Dumais ainsi que sa

fillette Jiafent en visite chez
Léves.:.

Mlle Simonns Charron
maintenant a Chicoutimi.

NOUVEAU SERVICE
POUR ROUYN

= ai

Le National Cantdien. en rapport

avec le T. & N. O. et le Nipissing
Central, annonce Un service de trains
rapide et amélioré pour voyageurs

M. N,

demcare

 

entre Ottawa et Rouyn, effectuant le !
trajet en 17 1-2 heures, service qui

grandement apprécié des gens
demeurant dans la région de Rouyn.

H y u un wagon-lit direct entre Ot-
tawa et SwWasticka, où l'on fait un
raccordement tout de suite pour
Rouyn. J.e temps entre Swastika et
Rouyn cest moins de trois heures.
Horaire—
Départ d'Ottawa — 1.35 a.m. tous

les jours.
Arrivée à Rouyn — 7.45 p.m. tous

les jours.
Départ de Mouyn — 11.40 a.m. tous

les jours. ’
Arrivée à Ottawa — 5.05 a.m. tous

les jours.
Pour avoir de plus amples rensei-

téléphoner à Qucen 9004,
bureau des billets de la ville.

5, 7, 9, 12 déc.

LAC STE-MARIE
reelreee

10 décembre, 1927.
Vendredi dernmier,"en I'nonneur de

Ste-Catherine, était organisée une
fête aux écoles No 1 et 2. Beaucoup
de parents assistèrent. Il y eut de
nombreux divertissements ‘entre au-
tres, musique, chants, déclamations,
et parties de cartes dont les heureux
gagnants sont:

Ecole No 1
1er prix: Pot à fleurs, don de Mme

Théo. Baribeau, gagné par. M. Ar-
marid Henrie; 2e prix, un porte-car-
tes, don de Benoit Baribeau, gagné
par Mlle Germaine Grenier; 3e prix,
musique, don de Hervé Emond, ga-
gné par Léo in; 4e prix, Fleurs,
don de M. Wilfrid Laramée, gagné
a

tantes,

    

Mo-;

inconselable ct sept enfants.

FRAICHE PEAU JUVENILE |
CONSERVEE PAR CUTICURA

L'usage quotidien du Savon Cuticura, avec
quelques applications d'Onguent Cuticura, |
lorsque requis, fera beaucoup pour prévenir

I'obstruction des porcs, les éruptions irri-

conditions de la peau.

Echantillon de chacun firatis par Ia pocte. Adres-
ser au dépôt canadien : ‘‘Stenhouse Ltd., Mor:réal.”

     
  
  
   

VAISSELLE
avec du

 
Excellent

aussi pourSe
pp tout écurage
et nettoyage
Sans Gravier, Sans Odeur,

Sans Gaspillage.

Chez votre épicier!
LA CIE.E W.GILLETT LTÉE.

TORONTO, CANADA

    

 |
!
|
 

22 5 s

“par Cormoin” Em 1; Se prix, Mou-
lVHOLYS, UC:1 GO Mac &. Crenier ins-
LULU CHIC), GANT poo Giéiment St-De-

, NO tole de parium, don
Loch rehy, gagne pads

| Lone ac ‘Sweet
| Laon {>tal-ortr Emond, ga-
| 9 M. sasunid Loveuler; ao
| wot”, dont de Geor-

op Lucia Four-
Ï hcir, don de Geor-
| Lodit, Une pur Hortunée
| Lachapele, 102 pris, mouchoir, dou

|
|

|

 

 

LS; Ge poi
2

    TLIC, 0 P'uX.

 

     

  

Ne,»

à? tome od,   ‘

nier; £a piiz, Mo

 

Lebel

(de IRo:r Honsis, yyegné par Georget-
te Laramie; ile prix, (Bonbons),
don de Luan Fourier, gagné par
Marcel Roy; 122 prix de consolation,
don ae Clem5i-Denis, gagne par
Marguerite l’oivier: 18e prix, prix de
consolation, don de Madame Jules

| Lalaméc. garné pa- M. Edouard Lé-
i veillée,

Messieurs Edcuord  Loveillée et
Armand Henri” ont aprorcé aux éle-
ves un panier depommes, tous s'en
rascasi@éicnt, csi que du la suceu-

  
  

 

sux généreux do-
, CL aux institutrices.

10 décembre, 1927.
nateurs dc pr

En voynre.
M. W. Laramde est allé à Otiawe,

la semaine cornière en vorege d'af-
faire.
M. Laurens Chamberland. M. G.

Labelie sont a''és à Hull cette semai-
€.
M. Leflamme, entrepreneur, était

de pazsage ici cccle semaine. On
achève l’ext“risur de l'église ct du
presbytère.
On travaille ai chemin sur la pro-

priété de M. Jules Lovamée, mar-
chand, M. Laraméc étant venu à une
entente avec la Gatineau Power.
Chez M. et Mme F. Knight, avait

heu uno petite réunion à l'occasion
de la Stc-Catherine. Y assistaient:
Mile Marie Lemens. M. et Mme G.
L-abelle. M. E. Gauthie+. MM. A. et
M. Leomens, M. T. Labelle, ct autres.

PLAISANCE
9 DECEMBRE 1927

Noire euré, M. l'abbé O. Perron. a
passé quelques jours à l'Hôpital Gé-
n‘ral d'Ottawa.
Mme Pierre Malo. de lu Baie Noire,

qui s'était infligée une grave brü-
lure à un pied est maintenant gu”-

ris,
Mme Dufort est revenve d'un voya-

ge d'une quinzaine à Montr.al.
Jeudi dernier, Mlle Raymonde at

Denis. Laurette St-Denis, MM, Paul
Therrier et Jean Marc St-Denis.
emplcrés de la Banque Canadienne
Nationale, rendaient visite à Mlie

Lefebvre. 
ma

  
la rudzcse et autres distracieuses

  

 

 

Prix, Savon 25c. Onguent 25c et 50c. Talc 25¢.

#7 Bâton à Barbe Cutieern 25e.
7; LL

_ Arm

EEETSFENTINT

   
  

  

  
   

 

   
  

   

  
    

  

   

Des jours

attendent.

ses villes

dio.

pittoresques
Vancouver.

ignemants et réserves de plates
raedo tout agent du Canadien

ational ou su Bureau des billets,

98, rue Sparks. Queen 004, 

Na] Là où
| les longs mois d’hiver

La cote du Pacifique |
La Colombie Anglaise

ses charmes.

espagnoles.

Le ‘‘Continental Limited”
Part de la Gare Fnion, Ottawa,

pour Vancouver en
monton et le Parc

pour la beauté de ses

taut acier et possède un

Les billets de to uristes

CANADIEN

l’été règne durant|

La Californie
ensoleillés, des brises parfumées vous

invitent à tous les amusements d’été&—golf, bains,

auto, promenades. Vancouver et Victoria vous

La Colombie Anglaise vous offre tous

Plus au sud, c’est la Californie avec

attrayantes et ses vieilles missions

ous les jours
passant par Winnipeg, Ed-

National Jasper renommé !

paysanges. Ce train est
poste récepteur de ra-

''‘Inter-City Limited”
Part de la Gore Union. Ottawa, dou

excopté le dimanche, pour Chicago cn passant

r Toronto et Sarnia. J

fo chon entre plusieurs routes américaines très

tous les jours.

De Chicago vous aves

et pouvez revenir par Victoria et

sont Lons

pour aller par une route ct reves

nir var une autre.
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Le Plus Grand Chemin de Fer de I’Amérique
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>| T OTTAWA LUNDI 12 DECEMBRE 1927 —: IEDR = “= 2 nouveaux tramways

—
=

eal ’ Les
= x ‘entes

so

firent à 38.85. Les saleurs| = LE MARCHE DES MINES

|

Sur le curb de Montr N en circulation à la
7 oF ONTETEHBRUSRASE57 prirent Te qu restait de porcs à $8.- jy - té . ‘ PET a mines —— & ex

| fi d ] . e

Pp 11 A Je A g
pA

, _
'

‘ < ,
7 A ,

\

PE nd UE 75, base classée, Les {rulesse Yon ‘Commerce exter.eur  Sommentantlemarché,€ro 14 Cotesfournies parEOtre:Dame-0. ANGLAISES VEULENT In de la semain

: 7. ; : , Arthur E. ,; ‘ agents de change,
;

_ -…

qu'a36.25 Hour queques trules lé- de l'Angleterre rue Metcalfe, Ottawa, dit: | Montréal, (18, ruo Elgin,Ottawa.m. : 4 >
gères et bien propres. ————— Il y avait beaueoun &° ventes, Te 12 déc1087, 13-00 AUT BAS > Les vingt nouveauxHamas triu

a TT arché des m
., vs Ottawa Electric

LEES GRAINS LONDRES, 12 — Voici las matinsu4 de ln liste des valeurs Attendu DIVERSES 10 10 S'ETABLIR AlJ PAYS devait nottreencireulation aujour-
chiffres (enlivres) du om: était faible. pendant les portes ne

|

44Où. Sl 158 135 d'hut sur le creuit pu'adatone-Télain :

a r de l’Angletor- furent pas fortes. Brazilian priv. . on, —_— ss ut demenrés dans la se

WINNIPEG, 10. = Après prixont red'a extériou rapports Se la ‘ Amulét s’est vendue da 5.40 à 4.05: Can, Brewing , . . . 26 391 LA CIE ARMSTRONG SIDDLI£Y rue Albert, ce matin. M. A. J, To-

ques mouverients faibles, les: Prixon ch bre de Commerce: Area, de -57 1-2 à 33 1-2; Aconda, de Can, (Celanese oo. 33% 321; ANNONCE QU'ELLE DESIRE bin, surintendant du service Jes

réagi sur le marché local et à la fer- am tions totales, 107,410,- 30 à 31; Ledford, de 45 à 48; Capital

|

Can, Cement . ooo Bow 98%

|

CONSTRUIRE UNE USINE À (ruINWats. Interrogé à ce sujet pai

poture les ains varialent de 1-8 à nporta in de produits Rou n ‘de 11 1-4.àù 11; Corona, da

|

Can. omen Pro 1 9 36 MOTEURS ET A MACHINES EN lsreprésentant du “Droit” ce maur,

A pes Lee COTE -3, d’un sou, Cotes: 000; ER560.000; ré-exporta- ouyn, | 13: Duprat à 11 1-4; Gran- Canait PR 37 4 MOTEUR: le représentant qu "rollce mai

PTT7EEEGE RECOOLseSIO BLE ouv. TERM. ang 2%0.550,000; exportations da “de 83 à 34: Grover Daley à 14 1-4;

|

Chas Cura. : 85 83 ê ————ee = vays n'entrera-ent probatilement Jur

SYVp
Dés, 111. € Ta aun totales, 80,150,000; les impor- Laval, de 23 à 26; Malartic, de 53 à

|

Continent où ; | | Su 34 11 semble que les compagnies ma- 1» circulation avant Jeu ns

.
Mai ; + « 1370 Po ssent les exporta- 53 1-2; Marriott à 42: MeDougall, de

|

Coserave oo ng 28 |nufacturières d'avions «Angleterre | améliorations concernant prin os

LES RENDEMENTS EF RAPPORT DES Juil . « … 1.36 1.36% tations a246 000. 14 ot de 32 à 30 1-2; Sta-

|

Dryden Cee 56 54% |s'intéressent vivement à l'établisse- urmt les enseignes et les lumière

'
AVOINT tons de 20.5% 34 4 55: 20 1-2 à 21: Noranda a

|

Esstern Mairies, L 1 . 5 43 ines en Canada. triques restent enoie À faire el

pe MARCHES A BESTIAUX
' 0.61%

dacona, de 20 1-2 à , 9 n à

|

Foreign 1°, Sec, .., , 44 5 ment d'usines oY . cetrlq ‘in 8 tramways

Revues aus rendemeuts aes sa.surs indus
Déc, = 0.61% 0.64

— été calme ct soutenue, de 75:30 à

|

piivant Walker

.

, , 61 60%

1

Comme on pourra à le voir ailleurs E"xt autorités de la (in ce dre “wr

trielles et d'utilités publiques — Mai LL. . , « 0.64 ; . 6470 - eran 85 a0
Tmp. Oil ; To 604% 60 dans Je journal, la Cie De Haviland lésirent que tout soit en ordre mr-

: Div Frs Bent i i ôc., 1527 Juil...» a 0.62% 0.63 Tm D -gonaut a été faible, se vendant Tmp, Tobaçea . 9% 35% Airaraft, de Londres, à l'intention de [fait avant de faire cicculer ces nou-

a a 557 Semaine had doe. 1027. ORGZ 82% 0.721; : DIVIDENDE DECLARE 2 28 102et so railiant à 31 1-2; Amity Ttni eat na 513% s'établirdans une ville du Canada d'ici

|

veaux tramways Spam

Abitibi - #0 a ds . al

|

Dor Le 4 nu O. a
ke = “de 44 à 42; Lurry Hol-

|

Intern, Milles ‘A? aL 10 4 1 temps (sont peu graves et les citoyens

A. Pac. Grain priv. 1 ne 720] Les wrivazes do bêtes à cornes &- ai. . - 0.85 0.85. _—___ s'est vendue,de - Centre j-

|

Intern, Utilities ‘B’’ . 10% 42

7

|AUS QUE à Uie Armetrone si “. ‘Capitale peuvent être assuré de pou-

Belgepi . 7 109 bi tnt presque aussi nombreux A Tui LL Co 0.84% Canadian Locomotive on sde linger.de ws >aan ent Tanita Foyer 20 TI 85 PsPSun qui produit tha voir ‘étrenner” les nouveaux NE

of“Telephone. | x 3-10, veux de la somaine dernière y 2 IN | Limited, æ déclaré un dividende toba, de- 2.06 à 2.00; , NE ba PLL 4045 40 # , ‘ : ‘©

|

Ways avant la fin ds In semaine.

Bell Telephone a 157, | vi , 1 de jeunes boeufs LIN 1.81% t les actions de prio-|à 53: Hilltop à 21 1-2: Howey, de Nat, Steel Car |. 40% 19% [moteur d'avions “Juguar”, annonce | w vs avi a Coty Seman.I

Brazilian + _ 72812 = vail un pou plus de J Hé n'é-|Pé. . . . . » 181% 81 A ray pour cent sur i ’ © Jacks fanion à 75;

|

National Dist. 20 établira une usine pour ; suffira de deux 0

B. C. Fishin | i #37? Tacs 5H su le mare oh es peus cor Mai ce » + 1.89% 129% rité, payable ested1620décore LEaa de 2.37 Bt Maurice P. 17% aw questqu'elle de ‘co moteur ninsi |tout perfectionner.

> = BD

1

La oa eurc. £8 les :@ -
: .

, ? ; I A nepa i 9 25% !
|

propre 2 18 55 3.641 nes a. destinées au com- SEIGLE 1.04 1.04 | netionnaires © 1 2.38; Realty a 23 1-2; Potter Doal, UnitedSoeur.”€ 105 195 que pour la manufacture du moteui

CG, Bronze priv. . 7 nn La merce. les Fêtes devront être expé-|Dée . ov 073 1.07%|: New-York, 19— (Par Greenshields de 24 à 23; San Antonio de 55à 52. MINES 3 05|“Lynx” et d'avions. i U M J GRAVELLE

Can Cay priv, . + © I he 06: merce mains prochaine ou l'au-| Mai . . . . , tant: BLL 1 nord, andCompany)Elec Auto Lité a dé-

|

Bidgood s'est vendue de 1.65 à 1.61: met - ... 15:39 n50 Le capitaine W. Windsor, directeur me J.

C. Cement priv. 1 1 64 He ped 25 Pi Prix au con > Ta
fer Hughes, da 16 1-2 a 13; Pe-

{

Coast Copper

.

. LL. : Ja Cie Armstrong Siddley, est nc- -

: * priv. . 7 100 7 OU | tre,
: 1.35 1-4; 3 nord, € le dividende régulier. . Chaput Hughes, i-- a lg; Fe ; UT 1 Re de la rong dley. i

can CEvareRT . 7 106 6.60 Ce commerce était bon pour toutes ©1.40 ©Ho nonÉLIRE no55, 96 3-4: claré? England Public Service Com- |deral Kirkland a 66; Kirkland Hun Paie Mining ce... 8 ng op |tUellement en visite au Canada pour MONTREAL. 12. — A la résidence

“an, Cottons 05 bdo 27 les catégories d'animaux de bouche-

|

$1.24 5- cotin, 82 3-4; sur voie, any a déclaré le dividende régulier ton à 25: Kirkland Gold, de 1.57 Noranda 23.00 7420 considérer la question d'un site pout ] Al. 16 — Gravelle

air priv . 8 po: 20% rie ollos prix augmoniaient, en gé- vaAR ti pootin, 85 5-1: A irimestriel de 45 sous par action |954: Lake Shore, de 26.60 à 26:50:

|

ark Hughes 10.80 10-30 lies manufactures que la compagnie de Sol fils. M venceCravates

C. di. L. 20207 61 5.7¢ fre ’ = tins les cents liv. [1.87 O- , : “A: > + le 31 décembre aux assa, de 51 1-2 à 48: Sylvanite à - désire construire. _ No 818, avenue . ’

(Voleur wu nar $300 49 3.00 péredeBorendesoo à mesure AVOINE—2 easy33-4;eritirts le 15 décem- re ‘Teck Hughes, de 10.35 à 10.15; ev On sait que Vavion de Sir Alan |est décédée hier. Mme Julien Gravel-

Can, Jd. Alcohol . fi “> 15 9.53 qu'ils arrivaient ct il n’en restait que Cx. 1 picotin, °8 3rejetée, 49 sg: sur bre On a aussi déclaré un dividen- Tough Oakes, de 75 à 70; Wriga: FLUCTUATIONS
Cobden qui a fait Venvolée on Aus- 15 a l’âge de 76 ans.

cr iy pris. . 6 93, 6.40 quelaues-uns pour Je marché de lun-! 2 picotn, vi ust, de de $1.75 sur les actions de priorité Hargreaves, de 6.65 à 6.60, fermant à ATINEE tralie, possédait un moteur Jaguar”. Mme Gravelle, née Marie-Louise

Can 5 5. .

.

10 70038 4-16 di. Le meilleur prix de l'année, à

|

voie, Bas cw 82 1-4: 4 cw 78 1-4: let ‘an dividende do $1.63 sur les ae. 6.55.
DE LA M Ce moteur et son émule, le “Lynx” Mercier, naquit à Montmagny, mais

pan. Shit Ton 5.321 date, $11.50 les cont livres, fut payé| ORG 711e 4; picotin, 73 1-4; SU" |tions de priorité ac:1centes, taus deux

|

Dame Mines à déclaré le dividenaz sont déjà très populaires au-Canado. a vécu la plus grande partie de sa vie

Dom. Glass ! ad 5.53

|

pour une charge de bouvillions . de rejetés 4 payables le 15 janvier aux actionnai- trimestriel régulier de 25 sous par
L'aviation canadienne en n acheté un à Ottawa; son mari fut l'un des pion-

Dons Trestilé 65 bn 5.39

|

choix de 1300 livres, les bons bon. vole,82 1-we $1.81 3-4; 51,77 3-4. ves enregistrés le 31 décembre. action le titre s'est Hoilingerà7407 _ Communiquées PoNotreDame-0. certain nombre

mbre

récemment. niers de Bytown.

- Tex A 23 5267

|

Cire A ids uo vendaient $9 JAN-— , 3-4; sur] ANRC 18.35; Goldale à 42; Hollinger à 17.10;

|

agents de change,
\ ; . à i

Do priv. iv. ! Toa 754 villons de bon poids ; 57] Scw $1.56 3-4; rejeté, 31. 51° ! . : Jey 9 26.40; Vipond, Montréal. . 18, .rue Elgin, Ottawa.
La délunte était la fille du cap

Fam. Play. priv. Eon sas |à 510.50 et les plus communs de 5 vois 3-4. Pp Melntyre, de 26.50 à P OURSE DE NEW-YORK
; Mme Jacques Mercier,

fioodyenspriv. 1 1 J 103:  6SI|et plus. les femelles de boucherie SOSTGLES-- D ew $L04. INSCRIPTIONS EN BOURSEde 7271-2 a 75: West Dome à 14 1-2 10500881927, 12.30 h. p, m, TEMENTS lune te pi nciennes familles de

tioodyear heCo x 105 Nt] se vendaient aussi activement de $8.- SEI Lbsewoo a
Mining Corporation-a -été calme = VALEURS HAUT BP

vueaus a

TO 26 00 7.63150 & 30.50 pour les meilleures génis- a. cem lus facile À 4.10° Nipissing ‘a monté

|

atehison . ; . . . . . 193% 2% ontma

fiMaé Peur Ierne: BEURRE ET FROMAGE

|

spor133Sicamire,10m. on) 100Hele3410 intr: 5mt Heit one 10 RS LES —_——
. A 1161 6.7] vaches grasses. Les vaches maigres —— | ingcrira

ley a 73. Am& PosPower 1 1 1 094 27 % DEM. S. J. C0 i

hi 2. 60 1.67 AN engrand nombre, se vendant MONTREAL, 12.—TLes arrivages de 250, actions, Communesde”Chat ee total des ventes de la matinée Am. &For. wer Co 1905 ah
| es tuyaux d’égout de

Imp. Tobacco . ® vs 4.09 de 32.75 à $5.50 les cent livres. Dies beurre samedi ont été de ‘418 boîtes

:

Gurd and apai et 5,000 actions|ost de 1,857,632 parts. American . Locomotive 110% 109%
. »

(Valeur aupair $51 a 14 2 80 | Lanreanx te vendaient aussi plus comparativemênt à 352, boîtes, au deprioté cumuletives sept pour! L'argent en Jingot a été coté à American Smelting . 175 172% Dens. une

le

entrevue avec -le la crique Cave sont placés

erna hm
“6.5 ÿ > s - . ï ce Cla se-

o
.. i De iar

ti ‘ y
.- —— .

(Valete wulr 823) 7 ns 6.33 tons pe la boucherie.| osjeunes om Se Sédenteebb518 boitcs au

|

cent, d'ine valeur au pair de $10000.158 3-8. oo AdncondaCopper 251 250 | “Droit” à la suite des élections. M. —æ

2 iv. … 2 >. eurs pour prie. tes Je * ai ré
POhy

——epee
“ 2 . a, . ; à l’êche-

. .

Toe Daner Jn . . #8.50 51 6.58 et choix donnaient de $13.50 Cours de la journée correspondante
MOWAT & MacGIL- Baltimore & Ohio vo. 1 Thi | Sidney J. Cook, candidat& oc ne L'installation du système d'é-

Jamaica PS RE QE 190 652 EEosentes, dont PIV ide Tun dernier. Les arrivages au NDUSTRIAL ALCOHOL LTRBesaao“Ottavn, CanadianPaste TLL 214 211 | vinage défait dans ; it: ne goût de la crique Cave. destine

Bo Sri0 i tan 233 siqurs an ineillour prix 1 is Cours de la semaine ter gere d OR C OFF DEM. Chrysler. Corpn . 2 .. 126 126 clare en APIA des élec-

|

pour une part à prévenir les de-

Fiv, . , + + - = i.ovas o ar ‘e grais
de ,223

; et 3 ! « suje e 8 e- 0 ) :

Taux Taper 5 146 342

|

n'étai mLanHoasomme, vote afrembrevee 9,301 boîtes RAPPORT FINANCIER. — AME- ArgonqutEP 5 3 contimental Motor . . 11% 11 tions dans le quartier Victoria, |gats que cause annuellement les

Laur. Power «5 118 5.05 doper pas de juillet, leur nom-A delh semaine précédente et

|
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Quand vous avez quelque chose à vendre c’est vite connuet vite faitsi veus recourez a Pintermédiaire des

 BE ee——aei am+——

TARIF DES ANNONCES
OLASSIFIEES

1—Xvénoments, fiançailles. mariages. nais-
sances, décès services anniversaires.
In memoriam, remerciemente. offran-
des de fleurs, assemblées. nomeaclatu-
Tes-—COMPTANT (maximum 60 mots)

1ère insertion . . . . . T5 sous
ertions subséquentes . 50 sous
aque mot additionnel , 01 sou

COMPTANT
1 insertion. minimum ...... 22 sous
8 insertions, la ligne ....... 30 sous
Q insertions, Ia ligne ...... 54 sous
1 insertion, minimum 44 sous
8 insertions, la ligne 60 sous
6 insertions, la ligne 1.08

 

Esoompte de 25% pour paiement dans les
20 jours. ;
8-—A louer, à vendre, emplois demsnaet,

serviteurs demandés, cartes profession-
nelles, cartes d'affaires, etc. 6 mots à
la ligne.

$—AVISAnnonces légales et tout autre
avis en caractère six points. les annon-
ces Au gouvernement et des muni:ipa-

© 'litée exceptées, la ligne agate, 15 sous.
&~/Titreg aupplémentaires—Titres d'une

ligne en ceractère comme leg annon-
cas elsesifiées urdineires, l'insertion 30
sous.

{ = eeratem

REGLEMENTS
Your oniculer ie prix de toute annonce

il faut compter 6 mots À la Hi
les initiales, les abbréviations, les

nes (8. ec. X. etc.) les mots
composés et les groupes de cing chit:
fres on moins comme autant de mots;
les chiffres suivis de lettres (Tère)
comme des mots entiers. Quand 11 faut
ab garvir d'une case. compter 4 mots.

ue lo client exige que los ré
5 À sa case lui soient adrossées

faat ajouter 10 sous vour frais de
te.

Foe de commande ‘‘Jusqu'à nouvel or

dre''. I fout traiter les annonces com-

mandées pour plusieurs insertions à

intervalles comme des annonces nou-

velles pour chacune des Insertions,

8—Pas de commandes pour moins de

- de lignes. . :
ex once classées sont payables

comptæht. Cependant les annonces de
elients dont le nom est inscrit dans

l'almanacb de la ville ou l'index du

téléphone seront acceptées pourvu que

la commande soit donnée avant 10 b…

a. m
copls des annonces de naissance,

oh fiancailles, de mariage et de décès,

doit être signée d'un nom responsa-

ble.
— tient, uj renouvellent par télé

' ene oSannonce classée pour taquel-

le fils ont déjà paré comptant at

droit au tarif combtant s'ils

—

pailen

dans les MO jours. er

 

4 Mariages

ORMEAUX-CLEMENT-— M. et Mmo

DESORM Clément, d’Embrun, Ont. font

part à leuns parents et amis du mariage

de leur fille, Laure Anna, à M. Albert

Désormeaux. Le mariage aura lieu Je

26 décembre en l’église  St-Jacques de

Embrun. Pas de faire-part. 4-285

 

 

.

5 Naissances
te

er

rerm= renern +.ate

SOHINGH—M. et Mme M. J. Schingh, de

Ste-Rose-de-Lima, ont le plaisir fie faire

art & leurs parents et amis de lu nais-

te d'un fils né le 8 décembre et bap-

tisé le-11 déc, sous les noms de Joseph,

Gaëtan-Marie, Parrain et marraine, M, et

Mme Alphonse Charlebois, Porteuse, Mlle
Fidélia Schingh, tante de l'enfant, 5-285

6 Décès
Cte

MANTHA—M. Joseph Mantha, époux de

Laure D’Allaire, décédé le 10 décembre

1927 à l'âge de 72 ans. , Funérailles

mardi à 8 heures a. m., à l'église St-Ré-

dempteur. Départ du cortège funèbre

126 St-Laurent, Hull, à 7.45 h. Parents

et amis sont priés d’y assister sans au

tre invitation. . . 6-285

MERCIER—Mme Marie-Louise Mercier, €

pouse de feu Julien Gravelle, décédée le

11 décembre à Montréal à l'âge de 76

ans. La dépouille mortelle sera trans

portée à Ottawa. . 6-285

ROUTHIER—Mme Alzire Routhier, épouse

de feu Elie Bigras, décédée le 11 décem-

bre 1927, à l’âge de 78 ans et 11 mois.

Funérailles mardi matin à 8 heures à

l'église Ste-Anne. Départ du cortège

funèbre 425 St-Patrire à 7.45 h. Pa-

rents et amis sont priés d'y assister sans

autre invitation. Elle appartenait à la

congrégation des dames de Ste-Anne et

aux Tiers-Ordres. 6-285

 

 

 

9 Service anniversaire

12 Fieuristes
0. PROULK-— Fleuriste, Fleurs magnifl

ques pour toutes occasions, 96 Rideau,
Rid. 870; 104 Bank, Queen 2709.

14 On demande
DE L’AIDB! TRICOTEZ plus dd écharpes,

faites de l'argent à lu maison. Laine
gratis, pas de sollicitation. Envoyez
timbre pour détails, Ecrivez à The
JAMES SCARF WORKS, Boîte 930, st
Jean, Qué. 15-287

15 Servantesdemandées
SERVANTE demandée, S'adresser par 1é-

 

 

léphone à Carling 5700. 15-245
BONNE SERVANTE, Agéc de 18 ans au

moins. S'adresser Rid. 5650. 15-280
SERVANTE générale.S'adresser Mme De-

Lisle, 64 Principale, Hull. 15-285
SERVANTES demandées pour ouvrage gé-

néral, pas de lavage. S'adresser S. X.
Desruchers, 88 Dalhousie. 15-236

SERVANTE. S’adresser a 106 Ledue,
Hull. 15-285

SERVANTE demandée immédiatement. S'a-
dresser à 46 Guertin, Hull. 15-286

3-2

 

 

16 Femmes, filles demandées
CUSINIERE yenérale immédiatement, 54

Marlborough. 15-285
JEUNE FILLE couchant chez elle pour ou

vrage général; pas de lavage; bon salai-
re, S'adresser 97 rue St-André, 16-256

17a Agents demandés
VOULEZ-VOUS FAIRE de $40.00 4 $75.00

par semaine tout en établissant votre
propre commerce? Assurez-vous lu gran-
de ligne Watkins pour détailler dans vo-
tre localité ou comté. Plus de 175 pro-
duits en demande duns toutes les fo-
milles. Détails fournis sans aucune o-
bligation: THE J. R. WATRINS COM-
PANY, DEPT, 16. 379 Craie-Ouest.
Montréal, Qué. * 170-275

 

 

 

19 Instituteursdemandés
INSTITUTRICE pour l'école No 4 Balfour,

diatriet de Sudbury, enseignant parfaite-
mont l'anglais et françois, Mentionner

“salaire, S'adresser A Armand Leclair.
Chelmsford, Ont. 19-288

INSTITUTRICE possédant cortificat de
1dre ou de 2&me classe, pouvant ensei-
gner dans une école bilingue et publique
commençant le Jer janvier 1928. S'a-
dresser à M. Alphy Caron, sec.-trésorier,
R. R. No 7, Chatham. Ont, 19-285

21 Alouer
PETIT LOGEMENT, bien propre, deux ap-

partements, $10 par mois, 219% Water,
Rid, 2898. 21-287

 

 

 

 

22 Maisons à louer
2 MAISONS, Nos. 114 et 115 Montcalm,

et autres petits logis à bon marché. S’a-
dresser 15 Langevin, Hull. 22-285

 

23 Appartements à louer
APPARTEMENTS à louer. s'adresser 59

rue Principale, HuH, Sh. 150. 23-285
PETITS APPARTEMENTS, 2 chambres, à

Wrightville, S'adresser Sh. 2941J.
23-245

2 APPARTEMENTS, salon, salle à diner,
cuisine, deux et trois chambres, tailette,
plancher bois franc, chauffage eau chau-
de, éclairés, $25 et 340. Georges Mont-
petit, 50  Hôtel-de-Ville, Sh, 1447J;
Sh. 819. 23-285

24 Chambres à louer
CHAMBRE meublée. S’adresser coin Vie-

toria et Laurier, Hull. 28-285

 

 

 

46548M. 25-285
CHAMBRE meublée, éclairée et chauffée.

Pension si désirée. 77 Vaudreuil, Hull.
24-287

27 —Fermes à vendre eu
PROPRIETE sur chemin Skeads. Maison

de brique, 13 acres, terra à jardin, bon-
ne bâtisse avec roulant. S'adresser Mme
Marcoux, R. R. No 1. Ottawa, 27-286

30 Divers

 

 

 —

BERTRAND-—Mardi le 13 décembre aura
liew à l'église St-Jenn-Baptiste à 8 I,
le service anniversaire de Mme Pierre
Dertrand. Parents et amis sont priés
d'y asgisiter sans autre invitation,

9-285
PROULX --Mercredi le 14 décembre aura

lieu à l'église Ste-Anne 3 8 hres, le ser.
vice anniversaire de Mme Lionel Proulx

RELIURE de blibliothèque pour couvents
et collèges à bas prix, aussi imprimerie.
Jérémie Richard, 31-33 Sault-au- Mathe-
lot, Québec. 30-285

30a Dactylographes
DACTYLOGRAPHES, machines à addition-

ner, foutes les marques à louer. à échan- CHAMBRE meublée, bien éclairée, Tél. R.| 

25 À vendre
EXTRA SPECIAL on phonographes usagés

durant la célébration de notre jubilé d’or.
Conditions faciles, C. W. Lindsay, Ltd.
189 Sparks. 25-285

CHEVAL, 1 wagon simple, 1 boghei, 1 cut
ter, S’adresser Samuel Valiquette, 137
St-Laurent, Hull. 35-285

PHONOGRAPHES, modèles cabinel, diver-
ses marques, $25 et plus. Conditions:
$5 comptant, $1 par semaine. Grandes au-
baines. Orme Limited, 175 Sparks,

25-285
PIANOS Usagés, vente spéciale durent la

célébration de notre jubilé d'or, de $190
çn montant, tous en bonne condition et
de tonalité parfaite. Termes arrangés,
C. W. Lindsay, Ltd. 139 Sparks. 25-285

MANTEAU de Mouton de Perse. S'udres-
ser à M. Jos. Robert, 263 Clarence,

25-287
PHONOGRAPHES usagés $10 el plus, tous

en excellent état et gurantis. Conditions
de paiement, C. W. Lindsay Ltd, 189
Sparks. 25-290

FROMAGERIE fabriquant 1100 meules par
année. Intérieur et extérieure très bien
verni à la peinture. A remporté 4ème
prix au concours de l'Ontario Cheese
Factory, Maison sent pièces bien finie en
hois; remise, écurie, garage, poulailler,
le tout situé & 2 milles de Plantagenet, +
milles de ln garre. $4000 dont $1500
comptant balance à bonnes conditions.
S'adresser Eugène Mayer, Plantagenat
Spring Ont. 25-285

PRELART Linoleum, presque neuf, 24 ver:
ges. S'adresser 498 St-Henri, Hull.

U5-287
VENTE DE PIANOS, 10% de rabais sur

tous les pianos. Lai meilleure aubaine
pour se procurer un piano pour Noël.
Orme Limited, 175 Sparks. 25-285

$535, PIANO Automatique Lindsay, com-
portant rouleaux de musique, Conditions
de paiement, C, W. Lindsay, Ltd, 189
rue Sparks. 25-290

PIANOS Steinway, Heintzman & Co., Lind:
say et Bay. Panairopes Brunswick et
Radios Westinghouse sang batterie. C.
W. Lindsay, Limited, 189 Sparks.

25-285
$4556 achétent un Piano Automatique Bay,

spécial dn Junilg d'Or. Conditions faci-
les. C, W. Lindsay, Limited., 189 rue

 

Sparks. 25-285
JUMENT, 1460 livres. S’adresser 218 La-

val, Hull. 25-285
8275 achètent un piuno Orme, comme neuf,

acajou, Conditions faciles. Orme Limi-
ted, 175 Sparks. 25-285

36 Assurances
 

J.-F. DESLOGES, 127. rue Rideau, Ottawa.
Courtier en assurances feu. Tél Rideau
2410: Rés. R. 2341

 

  
9

38 Autos et accessoires
PAUL ROCHON—Vulcanisateur. Machines

modernes, Service de carter (crank ca-
se) gratis. 63, rue Victoriz, Hull, Sh.
6603. MHuiles. chainea. etc. 38

48 Combustible
 

BOIS 4 pieds. 36.50 et $7.00 la corde: ue-
mi-corde $3.50 et $3.25: coupé, ls voy-
age, $3.00: slab de bois franc $11.00
coupé, $4 50, Rid. 846W. G. Vanasse.

48
O'REILLY & BELANGER LTEE. Bureau.

22 Sparks, Ottawa, Queen 860-861, 48

BELANGEE FRERES & CIE LTHE Gros
et détail. 119 Principale. Hull. 8h,
2023-2059 43

 

49 Imagerie
M. L. SARAZIN, 426 Rideau, angle Chapel

Tél, Rid. 3061w. Peintures, Gravures et
Lithogravures. Encadrements sur com
mandes, , 49
 

51 Peintres-décorateurs
GAREAU—Pour vostravaux de déccrations

ou peinture, consultez-nous. Prix modi-
ques, 130 Nelson Rid 27221 85-

68 Coiffeuse
ONDULATION MARCEL enseignée en 12

leçons pour $7.00. Mme Tassé, Queen
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RRS NGSTEINS

VENDRE---votre ménage, votre commerce

ECHANGER---votre propriété, votre auto

OBTENIR---un emploi, un employé

AUGMENTER---votre clientèle, vos affaires

TROUVER---un article perdu

Une annonce classifiée dans
le ‘‘Droit’’ fera tout cela et

Demandez-en le prix.

 

Voulez-vous.
LOUER---votre maison, votre bureau

Tél: R. 514

 

 

Architectes
rtesai se a a =

BRODEUR & PILON, 18 ruc Rideau, Queen
Sh. 2950.

MAURICE CHAMPAGNE, 45 rue Rideau,
et 148, Principale, 7260, Sh.

781

 

AUGUSTE LEMIEUX. C, R., avocat, Onta:
rio et Québec, 18, rue Rideau, Ottawa
Bdifice Baugua Nationale}. Tél Queen
240240. }

PHILIPPE DUBOIS, B. A. avocat, notai-
Plaza. 45 rue Rideau, Tes

p4
RAOUL MERCIER, avocat-notaire; E. R. L.

avocat-conseil,- Cham-
bres 205-211, Edifice Plaza, Rid. 2427.

79
 

Spécialistes
 

l'Hôpital Général.
Chirurgie abdominale.

—

R. 796. de
Consultations à 4 h.

Gynécologiste.
81-285

Dr DE HAITRE, hôpitaux de Paris, hôpi-
tal de la rue Water, Chirurgie, femmes.

DR. A DROUIN, spécialiste des Hôpitaux
de Paris es Lyon, yeux, oreilles, nez et
gorge, attaché à l’Hôpitat Général d'Ot-
tawa. Consultations:
m. 95 rue Rideau. Tél

Dr J.-L. LAMY. Gynécologiste à 1'HOpita
Chirurgie, maiadie Zes femmes,

21) Stewart. Tél. Bid, 118. 81

11-12, 2-5. 7-8 p.

si

 

Dentistes
 

Tél. Sher, 1422.

DOCTEUR J.-A. GAUTHIBR— Edifice de

l'Union St-Joseph, 827, rue Dalhouse famille, nos plus sincères et reli-
Dr H. 8. ALLARD, gradué avec médaille

d'or. Chirurgien Dentiste.
Hopital Dentaire de Montréal,
Principale, Hull, . -

DOCTEUR ALBERT LEDUC. Chirurgien-
105, rue Hôtel-de-Ville,, Hull,

Ouvert tous les“ soirs.

Ex-interne de
219, rue

82

 

82-285

 

UNE COUTURIERE pour dames et enfants.
S'adresser Mlle R. Lévesque,

Laurent, Hull,

Négoce en gros 117

144 Saint-
290

  8107W. 68-285
      

P. D’AOUST & CIE, 11 rué York, Ottawa.
Epiciers cn Gros, Tél, Rid, 5829; Rid.

117

 

L’EAU
PURGATIVE

     

 

LA LIMONADE
PURGATIVE

 

CONTRE LA CONSTIPATION

Asissent doucement mais sûrement, chez les jeunes
comme chez les vieux, sans causer aucun malaise.
LES PRODUITS RIGA LIMITÉE - 2, tue Ste-Cécile, MONTREAL  
 

  

 
 
 

Parents et amis sont priés d'y assister ger et A réparer. J. M, Hifi, 45 vue‘ Lm TALLIES POUR EUCHRE GRATIS SUR DEMAND

sans autre invitation. 9-286 Queen, T6] Queen 9K2 A0a-

co = - z{ Tos, sans bruit, les deux ainés s’a- —Mme Hormisdas Ménard visitait
: MC EX. a ? musaient. Mme Emile Ménard et Mme Roméo
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LE ROI JACK
Par GUY WIRTA     

No 24. .
Lui regardait sérieusement son

pére, cherchant a résoudre un pro-
blème qu'il ne pouvait comprendre
encore. Et le regard du père s'in-

quiétait de cette gravité soudaine.
Ses lèvres interrogèrent....

L'enfant ne changea pas d’atti-
tude; mais il sentit le regard de la
mère peser sur lui....

“Alors, avec une charmante gau-

cherie de tout jeune enfant, il up-

puya ses petites mains jointes sur

leg genoux du père et, plié tout à

coup, dans l'attitude de la prière.
chose fragile et diminuse aux

pieds de cet homme fort, avec le
rythme étrange et le zézaïlement
tout petits, qui prononcent plus a-
vec leur coeur qu'avec leur osprit,
il commença, pour son père, les
premiers mots du Credo!
Dans les lumières adoucies. la

- Mère s'avancait. les doigts joints
par la prière et J'anxiété.... Mals
ses bras s'ouvrirent. soudain tout
grands, comme pour embrasser l'in-
finie miséricorde de Dieu.

. Le père saisissait l'enfant dans

dre la grande prière des chrétiens!
Rosemonde ne dit rien, ne s’é-

lanca pas vers ce mari convert];
mais elle sortit du cloitre, ne vou-
lant pas interrompre la sublime lo-

| — =
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tard; une mignonne petite fille re-
posait entre ses bras... une autre,
pendue à sa robe, riait en gazouil-
lant,

Jack leva les yeux et regarda su

le-ci avait été témoin du prodige.
Elle mit simplement le baby sur

les genoux paternels et, approchunt

les tétes des alnés du visage de
Jack:

~—Embrasez papa, mes petits. ..
Embrassez-le bien!

Les yeux pleins de larmes heu-
reuse, à son tour elle se pancha
vers son mari et l'embrassa tendre-
ment:

—Le bonheur, Jack... le vrai
bonheur. nous l’avons aujourd'hui.

y Murmura-t-elle. .. . On! que je
| suis heureuse’...

Flle s'assit & ses côtés el ils par-
lèrent longtemps de la conversion
acquise au prix de tant de luttes.

—J'écrirai au père Dornoy, ce
soir.... Il n'attendait ‘qu'un mot
pour arriver... .

-—Oui, le mot du petit .. le
Credo, qui nous apporte ls vrai
bonheur, le véritable amour.

Penchée de nouveau sur son ma-
ri et sur le tout petit enfant qui
dormait, du geste. elle montra le
cloître

-—Vous souvient-il, dit-elle, d’au- çôn.
Elle revint un moment plus

trefois ?

femme, cherchant à deviner si cel- |

—Oui, dit Jack... et les fleurs
qu’on nous jeta. avec des rires, oh!
qu'elles nous firent mal.

Il n’achevait pas, qu’une pluie
de pétales roses s’abattait sur leurs
têtes rapprochées, tandis qu’heu-
reux de leur innocente plaisanterie,
les petits égrenaient leur rire cris-
tallin,

-—-Voyez. dit Rosemonde, il nous
faut oublier les peines, car Dieu
les a toutes effacées.

FIN

BLEZARDVALIEY
Came wen eae,

10 décembre 1937.
Le 23 novembre a eu licu à Han-

mer le mariage de Ernest Lnurin,
membre de notre chorale Notre-Dame|
du Rosaire à Mademoiselle Alice
Carrière de la paroisse de Hanmer.
Aux nouveaux <¢poux nos meilleurs
voeux de bonheur.

—M. le curé Marchand est allé pas-
ser quelques jours à North Bay.
—-M. I<méric Moncion est revenu

de Montréal après un séjour de deux
semaines.
--M. el Mime Pierre l.ecompte ont

visité des parents à Montréal.

Pharand, de Hanmer,

—— nesoneremem

RUSSELL, ONT.
10 décembre, 1927.

A l'occasion de la sainte Catheri-
ne, M. et Mme Edouard Ranger ont.
donné un parti de tire en l’'honneur
de leurs amis d’Embrun et de Ma-
rionville, dont les noms suivent: M.
et Mme Alexandre Cousineau, Rose
et Henri Ouellette, Marie-Anne, Cla-
ra, Valeda, Arthur et Nelson Saint-
Amour, Léo Sigouin, Josaphat Phe-

 

  

GREVE EVITEE.

de chemins de fer ont décidé de con-
tinuer les opérations d’après l'accord
original approuvé par la cour fédé-
rale, ce qui a évité une grève des li-
gnes principale et élevée de Chica-
go. Les unions avaient voté la grè-
ve pour le 15 décembre,
qu'on ne ‘eur accordât une augmen-
tatiôn de' 15c de l’heure. 

la semaine der-

—Mije Cécile Bonin rend visite a
des parents a Sudbury.
—Mlle Elvina Cayen et Jos. Cuyen

étaient les invités dé M. et Mme Jean
Cayen de Sudbury, la semaine der-

compagnies

à moins

 

 Derrière eux, près d'un laurier-
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Nouveau Tire Ostéopathie
rr

SPARLING BEACH, 256 Bank, (près de
_ -: Cooper) téléphoner le soir, Q. 8182, di-

manche .Q, 6870,

_ COATICOOK, QUE.
9 DECEMBRE 1927

OBSEQUES DE Mlle EMELIE PI-
LETTE, décédée à l’âge de 52 ans.
Service à St-Edmond: —
Mer P. J. H. Lefèvre, P.A., supé-

rieur au séminaire, fit la levée du
corps. M. l’abbé Edgar Paunt, curé
de Kingscroft, et cousin de la défun-
te, chanta le service, assisté des ab-
bés Lévi-M. Lemay et Origène Vel,
de l'évêché, comme diacre et sous-
diacre.
Des messes furent célébrées aux

petits autels latéraux par MM. les
chanoines Philippe Pilette, procu-

 

reur à l’évêché et frère de la défun-|
te, et J. Emile Vincent de l'évêché.
Au choeur nous avons remarqué:

Mer P. J. H. Lefebvre, P. A. Mgr E.
C. Tanguay, P. D., MM. les chanoi-
nes Simard et Letendre, de Sher-
brooge, MM. les abbés J. E. Simard,
curé de St-Edmond, IL. N. Caron,
curé de St-Jean, Jos-Os. Morin, desser-
vant de St-Mare, Nap. Codère, Michel
Couture, Victor Dupuis, au sémi-
naire de Sherbrooke, Nil St-Laurent,
L. M. Lemay et Origène Vel, de l’évê-
ché. À M. le chanoine Pilette et sa

g* uses condoléances.

M. l'abbé Ephrem Lafond visite
son oncle, M. l'abbé J. E. Lemire,
curé de L'Avenir, ces jours. derniers.
M.l’abbé Arthur Bonin est de pas-

sage & Sherbrooke, ‘par affaires, au
cours de la semaine dernière.

M. et Mme Allen Rousseau, leurs
enfants Réjeanne et Gertrude, de
East-Anszus, visitent des parents et
amis en notre ‘ville au cours de la
semaine dernière.

M. et Mme Omer Maroux, de cette
ville, étaient de passage à Sher-
brooke, ces jours derniers.

MM. Fred Cabana et Peter Reilly,
de Boston, de passage en ville en
route pour Montréal et Ottawa.
M. et Mme François Lapointe, de

Compton, ‘visitent des parents et
amis en notre ville, au cours de la
semaine dernière.
M. le docteur Adélard Dupuis et

‘madame Dupuis assistèrent au con-
cert à Sherbrooke tout récemment.

M. et Mme Arthur Bouchard, de
la rue Baldwin, de cette ville, visi-
taient des parents et amis à Sher-
brooke ces jours derniers.
M. et Mme Archie Lemire, de cet-

te ville, ont rendu visite à des va-
rents et amis à Barford, à la fin de
la semaine dernière.

M. Jean-Marie Véronneau, de cet-
te ville, était de passage à Montréal
par affaires ces jours derniers.

M. et Mme Théodore Lecours, de
Barré, Vt., ont visité des parents et
amis en notre ville au cours de la
semaineécoulée.

Mlles Jeannette et Albertine Gui-
mond, de cette ville, ont visité des
parents et amis à Compton, ces jours
derniers.

M. et Mme Adolphe Lapointe ct
leurs enfants, de cette ville, ont vi-
sité des parents et amis à Compton,
au cours de la semaine dernèire.

M. Henri Boudreau, de Barré, Vt.,
a.renduy visite àga famille au cours
ge "1a stnidfhe “dernière.
MM. John Brown, Alfred Soucy,’

Peter Sullivan et Roger Beausoleil,
de Berlin, N.-H., étaient de passage
en notre ville en route pour Trois-
Rivières et Québec.
.MM. Arthur Gosselin et Léon Ca-

ron, de cette ville, ont visité des pa-
rents et amis à Sherbrooke, tout ré-
€. animent.
MHes Alice Lamarche et Wilhel-

mine Breault, de Barston, ont visité
des parents en notre ville à la fin
de la semaine dernière.

M. Gaston Jutras, professeur de
violon à Sherbrooke, était de passage
en “netre ville par affaires récem-
ment.
M. ‘… Mme J. Pinsonnault ainsi

que M. Wilfrid D'Avignon, de North
Attleboro, Mass. après un séjour de
quelques semaines chez des parents
sont retournés à leur demeure «es

| jours derniers.
= ~
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Sains, Hygiéniques, Nutritifs

Lait --- Beurre

Crème Glacée |

Tél: Q. 1188 
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LE PROCHAINCONSEIL FEDERAL
DE L’A. C. J. C. AURA LIEU A OTTAWA

LES ACEJISTES SE REJNIRONT DANS LA CAPITALE LES 30 JUIN
ET ter JUILLET 1928.

 

 

ment.

Déjé le Comité Régional d

nombreux délégués.

signifier que rien ne

lui de la Presse, sont très actifs,

tails du questionnaire paraîtront

Tous les
domaines des rapports

eu le temps de faire des
qu'il laurait désiré. Qu’il
membres agit dans sa sph

 

REUNION IMPORTANE
— a—

Une importante réunion des
Présidents et secrétaires aura
lieu mercredi soir Prochain, 14
décembre, au Monument Na-
tional, dans la salle du cercle
Duhamel. Que chacun des in-
téressés se rendent car la réu-
nion ! aura,. du retentissement
sur les affaires de la ré
d’Ottawa. éslon
Soyez au poste à 7 h. 30 au

plus tard!       
SEE

CHATELAIN ET LES

- =>

_ Le cercle a le regret d'appreudre
à ses confrères la perte de son au-
mônir, qui nous a quittés pour ê-
tre vicaire à Si-Rédempteur de
Hull.

L'assemblée du 2 était sous la
présidence du cde C. Renaud.

L'Evangile fut lu par le cde
Charles Renaud.
Le cde Georges Gendron présen-

ta le conférencier, le cde secrétaire,
qui donna un résumé des Caisses
Desjardins, leurs bienfaits, leur né-
cessité, la manière dont se forment
les capitaux. Il donna les raisons

pas établies dans la paroisse. Peut-
on en établir une? Le cde secrétai-
re sut développer ces trois ques-

connaissions pas cette Caisse avant
que le comité central nous en parle
et que maintenant que nous la con-
naissons nous ferons tout en notre
possible pour en établir une.

Le conférencier fut remercié par
le cde A. Filiatrault,

Après la distribution des tra-
vaux l’assemblée fut close par la
prière.
Le prochain travail sera donné

nous parlera de l'Immaculée Con-
ception.

CERCLE SAINT-
Le cercle St-Charles a tenu son

assemblée hebdomadaire, lundi le
5 décembre, sous la présidence du
cde Léopold Richer. Dix-huit mem-
bres étaient présents.

Piété... L'assemblée commence
par la prière, faite par M. l’abbé
Carrière, aumônier. Etude.....
On passe ensuite à la lecture du
procès verbal de Ja dernière réu-
nion. I! y eut aussi lecture d’une
lettre de félicitations de M. Auré-
lien Bélanger, député du comté de
Russell au gouvernement provin-
cial, à l’occasion de l'élection de
M. Oscar Barrrette, nouveau com-
missaire des Ecoles Séparées, Ac-
tion..... Il faut se rappeler, dit
M le président, que le euchre or-
zanisé par le cercle a lieu le 18,
et il faut que chaque membre fas-
se son grand possible pour obtenir
des prix. Il y eut plusieurs discus-
sions sous ce rapport.

Le cde Lionel Martin invite les
membres du cercle St-Charles à u-
ne soirée intime chez lui. il a été
remercié de tous. L'assemblée se
termine par les paroles de l’au-
mônier qui ont été suivies de la
prière. ;
A

CERCLE REBOUL
eeemene + a

Les camarades Robert et Le-
mieux, du comité régional d’Otta-
wa, ont fait la visite du cercle Re-
boul de Hull.

Le cde Robert a félicité les mem-
brespour le-beau travail qu'ils font
et leur a demandé de continuer
pour le bien de la région.

CESs

DANS L’OUEST
en

ST-BONIFACE. — Il nous fait
grand plaisir d’apprendre aux Acé-
jistes que S. G. Mgr Béliveau a an-
moncé la nomination de notre nou-
vel aumônier régional: c’est le R.
P. Joseph Béliveau, S.J., père mi-
nistre et professeur de philosophie
au ‘collège de St-Boniface.

Les membres du Comité régional
eurent le plaisir de prendre con-
tact avec lui. Au nom +53 tous, le
président régional lui souhaita la
plus cordiale bienvenue et l'assura
de notre confiance et de notre sou-

   
 

mission à ses directions.

CAISSES DESJARDINS

pour lesquelles ces caisses ne sont

ma

La région d'Ottawa de VA. C. J,
heureuse peut arriver aux oreilles des acéjistes que celle
Comité Central: à savoir que LE CONSEIL FEDERAL DE 199% AURA
LIEU A OTTAWA LES 30 JUIN et tor JUILLET 1928 PROCHAINS.

Arrivant'en même temps que le souffle poétique de la Crèche et l’au-
rore d'une année nouvelle, la décision du Comité Central a été accueillie
avec un enthousiasme qui augure bien pour le suceès de ce grand événe-

C. est en liesse! Quelle nouvelle plus
qui émane du

| 8 ‘Ottawa a commeneé à pré i ide la réception qui promet d’être des plus chaleureuses pare aetoutes les régions sont cordialement invités dès maintena

LE COMITE REGIONAL

Le rapport du Comité de Presse n° depui iextenso du travail du Comité Régional dot en. ulahevores in

Les eamarades de
nt à envoyer de

tawa. Oela ne veut nullement
mots d'ordre du Can 3e fait, Au contraire, tout marche à merveille et les] té Central sont mis a exéoution à Ia | -Nions se tiennent régulièrement et les divers de, exceptépeutréme oucomitée, excepté peut-être ce-

Un questi i i 5aux cercles et ceux-ci seront requis dx Tepondre trenaugue a Été envoyéy répondre trés exactement. Les dé-
ailleurs dans le journal.

LES CERCLES

cercles de la région ont envoyé de leurs activitésc J pports très encourageants, La vie est i idire d'une intensité intérieure car ledirecte MitedeProwse aiequ

dans tous les

ur du Comité de Presse n’a pas
comptes rendus aussi détaillés et aussi fré
suffise de dire pour le mome ssi fréquents

ère vera l'accomplissement du programme tracé.
nt que chacun des

CERCLE MAZENOD
remr

“Le cinéma nous vient des Etats-
Unis et nous transmet peu à peu les
progrès de I'américanisme et du jui-
visine, les deux grandes sources de
déchristianisation et de dénationali-
sation, pour nous catholiques et Ca-
nadiens français”. Telle est la dé-
claration faite par le cde J. A. St-
Georges, président du Cercle de Ma-
zenod, dans une conférence sur “Le
cinéma, sa réclame et le respect du
dimanche”, à l'assemblée régulière du
cercle le ler décembre au soir.
En terminant, le cde St-Gcorges

encourage tous les membres à com-
battre le mauvais cinéma, car c'est
faire là acte de relglion et de patrio-
tisme contre la pire des infiltrations
étrangères.
Le cercle de Mazenod travaille a-

vec ardeur à franciser la ville d'Ot-
tawa et surtout Ottawa-est: il fera
part sous peu aux camarades de la
région de ses principales initiatives.

{ Le Cercle est à s'organiser pour la
vente des almanachs de la langue
française. Le cde Rodolphe Potvin a
occupé la .pouition de président d'of-
fice à cette réunion.
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Le Comité Régional d'Ottawa en-
voie aux divers cercles sous sa ju-
ridiction le questionnaire suivant:

décembre à la case postale 303 ou 
tions très bien, disant que nous ne

par le cde Georges Gendron. Il;

CHARLES

 

mieux à la réunion des
secrétaires, le 14 décembre.)

1. Nom du cercle.....
2. Président (avec adresse)
3. Secrétaire (avec adresse)
4. Combien de membres

5. Dites, en quelques mots. vos
principales initiatives depuis le com-
mencemeni de l'année, pour la piété,
l'étude et l’action?

6. Avez-vous étudié l’épargne?
T. Avez-vous une avant-garde?....

Quel est son directeur?
Si vous n'en avez pas, pour-

mités Central et Régional?
10. Sinon, jusqu'à quand l'êtes- ; d'autres peut-être, elle nous parle au

vous?

Te

la tire, les saines histoires ct les
belles chansons canadiennes nous
firent passer une soirée dont nous
n'aurions pas voulu voir la fin.

Le Cercle Philippe-Landry
——.— —~

Séance du 24 novembre
la discussion aujourd’hul ,porte

sur deux grands catholiques, Lovis
Vouillot, le grand journaliste catho-

Uque, et Garcia Morenno, l'homme
d'Etat, assassiné par la lib-- ponsée.
la discussion est très chaude.
Louis Veuillot est défendu supé-

ricurement par MM. Gauthier et Gui-
mond, tandis que MM. Thibodeau et
Boyer soutiennent Garcia Moreno de

leur puissante éloquencs. La maje-

rité favorisa Louis Veus::….
M. Philion nous lut a\o+ qualques

caricatures dans le genre Dulac.
Le R. Père Girouard nous dit quel-

ques mots el la séance fut levée.
Antoine Lévesque,

sec.-correspondant.

î POUR RIRE 8
J

Charles—Je n'en reviens pas. Le
Comité Central nous a fait le plus
beau cadeau de fêtes qu'il nous it
possible d'espérer.
Albert—Comment ça?
Charles—Dame, tu es bien le der-

nier à savoir que le Conseil Fédéral
prochain se fait à Ottawa.

 

C. D-—Pauvre de Mazenod!
C. R—Pourquoi pauvre?
C. D.—II ne peut pas garder le

trophée plus d’un an.
er

EN FLORIDE
eeeaten

Voici le temps de faire vos malles,
et en voiture pour la Floride.
La saison bat son plein là-bas, et

Ton se récrée a qui mieux. La Flori-
de est bien l'endroit par excellence,
l’on ut s’en donner à satiété en
fait de récréations extérieures et de
sports d'été—natation, canotage, pê-
che, tennis, golf, etc.

C’est une terre enchanteress> au
climat merveilleux, au panoraitia
magnifique, avec une ulation
charmante et hospitalière. Vraiment
vos rêves les plus beaux d’un hiver
tropical seront surpassés si vous vi-
sitez la Floride cet hiver.

Jacksonville à la frontière
Mexicaine. il n’y a que l’embarras du
choix de ces merveilleux endroits
où s'échelonnent hôtels, maisons de

nsion, et maisons d'été à la por-
ée de toutes les bourses.
Le Canadien National 2 mis en

opération un service de train rapide
—sans aucun changement de voitu-
res— de Montréal à Jacksonville,
Tampa, St-Petersburg, Miami, et au-
tres endroits de la Floride, par Je fa-
meux Washingtonian, comportant oe
qu'il y a de plus nouveau et de plus
confortable en fait d'aménagement.
Pour tous renseignements, réserva-

tions de lits, etc, veuillez vous adres-
ser a tout agent du Canadien Natio-
nal.

Déc. 12-283

  

 VEMBROKE, ONT.
eretl

10Are, 1987.
(Retournez sans faute avant le 15 La féte a lz tire de ln si-Catherine.

Parler de la fête à la titre de le
présidents ei Sie-Catherine, cela devient presqu’un

bien commun. Quelle est In famille
‘qui ne se paie pas le plaisir d’une
bonne fête à la tire, ce jour-là? Et
nous, de Pembroke, qui attachons à

réguliers : cette fête un vrai caractère d'impor-
| tance, féte qui n'est d'ailleurs que
le maintien de l'une des plys belles
.traditions de la race appuyée sur I'l-
| dés religieuse, craignons enfin, que
lle lecteur habituel des nouvelles de
| Pembroke, chrri de relive chaque an-
| née à même époque, un compte ren-
du toujours le même dans les gran-
des lignes. ne soit tenté dans son for
lintérieur de nous en faire teprothe.

9. Etes-vous en règle avec les co-' Mais nous l'rimons notre fête à Ia
tire de la Str-Ceatherine. plus qu’à

oeur. et comme on aime à varieri C
11, Cette année est uneannée de, des choses aimdes, il nos faut bien

discinline; qu’avez-vous fait dans ce, dire un mot de la dernière en dat”.
mens?

_Que_chacun se fasse un devoir de
r’nondre au questionnaire a temps.

CERCLE DUHAMEL
roommates ©

“L’Aumobne corporelle et spiritu-
elle”, tel était le titre du chapitre
du Catholique d'Action que le cde
Arthur Godbout lut comme lecture
pieuse. À la suite de l'analyse du
“Semeur” de novembre, commen-
cée à la dernière assemblée par le
cde Léo Boivin et terminée par le
cde Léo Charlebois, M. l'abbé Hé-
bert sut captiver notre attention
en nous parlant du catholicisme au
Japon.

Evangélisé au XVIe siècle par
saint François Xavier, le Japon fut
peu après le théâtre de sanglantes
persécutions. Quelques chrétiens,
échappés au massacre, furent re-
trouvés après trois siècles dans
quelques coins perdus du Japon.
Ceux-ci sont maintenant au nombre
de 60,000, jouissent de la liberté
de conscience, du droit aux char-
ges publiques et ont leurs prêtres
et même leur évéque indigenes.

Samedi, le 26 novembre, les
membres du cercle fétent la Ste-
Catherine chez le cde Léo Charle-

 

 bois. Une bonne et franche galété.

1

Mme Robert Watson, Port
Williams, Co, de Kings, N.-E,
écrit ceci:

“Je considère que le Sirop de
Graine de Lin et de Térébenthi-
ne du Dr Chase des plus pré-
cieux pour l’usage à la maison.
11 soulagea tout de suits mon
garçon qui souffrait du croup.
Maintenant durant trois hivers
consécutifs mes enfants n’ont

 

i.e 25 novembre dernier la grend»
famille canadienne-francaise ae
Pembroke et les vrillants compatrio-
tes du canton dec Stafford se réunic-
saient donc au complet nour Ia fé-
ter ioveuse et pleine d’entrain, Com-
me toujours nous pouvions voir tous
les âges se mêler. s'associer dans ‘me
méme bonne humaur. vne même
rnité; la présence d'un ecclésiastique
aimé et resnecté, M. l’anb® Pilon, vi-
\raire dans l’une de nos paroisses de

:nlus franche gaieté de régner. Ne 'a

Pembroke n'était pas sans rehaus-
“rr la fête, ce qui n’empêcha pas la

tire il y en avait en quantité, de
toutes les sortes et pour tous les
roûts. et tout le monde en a mangé
à satiété de cette excellente et plus
savoureuse tire de la Ste-Catherine.
Il v eut jeu de cartes avec nrix. Le
“45”, le “500” et le Euchre furent à
l'honneur.

Puis à une heure avancée, à re-
gret, emportant cependant le meil-
leur comme le plus joyeux souvenir,
nous dûmes nous sévarer nous pro-
mettant bien le rendez-vous pour la
prochaine “Ste-Catherine’’. Ainsi
prennent fin même les mellleurs cho-
ses.

Témoin.

COURRIERS DE PROVINCE
Toute correspondance (courrier

de province) doit, pour droit de
reproduction dansce journal, être
signée d’un nom responsable.

PROMPT SOULAGEMENT DU CROUP
Les rhumes et la toux sont aussi vite enrayés par l'usage à

Sirop de Graine de Lin et de Térébenthine du Dr Chase.

pas eu un rhume. Au premir
symptôme je leur donne du Ai
rop de Graine de Iin »t da T® |
rébenthine du Dr Chase et io
malaise disparaît aussi vie qui
s'est présenté.” .
Vous pouvez vous y fiet por

assurer le prompt sonlugemec::.
de la toux, des rhumes, «-!
croup, de la bronchite, du mn!
de gorge, cte.

Sirop de Graine de Lin et de Térébenthine

- duDr CHASE
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millier d'en/ants d'écoles ont
té à une conférence illustrée sur
rincipales cathédrales gothiques
onde, donnée à 19 heures same-
atin dernier dans le mus‘’e Vic-

Ll par le major W. C. N. Marriott.

e pellicule cinématographique,
ie par le ministère des Mince
Ztats-Unis, à montré aux specta-
» la Baie de Maples, le Mont Vé-
St-Marc, le pont des soupirs

enise, le marché de Mazolsuvesa,
‘longrie, les moulins flottants,
e Danube au sud de Budapest
‘autres scènes de l'Italie et dez
fans.

- ° =

© fausse alarme a été sonnéa
heures 6 dimanche matin à l'a-
;sseur d'incendie du St. Pa-
‘8 Home.
10 heures dimanche matin, un
gle de l'Association pour les

M'gles d'Ottawa, rue O'Connor, à
le feu à un tapis du table en

ant. Les pompiers du poste no
sont rendus sur les lieux, inais
bu a été éteint avant leur arrl-
et le tapis seul a ét? endom-

+ e e

à cause de Chas. Schmeckel,
ed Geick, Joseph et Edmond

:d, d’Eastview, accusés de voles
ait sur la personne d’Alex, Sé-
8 le 28 septembre, a été remise
indredi prochain par son hon-
le magistrat Charles Hopewell

our de police ce matin.
la demande de Me Schroeder,
at pour la défense de Geick et.
meckel, ce dernier a été libéré
le magistrat, parce qu'aucun
bignage prouvait qu’il avait
part à la bataille.
ns iv nuit du 18 septembre,
accusés arrétérent en camion
garage à l'angle des rues

th et Duke. Comme ils fal-
t beaucoup de bruit, M. Sé-

, qui demeure près du garage,
leur demander de xarder la

. Une bataille s’ensuivit au
8 de laquelle un des accusés
it brisé la jambe de M. Séguin,
n’a pH se rendre en cour de po-
que ce matin.
« Hal Burns occupe pour la
suite, et Me M. Doctor pour la
nee de MM. Joseph et Edmond

id.
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Spill it out, what's the senten-
a riposté Albert E. Millman
our de police ce matin, au ma-
rat Charles Hopewell. qui essa-
de lui faire comprendre com-
il était criminel de voler des
iux pour les chemins de fer et
‘en servir ensuite d'une maniè-
légale. ‘’Pourquoi la compa-

| ne tient-elle pas ses coffres
Miés à clef, allégua l'accusé.”
Tillman a été condamné à 6

Ms de travaux forcés.
eo constable du C.N.R. William

MPetty, à dit que Millman a volé
gnaux dans les cours du C.N.R.
'en est servi pour arrêter des
ns et voyager sur ces trains
he manière illégale. L'accusé a
é sa culpabilité.
e 5 novembre il était arrêté. à
1 sous le nom de A. KE. William
ondamné à $25 d'amende lis
rails ou un mois de prison pour

ir sonné une fausse alarme
s Hull. .
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à cause de Hélène Beaudoin,
sée de vagabondage le 10 dé-
bre par Jl’officier de moeurs
n C. Johnson, a été remise au
décembre par son honneur le
Fistrat Charles Hopewell en
r de police ce matin, L'accusée
EvGué sa culpabilité.

° a LU

es automobiles de MM. Peter
iregor, de Ramsayville, Ont. et

d E. Russell, 221 première ave-
ont été légèrement endoinma-
dans une collision à l'angle Je

ue Bank et de la 1ère avenue à
eureg 35 ce matin.

. > e

a cause de Ernest Fairfield,
avenue Beechwood, accusé par

détective Robert Fox, du vol
c effraction de la somme de
. chez le confiseur Peter Kar-

, sur le rue Rideau, le 27 no-
bre a été ajournée sine die.
rfield sera cependant remis en-
les mains de la police de Hui

hr répondre à une accusation
y Ms srave. La police dit qu’il a

amis dans Hull, un vol d’envi-
$485. >

- - LJ

fme Amanda Charbonneau a
é $5 d'amende plus les frais

» @cour de police ce matin pour
re servi de paroles injurieuses
'égard de Mme S. Larabie le 7
embre. L'accusé a nlé sa culpa-
té, mals a été trouvé coupable.
Wilfrid Gauvreau occupait pour
défense.

—e

"EUCHRE
Deschénes.lundi soir. le 12. Sans
atredit le plus grand de la saison.

a ter

ENTRERA SOUS
PEU EN FONCTIONS

. J. W. McKee, nouvellement
mmé assistant sous-ministre re
giène et du rétablissement civil
soldats. entrera blentôt en fon«-

hs. M. McKee était autrefois en
rge de la section de Toronto du
eau d'établissement des soldats.
dans le nouveau département fu-
né de l'hygiène et du rétablis-
ent, il viendra immédiatement
ds le Dr J. A. Amyot, rous-minis-
Il a été nomm®% à la suite de la
ission du maior Parkinson, du

Hor Flexman et de M. R. M. Ste
art.

 

 

GRANDE

PARTIE DE CARTES
Jeudi. la 15 Décembre

A 8 h, pm,

SALLE STE-ANNE

our aider le Dispensalre Bruyè-
BE, à secourir les pauvres à Noël

et au Jour de l'An.
y aura de jolis prix... aussi,
mérites d'une bonne ceuvre.

VENEZ NOMBREUX.  
 

+
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théâtre Russell,

 

la séance annuelle de la Suciété

des Dévats français. de l'Université

C'est toujours avec grande hopatien-

ce que le public de la Capitale

voit arriver l'approche et c'est pour

lui un plaisir toujours nouveau de

revoir sur la scène les élèves de cet-

te méritante
ment. ‘

Comme par les années passées, lu

pièce Jouée. samedi soir “L'Accusé”,

comédie dramatique en trois actes de

l’aul Croiset, a été très gultée. Un

nombreux et distingué nuditoire a

envahi l'historique lyssell pour ap-

plaudir aux talents des étudiarits de

l'Université. 11 se mélalt comme unc

atmosphère de mélancolie à la soirée,

car tous -comprenaient que c'était la

dernière fois que les oursdy vieux

théâtre Russell abriteraient l'auditot-
re qui depuis des années ussiste ré-

gulièrement aux séances. Bientst, Je

théâtre, témain des débuts en public

d'un si grand nombre d'élèves, sera

démoli pour faire de la place à un
parc de la Confédération.

Fidèle à sa devise: ‘"Préparons-

nous”, la Société des Débats français

de l'Université, qui en est cette an-

née à son quarante et unidme anni-
versaire, prend tous les moyens pour

former les étudiants à |, parole pn-
blique et à la bonne diction. Un de
ces nmivyens, c’est la séance annuelle
dans une salle de la ville, là où lés
citoyens peuvent constater les pro-
grès faits en la matière par ceux qui
fréquentent les cours universitaires.
Chacun des acteurs qui a pris part

à la représentation de samedi ‘soir
mérite des éloges, SI l'on tient comp -
te du peu de temps (deux mois) qu’on
a mis à la préparation, le succès
remporté est remarquable. Les per-
sonnages ont recueilli de chaleureux

applandissements et tous ont
rempli leurs rôles,

L'orchestre. de

Paquette, O. M. I, a joué avec gran-
de perfection de détails des pièces
Lien choisies. La musique a été un
numéro très apprécié au program-
me.
Dans les baignoires, on remarquait

le R, P. U, Robert, recteur de l'Uni-
versité, les supérieurs des diverses
communautés réligleuses de la ville,
un grand nombre d'autres prêtres et

de laïques éminents. ’
Le succès de 1d pièce revient en

grande partie au FR. P. Ernest, Re-
naud, O. M. [., directeur de la So-
ctété des Débats ‘Français de l’Uni-
versité et à M. Léonard’ Beaulne, di-
recteur artistique de la même So-
clété qui n'ont ménagé ni leur temps
ni leur dévouement pour préparer
les acteurs.

LA PIECE
“L'accusé” est de Paul Croiset,

auteur de ‘Le Coeur Dispose” que le
public a eu récemment. Yoccasion
d'applaudir au Monunient National.

Kille démontre bien la valeur -d’une
amitié sôlide et durable qui ne faillit
pas ou ne connaît pas de doutes mê-
me dans les moments les plus an-
goissants de la vie. Elle fait aussi
voir lés combats que doit parfois
livrer un homme pour fairc son de-
voir ct garder un secret.
Le lieutenant Armand Astier (R.

Pelletier) a hérité une grande fortu-

en

institution, d'enseigne- ‘

 

 ne d'un de ses cousins, I! en dépense
la plus grande part pour venir en
Aidé financidfement à ton beau-père
M. Monneret (J.-B. Rerthiaume) qui
est dans de mauvaises affatres. Mais

 

DE MEILLEURS
LOGEMENTS POUR
LES NÉCESSITEUX

ratfie ee

ON REVELE A LA REUNION DE
LA SOCIETE ST-VINCENT DE
PAUL HIER E' CERTAINES
FAMILLES PAUVRES VIVENT
DANS DE VERITABLESTAU.

   

-——

M. l'abbé Hébert, ‘emtouréd de -plu-
sieurs membres du clergé et:la. prè-
sidence active de M..C, J. Bettez, les
conférences  canadterines-françaises
de la Société St-CYincent de Paul dnt
tenu hier aprés-
leur quatrième’ aasomblée réglémen--
taire de l'année; l’armi les assistants
fort nombreux, on remardquait plu-
sieurs membres des ‘conférences - de

ques qui furent présentés par les Gf-
ficiers des différentes conférences de
la ville, mentionnons' le rapport du
Conseil particulier © .int-Louis qui

| résume les activités de Ta Soctété au
\ cours de l'année qui, bientôt, ‘pren-

sont faites Lu décès de S. G, Mer
Emard, archevêque d'Ottawa et, de
Mer J. O. Routhtér, (ut, tous deux,

pour essayer de procurer de met!-
leurs logements ‘aux pauvies qui.
dans certains gas, vivent, ni plus nt
moins, dans des, taudis. On a aussi
longuement discuté unè.question, d'un
ordre économique assèz compliqué:
celui ‘de la rétribution du travail de
-la tlasse ouvrière, On’ be: Propose “le
faire des enqguétes nitnutieuses - sur
les moyens d'éxistence ues ‘paudviel
dont les conférences de Saint.Vin-.
cent de Paul s‘occupent. . .
ia conférenco juvénile Saint-Al-

phonse, de la paroisse de, St-Gérar.1-
Majella, à reçu dés mains de , M.
l'abbé Hébert, ses lettre< d'agrégà -
tion qui Tul ont été aècordéés‘ ‘per
le Conseil général de In Sociéls, 3
Faris, : EEE :

STATISTIQUES
Les. bulletins statistiques fourn's-

sent les renseignements suivaats:r le
personnel des conférences, se conipo-
se de 571 membres: nombredo {a-
milles visitées, 844; personnes se-

| courues, adultes, 591; enfants, 1,125;
total: 1,716. Tes dépenses se sont
élevées à 37,865.36 et les aumdneas de
tous genres reçues se chiffrent à $8.-
099.02. D'excellents rapports furent
aussi présentés par les conférences
juvéniles de la Sälle ‘et Jéan-de-f18-
beuf. qui s'occupent, la première, des
vieillards de l'Hospice $t-Charles et
la deuxième, des enfants pauvres. })
est incontestable que le travail des
conférences de Ta Saciété. de Saint-
Vincent de Pant d'Ottawa mérite et
avantage — l'encouragement géné-
reux qu'elles reçoivent.

EUCHRE REMIS -
- Pp —

se srand  chre du culs de hoquet
: Wrightville est rem!: à MERCRE-

Df. TE 148 DECEMBRE.
N'oubliez pas g'ie Je prix d'entrée

est un poile Bélanger.
ix de présen-.Nous aorn(.ouns un

personne.
MERCREDI, LE 14 DECEMBRE.
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ce à chaque

| Rade le suivant:

Armand gardé'le setret le plus abso-
lu au sujet de ce qu'il avance à son thier et €. Quenneville.

aigus ;

Sous la présidence d'honnéur. de,

dt; à la Basilique,|»

dra fin. De touchantes allusions: y

portèrent sur les mesuresAprendre’

Laséance des Débats Francais

| © “L’ACCUSE”

_

 

Les élèves de l'Université remportent un beau scuccès samedi soir au

Ce Jernier a épousé labeau-pére.
Armand et de son frére,mère de

d'Ottawa est devenue traditionnelle. | Jean Astier (KR. Clément) et demeure

aveu scs deux beaux-fils.
Ur, un autre cousin du lieutenant

Armund arrive d'un lointain voyage

et conteste la validité du testament

qui ‘a fait Hériter le Meütenant As-

tier. . Ce dernier’ est soupçonné de

faux. On l'açeuse d'avoir empoisonne

le testateur. Un inspecteur. (R. Boy-
le) et des gendarmes LG. Poutré et’
H.'Monette) font des perquisitions

chez lol. -
Les autorités de l'armée, par l'en-

tremise du capizaine Delmous (F.
Spénard) le mettent en demeure de
signer sa demande en disponibilité
et malgré sa grande peine, il s’y ré-
signe. CT
Un instant Jean Astier doute de

l'innocence ‘de son frère. Mais un
ami,, le lieutenant Cornille (R. Po.1-
tré) affirme sa confiance inébranla-
ble en Armand. .
.Le lleutenant Astier découvre bien-
tôt, que le coupahle dans l'affaire,
c'est Monneret, Il tombe en posses-
rion d'un document qui contient une
formule de poison et les circonstan-
fes lui donduisent à découvrir que le
faussaire et l'empoisonneur, d'est
son. beau-père. :

Astier. détruit le document. Il re
laisse traduire en cour, souffre mor-
tellement des {injustes soupçons qui
pèsent sur lui, mais ne veut’ pas dé-
voiler le crime de son beau-père.
Après yn long procès, la cour ac-

quitte Armand. Mais il reste un
doute chez Je populo, Armand souf-
fre de ce doute et il veut écouter sa
conscience qui lui dit de remettre à
son' cousin lésé la somme qui lui re-
vient, Mais remettre, c'est avoué sa
culpabilité...
Cependant Jean a tout deviné, Les

bien | jeunes gens parlent à leur hbeau-pè-
re. Celui-ci teint d'abord l'étonne-

l'Université sous ment en se voyant accusé. Bientôt.
l'hablle direction du R. P. Arthur (cependant, il reconnaît ses torts et

veut se tuer. Mais ses fils l'en empê-
chent. :
Entretemps, le lieutenant est réin-

tégré dans l'armée. Tout s'arrange:
les fils pardonnent, le beau-père est
repentant, restitution sera faite et
l'honneur sera sauvé.
La partie comique de la pièce c'est

le rôle de Pistache (U. Rouleau), va-
lét des Astier, qui déride l’audito:re
par sa mimique et ses réparties.

-PERSONNAGES
Armand Astier, lleutenant,

Rooney Pelletier
Jean Astier, son frère,

Roger Clément
Gernitle, lieutenant .. Roméo Poutré

stache, valet Ubald Rouleau
Capitaine Delmons ..... F. Spénard
Monsieur Monneret, J. B. Berthtaume
Uninspecteur ....... Roland Bovle
Gendarmes, G. Poutré et H. Monette

- CONSEILDES DEBATS
FRANCAIS =

Directeur, R. P. Ernest Renaud,
O. M. I; président, M, J.-B. Ber-
thiatme; vice-président, M, Victor
Leroux; secrétaire-grchiviste, M. C.
Quenneville; secrétaire - correspon-
dant, M. A. Plouffe; secrétaire-tré-
sorier, M. R. Lanthier; conselllers,
MM. F. Côté et P. Bélanger: direc-
teur artistique, M.-I:éonard Beaulne.

LL. “DEBAT PUBLIC
Le débat public de la Société aura

lteu le 8 avril 1926. Le sujet discuté
La cession du Ca-

nada a été favorable aux Canadiens
français. Les orateurs seront MM. J.
B. Berthiaume, Z. Maheu, R. Lan-

Conférence duR.P. Boulay,
hier pourles enfants
rer

Le R. P. Ph. Boulay, C.S.C.…, mis-
sionnaire au Bengale, à donné à 2
heures 30 samedi après-midi, dans le
Monument National, une intéressante
conférence illustrée sur les missions
du diocèse de Chittagong, au Bengale,
Indes. Cotte conférence était spécia-
lement pour les enfants, qui se sont
montrés très intéressés ,à la confé-
rence du F..P, missionnaire.
Le Père Boulay a’ parlé aux enfants

de la vie du missionnaire dans les
missions des Indes. Il a'aussi parlé
longuement des moeurs, des coutu-
mes, des notions géogruphiques et
autres détails intéressants sur le
grand pays des Indes [Les enfants
se sont intéressés surtout aux vues
sur les- missions du Père Boulay.

L'intérêt et la sympathie que l’'au-
ditoire a témoigné au Père miss'on-
naire dans sa conférence de samedi!
dernier sont très. significatifs et nul

Te doute que demain soir-le Monument
Hull. A part des bulleting. statisti- ' Natlonal ne nppaurra pas contenir tou-

tes les personnes désireuses d'enten-
dre. la conférence -du‘R. P. Boulay,
C.8.V., sur ses missions des Indes. Ie
Père Boulay. est un fils -d'Oitawa:
ses parents demcurent encore dans’ la
ville. 1 était - parti depuis 15 ans
dans les missions des Indes

* LE MEILLEUR
Lundi soir le 13 & Deschénes ren- dez-vous des Jou urs de cartes au

plus grand euchré de la saison.

La Cie Northern Electric a
le contrat pour cès signaux

; een +

La cofimissidy de police a ac-
cordé un coûtrat de $1800 a la
Northern Electrig  Co., pour l'ins-
tallation de -signaux automatiques.
aix angles des rues Bank et
Sparks. 'O'Connôr et Sparke, Met-
¢3lfe et Sparks. €

i L'Installation des. signaux auto-
matiques pour ; diriger Ia circula-
tion sera ‘probablement terminre
pour le-jour de Noël, puisque la

continent. -
Les signaux seront installés a

chaque angle de rte et fonctionne-
ront automatiquement.
‘Btop’’ sera indiqué par une
mière rouge. le signal ‘‘caution’’,
par une lumière jaune, et le signal
‘go’, pat âne lumière verte.

Les différents signaux se succè-
deront ‘À une nériode de 3 minutes
chacun. Se

nse,fbn

Conférence Illustrée
Sur les. Missions de Ste-Crnix, au!

r le Riv.Hengal. Indes, donnée 
  

compagnie se mettra à l'oeuvre in-|
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DEUX MATELOTS
DU “LAMBTON”
SONT DISPARLY

Dix-huit membres de I'équi-
page de ce navire sainset
saufs à la Baie Goulais.
—Le “Lambton” s’échoue
jeudi après-midi et l’équi-
page reste à bord jusqu'à
samedi matin à quatre
heures.

AUTRES NAVIRES
SAULT SAINTE-MARIE, 12—-Un

récit d'aventure qui dépassera pro-
bablement, en détails navrants, tous
ceux des nombra:x vaisseaux qui
ont a eu à essuyer la semaine der-
nière, la plus terrible tempête de
l'histoire sur les Grands Lacs, est
bien celui du vapeur Lambton. Dix-
huit membres de l’équipage de ce
navire sont en sûreté à la Baie Gou-
lais, deux autres manquent à l'appel.
et le Lambton est en dangereuse
posture sur un récif, à 11 milles
du rivage sur le Lac Supérieur. Les
marins qui manquent & l'appel sont,
le pilote Baird, de Wiarton, et Ivan
Moore, d'Owen Sound. On n’a pu se
procurer par téléphone, du capitai-
ne Livingstone, que de maigres dé-
tails sur Bonaventure. Le navire s'est
échoué au large de l'Ile Parisienne,
à quatre heures jeudi après-midi.
L’équipage resta à bord jusqu’à sa-
medi matin. à quatre heures, alors
qu’il tenta d'atteindre le rivage, dans
les chaloupes de sauvetage. Il y
avait amplement de nourriture à
bord, mais la posteure du navire
semblait si dangereuse et la tempê-
te, de plus en plus menaçante, que
le capitaine commanda de mettre
les chaloupes à la mer et de tenter
d'atteindre la rive. Les chaloupes ac-
costérent aux environs d'une mission
indienne à 35 milles du Sault Sainte-
Marie. Les rrarins se mirent en rou-
te vers midi nour re dsmner endroit.
On dit que l’un des deux marins
qui manquent à l'annel a été emporté
par-dessus bord par un paquet de
mer.
JA FIN DE LA NAVIGATION
PORT ARTHUP, Ont.. 12.—Plus la

navigation tire à sa fin sur les
Grands Iacs plvs se fant nombreux
les désastres. Aujourd'hui le navire
“Oplabay”, cui a fait naufrage à ri-
le Shot, nrès de Marquette. et le
“Lambton”. échoué nrès de l’île Pa-
risienne, ne sont plus que des éna-
ves. Le “Kamloops” de la Canada
Steamshin Lines. manque aussi
l'apnel et on entretient de - vives
crairites à son sujet. La compagnie a
envové ce matin, Je remorqueur Is-
let Prin~e a sa recherche. Le remor-
queur Champlain, qui s'est porté an
secours de l”“Altadoc” est en sûreté
4 Portage Entrance, Xeeweenah.
Le fréteur Martian. échoué près de

I'ile Hare. à 15 milles de Port Ar-
thur résisite à tous les efforts que
lon a tentés jusqu'ici pour le ren-
flouer. : :
Dans les maigres détails, reçus fcl,

on a vu le Kamloops pour la der-
nière fois a Whitefish Bav. Le “Win-
nipeg” oui l'a signalé est arrivé à
Port Arthur vendredi soir.
La navigation fermera à minuit

ce soir.
A LA RECHERCHE DU

KAMLOOPS
PORT ARTHUR, Ont, 12—Le cô-

tier “Islet Prince” est parti cet après-
midi a la recherche du Kamloops de
la Canada Steamsbin Lines dont on
n'a plus de nouvelles depuis mardi
dernier. L'“Islet Prince” fouijllera les
environs de la rive nord, se diri-
geant vers Michinicoten.
LE “CHAMPLAIN” EN SURETE
PORT ARTHUR. Ont, 12.—Le re-

morqueur Champlain. de la Cie Do-
minin Towing and Salvage. parti de
Port Arthurvendredi dernier. au se-
cours de 1“Altadoc” était ce matin a
Portage Entrance, Keeweenech. 1] re-
tourne à Port Arthur. C'est la pre-
mière nouvelle qu’on a du remor-

  

aueur depuis son départ vendredi
dernier.

PRYS PANS LER GULACES
SAULT SAYNTT-MARIF. 12—Le

remoroueur “General” parti de Dé-
tour nour Je Fault. ce matin. avec 13
membres Ae l’énuipage de l”““Agawa”.
ast pris dans Jes races A la pases
N'esbish, On travaille ferme pour le
libérer.

À DESCHESNE
—

le blu: grand euchre de la saison,
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DROITS DE Mme IRVINE
-

En cour hebdomadaire, Mes W. F.
Schroeder et H. Fisher ont deman-
dä récemment une direction au juge
Fisher dans l'affaire de la succession
John Albert Irvine, décédé le 29 jan-
vier. 1927.

Il! s'agissait de définir les droits de
la veuve, séparde de son mari en
1926, vis à vis la succession. Me
Fisher occupait pour cette dernière
tandis que Me Schroeder représen-
; tait les exécuteurs testamentaires.
Le juge a déclaré que la veuve avait
droit d'hériter de certaines posses-
sions à elles laiss!es en vertu du tes-
tament.

~~

!

: AUTOS RETROUVES

  

 
  

‘trouvés aujourd'hui.
L'automobile du sergent Albert E.

| Knight de la police d'Ottawa. qui
avait été volé samedi soir sur la rue
Queen, près de IR rue Bank. a été
\retrouvé vers onze heures ce matin

Le signai'à l'angle des rues Bronson et Ja-!
lu-‘mes. L'auto est un Star Six, et n'a;

! pas été endommagé.
. L'auto de M. G. Reddy, de Meriva-
e

| face du Bowles Lunch sur la rue
| Rideau, a été retrouvé en ruines par
la police provinciale d'Ontario, ès

| de Alfred, Ontario. L'auto a été brû-
:lé et abandonné sur le bord du che-
i C'est une routière Chevrolet.

| M. Laferr:ère remercie
—>> —_—__

dans

:res élections.

à|bina Riopelle (Renaud), Baie

le lundi 12 décembre. Venez en fou-:

! Deux automobiles volés ont été re-,

qui a été volé vendredi soir en!

M. Roland Lnferrière. candidat au
. poste de commissaire de ln Commis-|

Mare Ph. Boulay, C.S.C., MARDI. sion des Ecoles Séparées.
le 1% décembre 1027, A 8 h. 13, quartier No 1, au cours des dernié-
p.m. Billets: S3c et 30c. En vente
où à échanger à partir de mercredi,
le 7 décembre, chez M. Gaulin, bi- |
jouter, édifice du Monument Nat.

le

désire remercier sin-
| cérement. par la voix du “Droit”, les
nombreux électeurs giu ont appuyé
sa candidature et l'ont honoré de
leur confiance aux umes électorales.

 

LE DROIT OTTAWA LUNDI 12 DECEMBRE 1927
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FEU M. JOSEPH RIOPELLEÀ
 LAISSÉ UNE SUCCESSION DE $353,164

15 méveux et nièces héritent
de $23,000 chacun. —
Plusieurs institutions da
charité reçoivent des
dons. .

LESHERITIERS
- Un des testaments les plus corsi-

dérables qui aient été vus à Ottawa

depuis un grand nombre d'années a

Sté déposé samedi dernier en cour

des tutelles du, comté de Carleton

pour vérification.
Le testateur est M. Joseph Riopclle,

[ms membre de la Commission

 

d'Embellissement de la ville d'Ottawa

et homme d'affaires bien connu. En

vertu du testament, M. Riopelle, dé-

cédé le 31 octobre dernier, laisse ‘une

succession de $333,164.53. Les héri-

tiers princinaux sont les neveux et

les nièces du défunt, au nombre de

15. qui reçoivent chacun une part ds
$23,040.96. -

Plusieurs. institutions de charité
la ville reçoivent des montants

de
de

des dons a des am!s pour services
rendus.
La Cie Royal Trust est exécutrice

testamentaire. La requête pour véri-
fication a été‘faite par l'entremise de
M, J. U. Vincent. Ja succession tota-
le comprend. des biens liquides dont
$288,164.00 en Ontario, $33,465.00 dans
la -province de Québec; des biens im-
meubles. dont $16,460 en Ontario et
215.000 dans la province de Québec.
Il yv a également $4,666 en biens li-
quides dans Ja Nouvelle-Ticosse,
Le défunt avait un placement de

$245.331.03 en Ontario dans l'assuran-
ce, les stocks bancaires et autres. Il
avait en hanque en comptant une
somme de $34,766.43.

Le. testament a été fait le 22 mai
1925 et les témoins sont Francis John
Hamon et Franeis Maynard Hamon.
En vertu du document, l'Hospice St-
Charles d'Ottawa et le Refuge St-
Patrice recoivent chacun $1,000; I'ho-
pital Général d'Ottawa, le couvent
du Bon Pasteur, la conférence d'Ot-
tawa de la Société St-Vincent de Paul,
l'Orphelinat StyJoseph, le Refuge de

Eethléem, le Refuge protestant pour
les vieillards, le refuge Perley. reçoi-
vent chacun $500. Pour services ren-
dus, Philippe Michaud recoit $750 et
les vêtements .du défunt; le testateur
laisse à Wm E. O'Meara, pour ses
services, la somme de $750 et deman-
de qu’il aide à ses exécuteurs testa-
mentaires à remplir leurs devoirs.
Le défunt laisse à Annie Gagnon

une invalide, la somme de $500.
Tout le reste va à ses neveux et

nièces dont les noms suivent: André
Riopelle, adresse inconnue; Anna
Riopelle (Gibson). Madison, Ont.: Al-

Caclie,
Ont.; (Mara Riopelle, adre<sz incon-
nue; Edouard Payment, Eiie, Mani-
toba; Albert Payment, Hulton, Mani-
toba; Alfred Payment. Essondale,
C.B., Rosina Payment (Champagne),
St-Norbert, Man.; Clara Payment.
(Pacaud), Winnipeg, Man.; Arthur
Jolicoeur, Eastview, Ont.; Télesphore
Jolicoeur, Ottawa; Cléophas Joli-
coeur, Ottawa; Marina Jolicoeur (Ié-
silets) Ottawa; Eugène Jolicoeur, Ot-
tava; Télesphore Latrémouille, Mont-
réal.
Ics 15 parents. recoivent chacun

une part de $23,040.96. Le défunt de-
mande que les exécuteurs voient i ce
que les héritiers bénéficlent immé-
diatement d'une somme de $50.000 qui
sera partagée selon les termes du tes-
tament. TI] demande également que
tout son avoir soit converti en comp-
tant. ’
Dans le cas des deux-tiers de parts

qu'il possède dans certaines limites à
bois du Grand Lac Victoria, il de-
mande que les exécuteurs s'entendent
avec le détenteur d'un tiers des parts,
la succession Alex. Barnet, pour la
vente de ces parts sans qu'aucun
parti ne soit mécontenté.

OBLIGATIONS
Les obligations en Ontario que pos-

sédaient le défunt sont les suivantes:
Dominion du Canada, 1940, $20,127
Dominion du Canada, 1943, $20,783
Dominion du Canada, 1946, $10,107
Dominion du Canada, 1931. $35,721
Dominion du Canada, 1927, $ 8183
Spanish River Pulp and Pa-
par Mills, T.td., 1041 § 5.575

C.N.R, 1937... ... - . 310,000
Canada Permanent Mortga-
ge Corp. 1932 . . . . $ 1,525

Montreal Metropolitan Corp. $15,225
STOCKS

Te défunt était détenteur des stocks
suivants en Ontario: -
Ottawa Traction, $3.456.00: ConsoH-

dated Light, Heat and Power Co,
$10.080.00; Ottawa ‘Light, Heat and
Power. $3,920.00: Ottawa Light, Heat
yand Power. $10.500.00: Spanish River
; Pulp and Paper Mills, Co., $7.400.00;
Che Colonial Investment Loan Co.
Toronto, 1286.00; The Trusts and Gua-
rantez Co.. Toronto, $4,700.00: The
Trusts and (iuarantee Co.. Toronto$940.00; Ta Banque de Montréal, $31..
500.00; La. Banque de la Nouvelle-
Ecosse. $15,000.00; Autres stocks ban-
caires ou autres. $46.56.

DANS QUEBEC
Les obligations détenues par le dé-

funt dams la province de Québec
étalent les suivantes: St. Maurice
PorPaML $10.149.86. Bramp-

i p and. ;
ons Paper Co, Montréal,

In fait de stocks duns Québ
!Riopelle possédait Ics suivante M.
_Montreal Tramways Co. Montréal.
ads ati sired Securities, [td
i) réal. 1770.00; 1 5 i-
ios, $485.00 70.00 United Securi

EN COMPTANT

 
A la banque de lu Nouvelle-Ecosse, |jrue Ridéau, le défuht avait en comp-

tant la somme ‘de$6,171.59: à la Bun-
‘que de Montréal, rue Rideau, il avait
$28,259.78; à la hanôve d'épargne
[d'Ontario, {I avait $335.06. °

 

LUNDI LE 12
+
le plus grand euchre de la saison à
Daschênes. Rendons-nous en foule.

4 . - . . -

, Cause ajournée “sine die”
ow

La cause de la Cie American Oil
contre M. Trudel, en réclamation
de $380 pour une pompe à gazoline,
a été ajournée sine die en cour du
comté de Carleton. ! semble tout
probable que la question se rêglera
lhors cours. Trudel allègue que la
pompe ne fonctionnait pas bien. Me
Lorenzo Lafleur occupe pour la dé
fense tandis que la compag-rie st
représentée par M. Grant Cooper.

EUCHRE
. reele
Lundi le 12 A Deschénes. Ce sera

le meilleur de ia saison.

è

  

  

 

$500 a $1,000. Le défunt a aussi fait |

| ciale dont nous
I fiéres, dit Mme Beaubien, et le mé-

 

DÉCORÉE DE
LA MÉDAILLE

PONTIFICALE
Mme L.-G. Beaubien, prési-

dente de I'hopital Ste-Jus-
tine, de Montréal, vient

“ d’être décorée de la mé-
daille papale, en recon-
naissance de son dévoue-
ment pour les enfants ma-
lades. — Le délégué lui
remet la médaille.

—feer

“BENE MERENTI”
—————

MONTREAL, 12.—L’hopital Sainte-
Justine a été honor: samedi par Sa
Sainteté Pis XI dans la personne de
sa dévouée présidente, Madame L.-
G. Beaubien, qui a reçu des mains
du délégué apostolique, S. E. Mgr
Cassulo, la médaille papale “Pro Ec-
clesia et Pontifice” en reconnaissan-
ce de son insigne dévouement pour
les enfants malades, C’est une ma-
gnifique médaille d’or de la gran-
deur d’un dollar d'argent, à l'effigie
de Pie XI et porta cette devise
“Bene Merenti”. Elle est soutenue
ar un ruban en moire blanche et
aune, les couleurs du Pape, et une
épingle d'or. La médaille avait été
envoyée à S. G. Mgr Gauthier qui
l'avait apportée en même temps que
le diplôme la conférant et a deman-
dé a S. E. le délégué apostolique de
la remettre à Madame Beaubien.
Les dames patronnesses recevaient

hier à l'hôpital Sainte-Justine, pour
célébrer le vingtième anniversaire de
la fondation de cette oeuvre. C’est en
effet le 30 novembre 1907 que le pre-
mier comité de l'hôpital a fonction-
né. Tout ce que Montréal compte de
personnes s'intéressant à cette belle
oeuvre était présent, les invités étant
reçus par le docteur J. C. Bernard
et Mme L.-G. Beaubien, aidés des
autres médecins de l'institution et des
dames patronesses.

S. E. Mgr Cassulo, est arrivé en
même temps que S. G. Mgr Gauthier
et accompagné de son secrétaire par-
ticulier, Mgr Bearzotti. Ils ont été
reçus par le docteur J. C. Bernard et
la bénédiction des nouvelles salles a
été faite immédiatement par Mgr
Gauthier, qui étail accompagné du

 

la grande salle du rez-de-chaussée
du nouvel édifice, salle qui sert de
classe aux enfants infirmes.

S. E. Mgr Cassulo ayant a sa drol-
te S. G. Mgr Gauthier, administra-
teur du diocèse et à sa gauche, l'hon.
Athanase David, représentant du
gouvernement provincial. Mme L.-G.
Beaubien a souhaité la bienvenue a
S. E. le délégué apostolique. Elle dit
comment l'hôpital u ét plusieurs
fois l’objet des bontés du Saint-Sié-
e. Lors de la fondation, Sa Sainte-
é a envoyé une bénédiction aposto-
lique spéciale pour l'hôpital et ses
fondateurs et, depuis, l'hôpital a été
encore béni par Pie XI. Aujourd'hui
il a l’insigne honneur d’une visite
du délégué papal ot la présidente y
voit l'augure d'une protection parti-
culière pour ses chers petits malades.

Elle dit ensuite l'union parfaite qui
existe entre le personnel laïque et le
personne! religieux de l'hôpital. Tous
es deux ont su obtenir une collabo-
ration parfaite et il existe une ho-
mogénéité, complète entre les deux.
Le personnel laïque se donne pour
objet de satisfaire les beswns maté-
riels de l'hôpital et le personnel re-
ligieux voit à la direction interne et
aux soins à donner aux malades sous
la direction des médecins.

“C'est un exemple de charité so-
avons lieu d'être

rite en revient non seulement aux
fondateurs, mais aux autorités civi-
les et au public qui nous ont aidées
si généreusement et ne se lassent
pas dens leurs efforts pour notre
succès.”
La présidente a un mot d

pour l'honorable Athanase David, re-
présentant du gouvernement provin-
cial oui, bien souvent. en outre de son
appui personnel. a su se faire l'in-
terpréte des dames patronesses au-
prés du gouvernement provincial.
Deux des petites malades de 1'hé-

pital, Alkertine Caudry et Cécile
Desnoyers. présentent des adresses
de bienvenue. la premiére au délé-
gué anostolique et 10 seconde à l'ho-
norable Monsieur David. Celle-ci
nrovoaue le rire de tout le monde et
du ministre lui-même, auand elle le
remercie de ce au'il a fait et de ce
qu’il fera. Ces remerciements anti-
rings dérident tout le monde et I'hon.
Monsieur David fait observer que
n'est aller vite »n besogne. mals ait'il

fera son possible por ne nas faire
mnmntir la netite malade. Les deux
“nfants sont bénites par Mgr Cassu-
lo.

 

PAS LE MEME
JR

Joseph Albert Latour, qui a com:

paru en cour de police récemment.

n'est pas M. J. A. Latour, 98 rue Em-

press.
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Tout est prét pour la
reprice de I'enquete

; — Pn +

| ENTREPRISE, Ont. 12 (S. P. C.)
| Tout est prét pour la reprise cet
après-midi de l'enquête sur la col-

j sion du 27 novembre. alors que le
(rapide du C. P. R. entre Montréal
;et Toronto vint en collision avec un

| vitement de Dockrill.

\PERTES DE $26,000
PAR UN INCENDIE

P.

 

 
i

| MONTREAL, 12 (5. P.C.»—Des

causés aujourd hui par un incendie à

Craig. Les flammes furent vite mat-
tris:es par les pompiers, qui les em-
péchérent de se propager aux édifi-
cas environnants. Les magasins des
alentours furent quelque peu endom-
magés par la fumée et l’eau. La uir-
culation fut suspendue pendant une
demi-heure. 

délgué apostolique, des prétres pré-:
sents et du personnel rigeant de
l’Hôpital. | ;
Le délégué papal a été reçu dans

d’éloge |

train de marchandises à la voie d'é-,

dommages estimés à $26,000 ont étéj

la Canada Brass Products Co. rue!

 

     

 

est encore

votre choix au

ROYAUME des JOUETS

complet.

rurt

| Paadaaadidasadadididddaddy

C'est le bon temps pour faire

7 Rien d’étonnant que les jouets
le Murphy-Gamble se vendent
promptement, car jattais ante-
ricurement nous n'avons eu un si

bel assortiment de jouets. ll y a une pro-
fusion de nouveautés.
riété de jouets pour amuser les enfants.
C’est maintenant le bon temps d'acheter
ce que vous désirez, et cela tandis que
l'assortiment
manquez pas de visiter le royaume des
jouets le plus tôt possible, et amenez les
enfants avee vous.

Une grande va-

Ne

 

 

 

UN INCENDIE QUI
AURAIT PU AVOIR
DES SUITESGRAVES

LE FEL! SE DECLARE CI MATIN
DANS UN AUTO-CAMION QUI
SE TROUVAIT PRES DE PLU-
SIEURS RESERVOIRS D'HUILE
DOMMAGES DE $500.

—_——
Jn incendie qui aurait pu avoir de

très funestes conséquences s'est dé-
claré vers 8 heures 10 ce matin dans
un camion automobile de la Canadian
Oil Company entre le pont de la rue
Wellington et Somerset, dans un en-

droit adjacent à la cour à bois de la
Cie W. C. Edwards.
Au moment où deux employés de

la Cie se préparaient à partir pour
une randonnée. le feu se déclara sou-
dainement dans le camion et mena-
ça de se communiquer à une série de
réservoirs d'huile de 300 gnllons. L'a-
larme fut par bonheur donnée promp-
tement de l'avertisseur 148, à l'angle

des rues Bayswater et Somerset. Les
trois postes Nos 1, 7 et 11 répondirent
en toute hâte à l'appel et grâce à un
travail ferme et aierte les pompiers
réussirent à maîtriser l’incendie, en
peu de temps, et à empêcher le feu
de se communiquer à tous les réser-
voirs. Une partie de l'huile du camion
et de quelques petits réservoirs ont
été consumés et quelques planches
sur une pile de bois voisine ont été
légèrement brûlées.

Richard McKay, un employé de la
compagnie, au risque de sa vie, est
Testé près des réservoirs jusqu'à ce
qu’il fut certain que le robinet d’a-
limentation venant du grand réser-
voir était fermé. On garde les gran-
des quantités de gazolines dans
d'immenses réservcirs soutenus par
des piliers de ciment. De ces réser-
voirs. la gazoline est canalisée dens
de plus petits soutenus par une pla-
teforme de bois. C’est de ces petits
réservoirs qu’on alime:*e les ca-
mions. Soudainement, le feu prit a
la gazoline sortant du conduit du
petit réservoir. L'employé qui se te-
nait sur la plateforme de bois ferma
immédiatement le robinet condui-
sant au grand réservoir, mais n'eut
pas le temps de fermer celui qui re-
liatt le petit réservoir au camion.
L'intensité de chaleur et la fumée le
forcérent à sauter. Le camionneur
retira sa voiture pour empêcher le
contenu de s’enflammer. En neu de
temys. la flamme jaillit dans l'air et
on vit s'élever au-dessus de l’incen-
die un épais nuage de fumée.
David Gravelle, le camionneur. qui

se trouvait prés du réservoir. n’eut
pas le temps de se rendre comnte
de la cause de cet incendie. Il dé-
marra et alla placer sa voiture un
peu plus loin. Il dit que la chaine
dont on se sert comme prise de ter-
re pour l'électricité statique était
bien à sa place.  DANGER D'EXPLOSION
Commentant l'incendie cet après-

m.di. le chef Burnett dit qu'il aurait
pu avoir de graves conséquences si
les pompiers n'étaient pas arrivés au
début sur le théâtre de l'incendie. lin
effet i| y avait plusieurs réservoirs
d'huile à proximité l'un de l'autre et
situés à quelques pieds soulement d'
la cour à bois da la Cie W.[id
wards. Si le feu avait eu le temps de se

| communiquer à tous les réservoirs
lune explosion se serait produite selon
|toute prohahilité et une conflagration
s'en serait suivie dans les mililers de
pieds de bois de la Cie W. ©. Edwards.
La brigade des pompiers sous la di-
rection du chef Burnett est cepen-
dant demeuré maître de In situation
au cours de tout le temrs de l'incen-
die.
Quatre jets d'ean furent suffisants

à éteindre l'incendie. Tes postes Nos
2, 8 et 9 se rendirent sur les lieux on
réponse à une deuxième alarme son-
née à l’avertisseur No 122, mais re-
tournèrent sur leurs pas après avoir
pris connaissance d~ la situngion.
Les pertes globales ne s'éléveront

probablement pas à plus de $590 nous
disait ce midi le chef Burnett. T'é-
paisse fumée a donné un aspect beau- ,

 
l'était en réalité.

UN PRETRE ARRETE
eye—

MEXICO, 12.—(8.P.A.)—Des dépê- !
ches de Puebla disent que Carlos Dias |
de Urdanivia, avocat distingué et Joa- !

i

|

  
iquin Cardoso, prêtre catholique, ont
l'été arrêtés ct envoyés à Mexiro pour
"subir une enquête qui déterminera
‘ail ont été mêlés aux activités de la
ligue pour la défense des litertés reli-
gieuses.
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Conférence Illustrée
‘L'Inde Mystérieuse"

Par le

Rév. Père Boulay, 5. 5. C.

srdi Soir. le 13 Décembre
A 8h. 43

A 1a Salle Notre-Darc
(Monument Nat.)

Artistes au programme: DJ. et

Mme C. Paré, M. L, Renaud et I

t'urchestre de M. E. Roy.

Organisatrices: Mme A.-B. La-

certe. Mme L.-A. Hurtubige,

BILLET 59 et 36 sous |,  

RE
‘+

coup plus grave à l'incendie qu'’it ne !!

PROBLEME DU RESSORT
DE LA DIPLOMATIE

WASHINGTON, 12 (S. P. A) —
Fouillant tous les recoins dans le but
de s’enquérir des faits, relativement
à l'accusation que le président Cal-
les du Mexique a voulu payer douze
cent mille dollars à quatre sénateurs
américains, le comité spécial du sé-
nat a mis à jour un problème qui
demandel'intervention diplomatique.
Ce problème se rattache au subpoena
du comité émis pour Arturo M. Elias,
consul général du Mexique à New-
York. demi-frére du
Mexinue, qu'on dit être le principal

la manipulation
d'un fonds d'un million. Le droit di
comité de citer Elias est contests nat
l'ambassadeur du Mexique sux Etatr-
Unis, M. C. Tellez, oui rrétand nue
d’après la loi internationale. les e+s+-
ges consulaires ne sont pas roumisss

personnage

aux subpoenas.
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Le

président

JUIFS PRIS AU LASSO
PAR DES ETUDIANTS

LONDRES, 12. — (S.P.A.) -- Vue
dépêche

tionnels sur
tiques en

de Budapest,

Daily News donne des détails addi-

les outruzes untis“mi-
Transylvanie.

Hongrie.

De5

du

dil

étu-
diants sur un train ont, dit-on, pris
au lasso trois Juifs et deux Hongrois

furentà Kolozs. Les malheureux
traînés sur une distance de cinquan-
te verges avant que les cordes ne sc

rompirent. Cinq fillettes écolières eu-
raient aussi été capturées et assail-
lies à Oradea Mare (Nagpvarad) par
les étudiants et jetées ensuite en bas
du train. 1e premier secrétaire de ln

légation anglaise à Budapest a été
envoyé cn Transylvanie pour y faire
enquête.
 

Onretrouve les
casques de deux aviateurs

errmetl+mame me

SAINT-JEAN, Terreneuve, 12. —
D'après une dépêche de A. J. House,
de Aagathuna, Terreneuve, on a re-
trouvé deux casques d'aviateurs sur

mile
a Tecueflli la £c-

maîne dernière, le cadavre du cem!e

le riveze a

Clambank,
un

où on

 

ou deux de

de Lesseps. On continue les recher

de retrouver
cadavre du mécunicien de de Lessepa
ches dans

 

l'espoir
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Un 5Ce anniversaire
chez les Frères de Maristes

ST-HYACH THE. 12. DAC

le

Une belle fête tamliale a cu lieu
ici jeudi, fête du 1 lintuctLut ee à

ception. au noviciat des lPrères Mi
soixantiémeristes, à ‘occasion du

anniversaire de la prise d habit du
iR. FF. Nucien. Le matin, une messe
solennelle fut dite par M, l'abbé
Ernest Fournier, chapelain de la
communauté. qui prononca nussi Je

(sermon. Pl’armj l'issistance on re-
| marquait Ice T.RF.  Jules-\érien,
d'Iberville, provincial de la com
munauté; les RIL FF. Wenceslas,
directeur de 1'école St-Pierre, de
Montréal: et Vandicien. sous-di-
recteur de l'école St-Jacques, de

Montréal. visiteur de sa commu-
nuuté. Le Frère Mucien, qui est à-
aé d 77 ans, était né le ler no-
vemive 1850. cs. entré chez les

Frères Maristés le 5 octobre 1866:
il a pris l'habit religieux le 19 mal
1867. _—m

 

EUCHRE! EUCHRE!
Sous les auspices deg

“Maceahées”

LUNDI, LE 12 DECEMBRE
SALLE STE-ANNE

Prix
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d'entrée:

Plusieurs

Un souvenir

prix.
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à chacun.
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Ordo broché

Martin. 
Ordo des chantres

 

Prière de s'adresser kb M
de l'Archevêché.

80

65

45

Ordos du Diocese

d’Ottawa
Ordo perforé sous

sous

sous

l'abbé !
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